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L’objectif du gouvernement avec le ministère des affaires culturelles:

QUÉBEC, CENTRE DE RAYONNEMENT FRANÇAIS EN AMERIQUE
Le fait français est un enrichissement 
pour tout le Canada, dit M. Jean Lesage

Par Pierre Laporte
QUEBEC. — “Le gouvernement a ( intention de faire de la province le centre de rayonnement de la 

culture française en Amérique C’est la le vaste programme que s’est trace l'administration de la province 
de Quebec. Ses moyens d'action ont cte exposes hier pir le premier ministre. M. Jean Lesage, qui a propose la 
deuxième lecture du projet de loi qui crée un ministère des affaires culturelles. Ms sont, en gros, les suivants i

• l n Office de la langue 
française, qui veillera. dans 
tous les secteurs de notre vie 
québécoise. — ’ a la correction 
et à l'enrichissement de la lan­
gue parlée et écrite'’ :

• Un Departement du Ca­
nada français d'outre-frontiere,

Le fait français
M. Lesage a parlé avec fiertés 

du fait fidtiçaià au Canada, qui i 
constitue un ensemble de va-1 
leurs qui enrichissent le fana-1 
da tout entier". Il a dit qu‘i! est 
impérieux de voir les Canadiens 
français s’affirmer dans le do-

qui tendra une main amie aux maine de la pensée et dans celui 
Canadiens français des autres lettres. Il a fait appel à la 
provinces, a ceux des htats-Lnis, coopération de toutes les bonnes 
et aussi aux Neo-Canadiens, que volontés pour que le projet de 
nous aurions interet a intégrer |0j sojt un instrument de gran-

notre groupe ethnique ;
• Un Conseil provincial des 

arts, qui procurera à la création 
artistique “des occasions plus 
nombreuses et plus faciles de 
se produire ;

• La Commission des monu­
ments historiques, qui existe
de:,, r' -ra intégrée au nouveau pnme'toutefoïs de’ fories res 
ministère.

A ' A CONFERENCE DES CHEFS PU COMMONWEALTH

fl Ber'en s'en irait à
Lenèos avec M. Diefenbaker

QUEBEC. — Le voyage à Londres de M. Diefen- 
b-.ker l'cmpéchera de participer en fin de semaine au 
c'ngrès des progressistes - conservateurs du Quebec, 
f'ais I on répété ici que le premier ministre du Canada 
ne sera pas le seul dirigeant du parti a briller par 
son absence lors de ces assises.

Un organisateur du congrès a mentionné le nom 
de Me Noel Dorion, secretaire d Etat, considéré présen­
tement comme l'homme tort du parti progressiste- 
conservateur dans la province. Son nom aurait été rayé 
de la liste des personnalités attendues à Quebec pour 
les differentes activités du congres. Comment expliquer 
dors l'absence de M. Dorion. sinon par un développe­
ment d une importance capitale ?

On murmure parmi les organisateurs du congrès, 
avec un ton de certitude, que M. Dorion s en va à 
Londres avec M. Dietenbaker pour assister à la confé­
rence des premiers ministres du Commonwealth, la 
semaine prochaine. M. Diefenbaker et sa suite quittent 
Ottawa aujourd'hui même, à quatre heures de l'après- 
midi.

LE MINISTERE DES AFFAIRES CULTURELLES

Talbot: l'UN appuie le principe 
mais présentera des amendements

QUEBEC (DNC — Le chef de I opposition. M. 
Antonio Talbot a annoncé hier que l'Union nationale, 
en dépit de certaines apprehensions qu elle a expri­
mées. a decide de voter en faveur du principe de la 
creation d un ministère des affaires culturelles dans 
la province.
Donnant la réplique au <'he/j Nous sommes au Canada la 

du gouvernement. M. Talbot a seule province de culture fran- 
déelare qu'il serait peut-être j çaisc. Les provinces anglo-j 
preferable qu'on éliminât che? saxonnes sont au nombre de 

\cs (On trouvera ailleurs le nous le ministère de la culture neuf pour protéger la culture 
résume du discours de M Talbot «'omroe on ebmme le ministère i anglo-saxonne, nous, nous som- 
sur celte Question'') ^ l instruction publique, car mes seuls. U ce défi, les artis-

Voici l'essentiel de l'imoor la culture est un corollaire de tes de chez nous l'ont reieve 
tant discours mCa nrononre te l'instruction. Il a ajouté toute- vaillamment. Nous avons, a 
chef du gouvernement ouébé fois oue le besoin de culture l'heure actuelle des artistes qu. ; cois - gouterncmeni aueoe sj grand au QUcbec que ont atteint une réputation inter-1

w viij.1 l’Union nationale, qui a tou nationale. L’Etat provincial doit
rsece ' « ® j j0urs fajt preuve d'une grande .s occuper de la culture et il doit

Nous croyons que la création générosité pour les arts et les aider les oeuvres culturelles. ; 
d'un ministère des affaires cul-j lettres, est disposée à accepter u était bien, d'ailleurs, la theo- 
tureles est une nécessité vitale, le principe de la crértion d’un rie qu'a soutenue le rapport 
surtout au mement où la popu- tel ministère. M. Talbot a dit Tremblay.
lation du Québec dans son en qu’il se réservait le d oit de Le rapport Tremblay nous dit 
semble est plus que jamais éveil- proposer les amendements nu ll que le gouvernement de Québec 
’ée à l'apport quelle pourra ingéra nécessaires en comité et rioit aider la culture et tâcher 
fournir à l'épanouissement de en troisième lecture. de la faire rayonner dans les

deur pour la province.
Sur le principe, l’opposition 

s’est montrée pleinement d’ac­
cord avec le gouvernement. On 
ne pourra jamais faire trop 
pour la culture française, a de 
claré son chef. M. \ntonio Ta! 
bot. Sur leïT modalités, elle ex-

i

notre vie nationale.
En dépit des hauts et des bas

Voici l’essentiel du discours autres provinces.

qui marquent successivement dç 
prospérité r* dp récession les 
cycles de l’économie, il faut

prononcé par M. Talbot: a une autre raison qui 
force la pro. ince de Quebec a 

Le principe qui est a a hase venir au secours des minorités 
même de ce projet de loi est a j françaises des autres province.'

VEHICULE SPATIAL — Cette photo fait voir une fu^ce Atlas-2. sur laquelle est 
montée une capsule semblable à celle qui conduira le premier astronaute américain 
dans les regions spatiales. On fait subir de fréquents essais à cette fusée en vue de 
la grande experience du projet Mercury, laquelle sera tentoe d’ici quelques mois, a 
Cap Canaveral. (Photo RorgionM

( est le fait qu’en cette matière, 
les autres gouvernement n’ont 
jamais rempli tout leur devoir, 
n \ a eu, ici et a. des accom 
modements, il y a des modus 
vivendi, la plupart du temps a 
la suite d'epineux conflits. Il 
reste que nulle part en-dehors 
du Quebec, les minorités fran 
çaises ne sont aussi bien Ira

Plusieurs parlementaires américains 
craignent qu'Ciiawa ne se décide à 
appuyer l'entrée de la Chine à l'ONU

convenir que Je niveau de vie mon sens le suivant: 1 Etat pro
materielle ne cesse de s'aeerol vincial a le droit et le pou-

! tre dans le monde et dans l'epo- voir d'aider 1rs oeuvres cultu-
! que ou nous vivons. ! relies. 11 a en particulier le droit

Si l'on no voit pas dès main- et le devoir de faire rayonner 
i tenant à préparer l'homme à culture française non seule- 
, une utilisation constructive et ment sur son propre territoire.
: positive des loisirs que lui laic mal* dans toute ! et en due du
se une mécanisation du travail Canada qui est un pays bilingue

i sans cesse réoandue. eeux-ci. au ^ bi*culturel. 
lieu de grandir, l’amoindri- L'Union nationale a toujours lees que l'est, dans notre pro 

Iront nar l'occasion qu'ils U’i don | a(jmj5 Çr principe. Elle en a vince .la minorité de langue an 
j neront romnleir» d^ns un n.ème fait l'une des règles mai- glaise.

♦a...--! "r"'' t''’'"'' à te’Te. tresses de sa politique. La mis- , Le premier ministre actuel
'Voir page 2: Québec centre de s'°n de 1 Etat provincial en ce a fait partie, pendant plusieurs

domaine, découle a la fois de la années, du Cabinet federal
----------------------------------------------- | constitution et de la situation Plusieurs de ses collègues de

particulière oui est faite a no- l'Exécutif sont anciens députés 
tre groupe ethnique. La culture fédéraux. Ont-ils fait tout ce 
est en quelque sorte le produit | qu’ils ont pu. sur la scène fe 
et le prolongement de l'éduca- rlérale. pour étendre dans tout 
lion. Puisque la province de ie pavs, le ravonnement de la 
Québec est chargée de respon- cuiture française0 
sabilité exclusive en matière QUOj qU-ji rn çojj l'Union na- 
d education, elle a par le fait tionale 
même, le devoir d’aider les

France : les sentences an "procès des barricades"

Six condamnations (par contumace) 
et treize acquittements : Ortiz, la 
peine capitale ; Lagaitlarde, 10 ans

PARIS. — Le fameux “prccct des barricades ’ a pris fin; le tribunal perma­
nent des forces armees a prononce les sentences hier contre 19 des 20 inculpes. It 
sort du 20e devant être décide plus tard. On relevé au total six condamnations dont 
une à la peine capitale 'Joseph Ortiz) mais ces six inculpes sont tous en fuite 
présentement, et treize acquittements.
Ouvert au début de l'automne > Dix am de prison pour Pierre , lonel J. Gardes, ex chef du 

dernier, le "procès des barrica ; Lagaillarde. ancien lieutenant de bureau (action psychologique), 
des” ainsi qu on l'a nomme con- parachutistes, députe d'Alger a ' Alain de Serigny, ancien direc- 

toujours soutenu, et cernajt une vingtaine de person I Assemblée nationale, qui avait leur general du quotidien ‘TE-

WASHINGTON — De tou- 
L les questions sur lesquelles 
(!'1a\va et Washington né" sont 
p x pleinement d'accord, celle 
< ' l'admission e\entuelle de 
la Chine communiste a l'ONU 
e t la plus susceptible de eau- 
s r un profond différend po­
rtique entre les deux pays. 
Telle est du moins l'opinion 
cie M. Samuel Stratton, demo- 
r ate de New-York à la Chain 
bre des représentants et mem­
bre du comité parlementaire 
canado-américain. opinion par­
tagée par plusieurs parlemen 
L es des E.-U.

Dans un communiqué publié 
hier, le parlementaire améri­
cain s'est dit d'avis que la di- 
xergence parait s'accentuer 
entre les deux pays sur la 
question de l'admission de 
Pékin dans l'organisme inter­

national. M Stratton a engagé 
son gouvernement a prendre 
des mesures immédiates pour 
convaincre le Canada et ses 
autres alliés qu'il serait "in 
sensé’’ d'appuyer l'admission 
de la Chine communiste a 
l’ONU.

A ce jour, le Canada s'est 
rallié a la position américaine 
au sujet de la Chine commu­
niste. M. Stratton croit avoir 
obsené. "même chez les Ca­
nadiens passablement conser­
vateurs". un sentiment favora­
ble a l'entrée de Pekin a l’O­
NU. M Stratton faisait partie 
de la délégation des parlemen­
taires américains 'représen­
tants et sénateurs» qui a visité 
Ottawa et rencontré des parle­
mentaires canadiens la semai; 
ne derniere. Le communique, 
publié a l'issue de la rencon­

tre des parlementaires, a-t-il 
dit. évitait la question de !a 
Chine pour camoufler le diffé­
rend qui s’est manifesté à ce 
sujet.

M Stratton conclut que. "par 
deference pour les Etats-Unis", 
le gouvernement canadien con­
tinuera probablement d'appu 
ver la position américaine au 
sujet de la Chine, mais il ajou­
te:

"Le sentiment qui règne par­
mi les Canadiens a ce sujet est 
sensiblement différent de celui 
qu'ont exprimé la majorité des 
membres de la Chambre des 
représentants et du Sénat en 
manifestant leur opposition a 
l'admission de Pékin a l'ONU 
ou à la reconnaissance de la 
Chine communiste par les 
Etats-Unis.”

^..HnrûtUc i'» Hovnir s9uticnl pncorr a f°n(! prim nalités civiles et militaires d’Al été un des principaux anima
I f j. t f i imnéripiiv rmr c'pc. rosPonsa^'^ Pro* gene accusées d'avoir complote leurs des événements de mai
i«r mA/xA**. /.W** .wïv.c c 1 vincial® en matière culturelle, c ontre la sécurité intérieure de juin 58 et qui fut avec Ortiz, le tionalc; .! Loquière, avocat a AI
Tu, ™ rhPZ'nOUS SP fnn'' Voir p.,o 7: To.b.» ijnn, ,;;al ....... ■; .,nrn,

‘ j de h révolté des Européens ' des ultras de janvier (*<> Ar
|............... ................................. ........................... —------- ------------------ | d’Alger, en janvier 1960, révolté rété peu apres la fin de l’insur*

qui devait durer une semaine reclion d’Alger, Lagaillarde a 
et causer la mort de 22 membres profite en décembre dernier de 
des forces de Tordre On sait sa mise en liberté provisoire 
nue devant la fermeté du prési pour s’enfuir en Espagne où il 
dent de Gaulle, l’armée avait est resté depuis Les autres pci 
refusé de faire cause commune nés de prison frappent: Jean 
avec les insurges qui avaient Mcningaud, avocat d’A’ 
finalement capitulé

Les Caisses populaires ne pourront 
investir les fonds des épargnants

QUEBEC tDNC1 — M. Jean Lesage, premier 
ministre de la province de Quebec, a déclaré hier qu il 
ne saurait être question de permettre aux Caisses 
populaires d investir dans l’industrie quebreoise une 
partie des fonds places chez elles par les épargnants. 
Le gouvernemrnt étudie la possibilité de les autoriser 
à placer une portion de leur avoir propre.

Le premier ministre a. en même temps, fait une 
mise au point. Certains journaux lui ont fait dire que 
le gouvernement avait décide d'accorder ce droit aux 
Caisses populaires. Il étudié une telle possibilité, rien 

, de plus, a précise M. Lesage.

cho d'Alger ; J M Démarqué!, 
ancien député a l'Assemblée na­

ger (en fuite). A. Arnould, pré­
voir p«g« 2: Six condamnations

L ASS. HOSPITALISATION

paru depuis janvier 60. sept ans 
de détention: Robert Martel, 
journaliste, fondateur du M P 
13 (mouvement populaire du 13 
mai), également en fuite depuis1 
janvier 60. cinq ans de déten­
tion: Marcel Ronda. ex-capitaine | 
des unités territoriales de l’Algc

(aujourd'hui dissous) rl un des I f*?' avec
principaux auteurs des évene- tî.ga dTCm
menls de janvier 1(161): Ortiz '
21 îîiSüIÏ. de I association géneiaie des élu

ianta d'Alger et ex-président

Ortiz, peina capitata

Le tribunal des forces armées 
a prononcé le* sentences suivan 

j tes. Une condamnation à mort 
Joseph Orliz. cafetier a Alger 

j chef du Front national français

Les internes:
"rémunération
inacceptable"
Le Dr Yves Lamarre. préM* 

dent de I Association des inter»

jdes insurges et on pense gene 
| lement. qu'il s’est réfugié en 
I Espagne.

A l’appel de Bourguiba, le

érie: la fin 
des négociations
Alg

“GP B A” se déclare prêt à des pourparlers avec Paris _ -

des hostilités et 
sont désormais

ouverture 
imminentes

des étudiants nationalistes, deux 
ans de prison, mais avec sursis. 
Susini sp trouve aussi en Espa­
gne

C'est dire que pour l’instant, 
let; six condamnes (un a la peine 
de mort, les cino autres a des 
peine1: variables ne prison) sont 
hors d atteinte de la justice fran-

Treize acquittement!

Le.v autres inculpés ont clé 
equities. Il s'agit de MM : eo-

ne;i de Montrcal Inc a fait a*
voiir hic r a la presse que TAkSS0»
cialion des i ntemes d’ext>re
SI 0 n fiamçaise ci anglaise « e fa
n i1 tronole a déjà avisé le Dr
J U lo.s G ilbcrt, directeur de Ta v
sutrance • hospitalisation, qu cl le
jugeait tout a fait inaçceptablir.»
et rejetait d’emblée les laiIX
fixes p;>r son département irc! a*
tivement a la rémunération d ' »
ini erne.'- cf des médecins rc •i*
den's de la province

' L'association tient egalement 
a souligner, a poursuivi le Dr 
Lamarre, que cette proposition 
a déjà été considérée inadequate 
par l’Association des hôpitaux 
du Quebec.”

Apres la paix en Algérie

Vers la création 
d'une association 
France-Maghreb !
PARIS —La fin des combats 

en Algérie e» le règlement du 
problème politique algérien se 
ront-ils l’occasion de la création 
d'une nouvelle association entre 
la France et l'Afrique du nord 
occidentale? C'est la une ques­
tion que Von se pose dans 1rs 
cercles diplomatiques et politi­
ques de la capitale française

La mouvamant an vua da» Depuis cafta rencontra, las a l'autodétermination; porteront 
négociations et de la paix en prises da position importantes allas d'emblée sur les étapes da 
Algérie est cette fois sérieuse sa sont succédé a un rythma fou- l'Algérie ver* l'indépendance at 
ment engagé et à moins de diffi- droyant : lundi soir, de Gaulle la nature da ses relations futu­

res avec la France ? Il paraitcubés majeures, toujours possi et Bourguiba disaient leur con- 
blés, une rencontre entre le pré fiance dans la possibilité d'une 
sident de Gaulle et M. Ferhat solution positive et prochain* 
Abbas semble probable d'ici peu du problème algérien; mardi 
de semaines. Cette rencontre soir. Bourguiba lançait un appel 
marquerait le point de depart aux chefs de la rébellion pour 
des négociations, nécessairement qu'ils coopèrent avec de Gaulle

en tout cas acquis que la fin 
des hostilités est proche.

complexes et laborieuses, qui Hans la recherche d'un règle 
seront entamees entre le gouver 
nement français et le "GPRA”

ment basé sur l'Indépendance 
algérienne; mercredi, c'était é 
Rabat, la conférence à trois 

Le tète-a-tete Bourguiba-de Bourguiba, Hassan II et Ferhai 
Gaulle eu chateau da Rambouil- Abba,; hier, enfin, le chef du
let aura ainsi été un événement
nettement plu, Importent et n;90c;,(ionl ' dirte„, lvte 
plus lourd de consec.'jences que France.

, , , • . , les observateurs français et
et une possibilité cjn envisagent Venger, |, prévoyaient généré- 
pJusieur* journaux, a la suite u-,.-,* n ...

GPRA" acceptait l'ouverture d#
la

Autre événement significatif : 1pJusicurs journaux.
rt r 'T : °1 p PP d^1, ne'S rl e r fa rat i nn qui* qu* l# ch,!, de l'E,,t ,r,n' ko»»'!'**» comme condition prée

< rl une r.< c laraiion .   ;— ... .,, ,.ul. .  __
lement. Il semble désormais ac- Paris n'exige plus l'arrêt des

finie hier par le ministre de 
l’information du Maroc.

Plusieurs spécialistes des af­
faires nord-africainr* estiment 
nue la naissance d une telle 
association — dont personne 
Voir page 2: Vers U crèittom

çais a exprimé au président tu- labié a l'ouverture de négocia 
nisitn sa conviction que l'indé- fions de caractère politique. Il 
pendance de l'Alqérie est inéluc- reste è voir si l'accord pourra 
table et que la future républi- se faire prochainement sur le 
que algérienne et la Fran-' doi portée de ces négociations: se 
vent trouver dan» leur In'érét feront-elles uniquement sur les i
commun un# formule d associa-
Jjftft étroit*.

modalité» du référendum ou le'
• Algeriena exerceront leur droit1

La GPRA est prêt à négocier du "GPRA" gouvernement
provisoire de la république algc 

( RABAT - A Tissue d entre ri nn:. '> \c^ dirigeants de la p 
j liens commencés mardi soir, hellion algérienne, répondant à 
| dans la capitale du Maroc, entre ; rappP| insistant du chef d Etat 
I le président Bourguiba, de Tuni- tunisien, ont accepté d'entamer 

-ie. le jeune roi Has an II. du dos négociations direc'es avec le 
• Maroc et M Ferhat Abbas, chef gouvernement français en vue de

Tarrêt des hostilités en Algérie 
et de la recherche d un regir- 

} ment au problème politique al 
gérien.

| De l'avis de la plupart des ob­
servateurs, l'ouverture de ne 
gociations directes (peut-être 

i précédées par un téte-a-této De 
I Gaulle-Abbas» est imminente, 
i mais ils sont egalement d'accord 
! pour estimer que ces négocia 
I tiens se rent longues et ardues. 
Neanmoins, iis considèrent que 
jamais depuis le début du con­
flit en novembre 19ô4. les es­
poirs de paix et de solution du­
rable n ont été aussi grands.
Construire le Maghreb politique

Par ailleurs, les trois diri­
geants nord-africains ont pu­
blié un rommunique dans lequel

1 Voir pape 2. Algérie: la ie

M. Yvon Lavoie, maître 
de poste des Communes

OTTAWA DNC1 — M. Y*on Lavoie, originaire 
de Rivicre-du Loup, a ete officiellement désigné comme 
maifre de posfe de la Chambre des communes. Le choix 
de M. Lavoie a été fait sur concours et confirme par la 
Commission du service civil. Ce Canadien français, 
ancien marchand de musique et photographe amateur 
de Rivicre-du-Loup. succédé a feu Arthur Fitigcrald. 
decode le printemps dernier. M. Lavoie est âge de 
48 ans. Il est marie a Thérèse Michaud, de Rivicre-du 
Loup, et a un enfant, Serge. Il est au service des postes 
depuis 21 «ni.

//

L'auteur des PLOUFFE s'explique

Roger Leme’in: "Men succès esî 
ircîclértili's à bien dss gens!

Dans LE DEVOIR de samedi
LE DEVOIR publier* demain, samedi, dan» supplé­

ment hebdomadaire »ur le» art», If» lettre» et l’éducation 
un* interview de Roger Lemelin, dan» laquelle l’auteur de» 
FLOUFFF convaincu nue ion »ucce< "est intolérable a bien 
de» gens", annonce résolument qu'il ne tombera pas »ou» 
le» attaque» de ceux qui veulent et eapèrent »* perte. 
Par luit* de» nombreuse» critique» dont il a été l'objet 
récemment, Rcqer Lemelin e»t amené a préciser »e» posi­
tion» a Tegard de la langue écrite et parlée. Mieux : il »>n 
prend farouchement a ses détracteur» qu'il assimilé volon­
tiers aux intellectuels.

On trouvera en outre dan» notre lupplément une mise 
au point de M Georges Perras, p s.s., doyen de la Faculté 
des art» d* Tuniversit* de Montréal, *ur le» structure» de 
l'enseignement secondaire dans la province. M. Perras 
entend repondre aux universitaires qui, le 18 février dernier, 
avaient exposé Ici leur conception sur le régime de» dtplè 
mes dans la province.
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Québec, centre de rayonnement... Talbot: l'UN appuie le principe... : la Vers ,a création... A l'Assemblée... "La Relevé' fail...
(Suite de la 1ère page) !
Manif«st«tions culfurtlltt

J^es manifestations culturelles 
spontanées ont jusqu’ici apporte 
un contrepoids appreciable a la 
t ndance quasi naturelle au ma- 

ialisme.
1 faut que ces manifestations 
l’esprit se continuent ; il faut 
tout que la création artisti* 

trouve, par l'entremise des 
ontés, des occasions plus 

uses et plus faciles de se

te

De ce fait et a cause de sa
cohesion et de sa force numé­
rique, le Quebec doit en quelque 
sorte *e considérer comme la 
mère-patrie de tous ceux qui. 
en Amérique du Nord, parlent 
notre langue. Il en découle pour 
notre province des responsabili­
tés precises qui dépassent le 
cadre de ses frontières. 
J’espère que la repetit.on d’une 
telle déclaration de principes 
n alarmera personne. Le parti 
liberal ayant toujours été le 
plus opposé de tous a toutes lesduire. Par 1 établissement forrneâ racisme, je suis sûr

.. . ... , . ~ A il). ...stère des affaires cul 
turelles. le gouvernement de la 
province jouera le rôle qui lui
in

et de la natic 
Motifs particulitrs au Qjêbac

11 existe en Amérique d i Nord 
c que l’on appelle fort juste­
ment le “fait français *. C’est 
dans le Quebec surtout que “ce 
f ut français’’ est présent et lui 
donne son visage particulier; 
< e>t dans le Québec que des 

rangers viennent le constater.

qu’il ne sera jamais accusé de 
rêver autre chose que des liens 
spirituels entre des populations

dans la vie culturelle qUj ont une conception identi­
que de certaines valeurs cultu­
relles.

Le Québec sc doit d accorder 
son concours a ceux de nos com­
patriotes qui, par leur situation, 
sont en plus grand danger d’etre 
assimilés et de perdre contact 
avec la culture française. Par 
son intérêt a leur égard, notre 
province aidera ces groupes à

Le groupement canadien fran- sauvegarder leur entité propre
çais actuel l a reçu en héritage et se protégera elle-même j^rSee
de «es ancêtres. Un héritage ne a l’appui que ces ilôts éloignés

»nne pas que des droits: ü créé de Canadiens français pourront
des devoirs. Nous avons la res- lui donner.
ponsabilité non seulement de lc gouvernement a l’inten-
i notie intact ta An •- _____i,< jase, .cj j.vjuc _ wü«i ut i«..re üe ia province le
nous avons la responsabilité non j centre de rayonnement de la 

•uîement de le garder culture française en Amérique
Les moyens que le Service 

du Canada français d’outre­
frontière utilisera pour mener 
son action a bonne fin, sont 
difficiles a déterminer d’avan­
ce, mais ils comprendront cer­
tainement les échanges cultu­
rels, invitation a des étudiants 
de l’extérieur, tournées de con­
férences, création de liens plus 
étroits entre membres d’une 
même profession, etc.

J ai pensé non seulement à 
ceux qui ont eu le bonheur de 
naître Canadiens, mais a ceux 
qui ont mérité l’honneur de le 
devenir. Il existe tout un grou- 

oycn de remplir comme il pc de Canadiens d'un immense 
ic’nt la tache que l'histoire mérite qui sont susceptibles de 
on pays lui a transmise et faim un jour partie du groupe 
sa survivance exige qu’il ac- ' canadien-françaLs. Ils ne sont 

pas a proprement parler "d’ou­
tre frontière", mais ils r.c sont 
pas non plus à l’intérieur des 
frontières culturelles canadien­
nes-françaises. Il n’est évidem­
ment pas question que le Ser­
vice du Canada français d'ou­
trefrontière prenne les Néo-

ctif, et de le faire fructifier 
comme les talents dn la para­
bole, mais nous avons aussi celle 
de ' ' propager, comme l'ont fait 
nos ancêtres.

Une obligation comme celle à 
laquelle est soumis tout citoyen 
cmadien-français d'aujourd’hui 
ne se justifie pas seulement par 
un sentimentalisme historique 
na’urel.

Notre fierté se justifie de ce 
que le “lait français" constitue 
un ensemble de valeurs qui en­
richissent le Canada tout entier.

Par la création du ministère 
des Affaires culturelles, le peu- 

anadien-français se donne

de 
que
comphsse.

Mais il ne faut pas nous arrê­
ter a garder ce qui existe, a 
conserver co que nous avons. Il 
iaut l'améliorer, il taut l'affir­
mer bien haut. Une minorité na­
tionale qui se contente de pro­
téger ses positions, entretient
une attitude négative et n attire Canadiens en tutelle. Ce que je 
pas le respect ue la majorité, li veux dire, c'est qu’on devra les 
iut, au contraire, manifester . tenter de s'intégrer de prêté-
.. ■ wn et.» rt i * n ci nrï I c 1V11» fi, m P. 1 , 4beaucoup de dynamisme et, mê­

me si le mot doit choquer les 
partisans de rcngourdi^emenl, 
il faut innover.

Le mot “innover" que je viens 
d'employer n’est pas une van­
tardise. Les laits sont la. le mi­
nistère des Affaires culturelles 
est une innovation, aucune pro­
vince canadienne n'en est actu­
ellement dotée! Notre province 
ai'ra uonc battu la marche, et 
avant toute autre province, elle 
aura crée un ministère des Allai- 
res culturelles! Je ne fais pa

rence à notre culture. Je crois 
que le ministère pourra poser 
la un geste à la fois utilitaire 
et fraternel. 11 est utilitaire en 
ce sens que si ces Néo-Cana­
diens sont considérés a bon 
droit comme un acquis, il est 
tout à fait logique de tenter de 
les amener dans nos effectifs 
culturels.

L'Offic* de la langue française

Notre façon de parler est 
i l’indice de notre culture, et

de sentimentalité patriotique en Georges Duhamel a dit fort jus- 
soutenant que, dans le domaine tement que “la passion du bon 
de l’intelligence, de la littérature langage nous permet d etre plus

des arts, toutes les ambition.' 
nous sont permises!

Or, pour les réaliser, il ne 
s'agit pas pour nous de copier 
les autres nations, meme les 
plus grandes, mais d'être nous- 
memes. A l’air que l'on respire 
en Amérique, je suis sûr que 
notre culture latine peut appor-

[complètement et plus digne­
ment un homme".

Le souci de protéger et d'a­
méliorer la langue française 
parlée et écrite pourrait se jus­
tifier par un sentiment patrio­
tique tout a fait naturel. De 
fait, cependant, il existe au 
moins deux raisons beaucoup

ter l’oxygène. Et nos frères ca- i plus profondes de nous inté 
nadiens d'expression anglaise re.sser à nos façons de parler et 
savent que le groupement cana- d’écrire.
(lien-français, s’il continue de La première de ces raisons 
s affirmer, les aidera par sa pie est d’ordre sociologique. En 
nonce a prévenir un danger effet, il est impossible de dis­
ci une gravite" exceptionnelle, ! socier la langue de la culture, 
une maladie déjà installée en La langue est en quelque sorte 
nous qui menace constamment | l’expression verbale de la men- 
notre identité canadienne; l’en- talite d’une population. La lan- 
vahis.sement culture! américain j gue française est, de toutes les 
qui risque de nous faire décer- langues qui se parlent aetuelle- 
ncr le titre peu enviable de i ment dans le monde, celle qui 
.satellite culturel des Etats- nous convient le mieux a cause 
Unis! 1 de nos caractères propres et de

l’our loutcs ccs raisons, nous ; notre mentalité. Nous ne pour- 
e limons que la culture cana ! rions plus être Canadiens fran- 
dienne française est un bien çais si nous parlions une autre 
commun pour tout le pays et langue parce qu’alors noua 
que même les Canadiens d’ex- adopterions des moyens d'ex- 
pcession anglaise ont le devoir pression fabriques dans une 
de s intéresser n sa survivance. | (:u]ture étrangère à la nôtre.

I n tel devoir est encore plus; \ous demeurerions peut-être 
impcricux pour le biologiquement des Canadiens
ment de notie province. Ce gou- ; d’origine française, mais vir- 
\. ; nenient est non seulement I lue|jemen( el a vraj dire nous 

-!î. ^c.7).l.ot_< ^er ( F i serions disparus comme mem­
bre d'une entité nationale dis-

(Sui'e de la 1ère page) 
D'ou cola vient-il J

M. Talbot s est demande d’où 
vient cette idée d'un ministère 
des affaires culturelles dans le 
programme libéral? Doit-on y 
voir l’influence d’une certaine 
école qui veut accentuer le rô­
le de l’Etat dans plusieurs do­
maines, dont celui de l’éduca­
tion et de la culture?

Le premier ministre, dit-il, a 
déclaré qu’l! est opposé a la 
création d'un ministère de l'ins­
truction publique Nous aurions 
aimé qu’il n’y eut pas davanta­
ge de ministère des affaires 
culturelles.

M. Talbot a dit que de l'avis 
de la Commission Tremblay,
education et culture sont liées 
de façon très étroite et doivent 
procéder des mêmes normes.

La culture doit, cependant, 
supposer encore plus de liber­
té et ici, le rôle de l’Etat doit 
être, plus qu’ailleurs peut-être,

; supplétif. Le gouvernement doit 
se garder de diriger la culture 
et, surtout, de la faire servir à 
des fins politiques.

Le chef de l’opposition assu­
re que la tentation d’embriga- 
der “ait et l(-à artistes au ser­
vice d’une doctrine politique ne 
s'est pas manifestée seulement 
derrière le rideau de fer.

Occasions à fuir

“Le meilleur moyen de ne pas 
succomber ”, continue M. Talbot, 

| n'est-il pas de fuir les occa 
| sions mauvaises ? Le gouverne- 
; ment actuel ne sera pas éter­
nel. Supposons qu’un parti de 
gauche parvienne un jour v 
prendre le pouvoir dans la pro- 

î vince de Québec. Ce n’est pas 
impossible, puisqu'il v a des 
gens qui parlent et qui écrivent 

| comrrif* si ce devrait être la une 
réalité prochaine. Est-ce que ce 
mouvement de gauche ne trou- 

I verait nas, dans un ministère 
' des affaires culturelles, un ex­
cellent outil pour amener insen- 

j siblement la population à parta 
! ger sa façon de voir les cho- 
j ses ?"

M. Talbot parle du danger 
ou’il y aurait que ce ministère 

! devienne le refuse ou l’apanage 
de ces esprits supérieurs, “qui 

[ ne trouvent rien de bon dans 
; nos institutions présentes". C’est 
! d’autant plus grave, ajoute-t-il 
"que la juridiction du nouveau 

j ministère me parait empiéter 
I dangereusement sur les attribu­
tions du Conseil rie l'instruction 

I publique. Le nroM ri» loi, sou- 
[tient encore V député d" Chi­
coutimi, ne fixe aucune riémar- 

I cation, donne ouverture à tou­
tes les confusions et à tous les 

i emoiet^ments."
M Talbot estime qu’au lieu 

| d’intégrer les quatre organismes 
mentionnés rian* le bill au mi­
nistère des affaires culturelles, 
on aurait dû les "rouoer en un 
Conseil général de la culture, 
comm^ la suggestion a été faite 
a la Commission Tremblay.

Le chef de l’onposition annon 
ce, alors que son groupe est si 
profondément en faveur de la 
culture ou’il va. pour 1* mo­
ment, "passer outre" A ses ré­
pugnances et voter pour la 
deuxième lecture du bill dans 
l’esnoir ou’en comité le gouver­
nement voudra montrer sa bon­
ne foi en eorri^ant le* asoe^u 
les plus inquiétants d? cette 
mesure.

La langue
Le député de Chicoutimi abor 

de ensuite le problème de l’Of­
fice de la langue française. Il en 
était question depuis de nom 
breuies années remarque t-il. Ce 

i oui a retardé la formation d’un 
I tel organisme, c’est oue plu- 
j sieur» théories s’affrontaient 11 
| faHait aussi voir r* qui s’est 
■ fait dans ce sens ailleurs. Le 2

acr cette culture, mais il a une 
obligation morale d’y prendre 
une part considérable de res­
ponsabilité en instaurant les 
structures administratives qui 
s'imposent et en suscitant, à 
travers elles, le mouvement d>

tincte.
Comme il est impérieux que 

les i anadien.s français s affir­
ment dans le domaine de la 
pensée, de meme que dans celui

_____ ... , .des lettres, le gouvernement du
namique de 1 expression cultu- QUébec n'a pas le droit de se 
le.le canadienne française. | desintcre.sser rie l’évolution de

la langue parlée et écrite parL action du ministara

Entendons nous bien. Le gou­
vernement ne créé pas la cul­
ture et le gouvernement ne la 
dirige pas non plus.

la majorité de> citoyens de la 
province. Au contraire, il doit la 
suivre de près et faire en son 
pouvoir pour établir des struc­
tures administratives favorisant 

Le gouvernement cherche : 5Hn bon U!,aSe Par la P0Pul,,,lo,1 
tout simplement s rreer le ell-1 Qua"d on P<,"5P aux luttes he 
mat
ment , .fl -

Ni socialiste, ni conservateur Pour •» conservation de leur 
’ langue . .. Quand on pense aux 

i sacrifices surhumains qu’ils ont

simplement a créer le cli- ^«a.sv. w.. nv.% ....
qui facilite l'epanouisse r01<»ucs <W<' les (-anadiens f,ran„ 
des arts ‘•’31s on, du soutenir depuis 1759

le gouvernement liberal veut 
a ;ir envers les arts comme en­
vers l’entreprise privée sans 
paternalisme et sans laisser- 
faire.

I c ministère des affaires cul- 
turelles, tout comme te Conseil 
d orientation economique, n'éri­
gera pas le dirigisme en princi­
pe Il cherchera plutôt a coor 
donner faction des organismes 
qui, dans ie Quebec, Iravaillent 
à 1 essor de la culture.

L'action du ministère des af­
faires eulturelles devra rejoin­
dre la culture dans les faits, 
concrètement. A celle fin, le 
ministère aura sous sa juridic­
tion les organismes suivants

L'office de la langue fran­
çaise; le Departement du Ca

dû s'imposer pour parler fran 
gais, on se demande parfois 
comment les géants du passé ont 
pu avoir pour descendants tant 
des nôtres dont l'indifferenee 
et la paresse mentale pourraient 
détruire la langue française plus 
sûrement que l'ennemi le plus 
astucieux, le plus machiavélique 
ne pourrait le faire.

La reaction contre celle iner 
lie ne doit cependant pas aller 
a I autre extrême. Il ne saurait 
être question pour le Canadien 
français dont le caractère est 
typiquement naturel et a l’an- 
lipode de toute affectation, il 
ne saurait être question pour le 
i anadien français qui veut res­
pecter son héritage d'encourir

nada français d outre-frontière; ; un nouveau reproche: celui d’i
miter l'accent parisien.

L'Office de la langue françai­
se veillera à la correction et à 
l'enrichissement de la langue 
parlée et ecrile 

Cette double tâche de protec 
tion et d'amélioration peut s'ac­
complir par de multiqles 
moyens qui pourront varier en 
intensité et en étendue selon 
les circonstances.

Le gouvernement confie â 
i l'Office de la langue fra -a -e 
U lâche de s'attaquer résolu- 
ment, par les moyens directs, 

i efficaces et même audacieux I

le lonseil provincial des arts; 
la Commission des monuments 
historiques.

La servie# du Canada français 
d»otra-f rentier#

Personne ne s'imagine sérieu­
sement que le Canada français 
aarrête aux limites de la pro­
vince de Quebec: deux millions 
de Canadiens d'origine française 
vivent dans d'autres provinces 
du pays et même dans certains 
Flats américains. \ elle seule. 
i'Onlano en compte 47R.000 et 
le Massachusetts 340.000.

qu il jugera à propos d'utiliser, 
à la négligence et a la passivité 
qui ont régné trop longtemps 
dans l’usage de la langue fran­
çaise â Québec.

L’Office, en collaboration par 
exemple avec le ministère de 
la jeunesse, pourra se servir du 
système scolaire du Québec 
pour inculquer profondément le 
souci du bon langage aux éco­
liers. C'est ainsi qu'on arrivera 
à ancrer cher, eux et pour long­
temps le respect de la langue 
française.

L'Office encouragera aussi 
les études de linguistique, il 
étudiera les moyens à prendre 
pour que notre visage français 
transparaisse mieux dans les af­
fiches. réclames, raisons socia­
les qu'on trouve le long de nos 
roules et dans nos villes et vil­
lages L'Office pourra aussi fai­
re les efforts nécessaires avec 
la collaboration de nos maisons 
d'affaires, pour propager un 
style publicitaire plus confor­
me h la mentalité ouchécoise 
et nlus respectueux de la cor­
rection.

Mais, prêchant lui aussi par 
l'exemple, le premier corps pu­
blic dans le domaine de la cor­
rection de la langvie devra né­
cessairement être le gouverne­
ment de la province dans l'exer­
cice de son administration. A 
cette fin. l'Ofliee de la langue 
française offrira sa collabora­
tion à tous les services de l'ad­
ministration provinciale pour 
l'aider â devenir un modèle.

Collaberatien
.le demande honnêtement la 

collaboration de nos amis d'en 
face Je crois que sur un tel 
projet, on peut laisser tomber 
une fouie de divergences: je 
crois qu'on peut pratiquer la po­
litique de la main tendue et je 
tiens â dire que nous accueille­
rons avec reconnaissance les 
suggestions qui noua seront fai­
tes

Je demande la collaboration 
de tous les hommes de "bonne vo­
lonté pour que le projet de loi 
qui est devant cette Chambre 
soit pour la province un instru­
ment de grandeur et que le mi­
nistère projeté des Affaires cul­
turelles, qui sera en quelque sor­
te un ministère de la civilisation 
canadienne française, devienne le 
premier, le plus grand cl le plus 
efficace serviteur du "fait fran- 
oaU" en Amérique, c'est-à-dire 
de Pâme de notre peuplé.

mai 1960 Le Devoir annonçait 
que M. Barrette avait contie
une nii.ion dans ce sens a M. 
Gérard Dagenais. Ce dernier de­
vait taire un rapport sur ce
qu il verrait en France, et sur 
ce qu'il était opportun de faire 
ic. L'Union nationale voulait 
faire quelque chose dans ce do­
maine.

Le chef de l'opposition re
connaît que 'nous souffrons 
plus que jamais de la mauvai­
se qualité de notre langue ... 
C’est pourquoi il faut prévoir 
des moyens d’action précis. Il 
faut aussi que l'organisme au­
quel on confiera la tâche ait
des ressources financières suf­
fisantes Or le bill qu'on nous 
soumet est d une imprécision re 
marquable II ne parle que va 
guement d'un Office de la lan­
gue française sans même pré­
ciser )e nombre de ses mem 
bres ..."

M. Talbol note qu'il y a eu 
déjà des efforts pour corriger 
notre langue, par exemple du 
côté de l'Académie canadienne- 
française

le qu'il faut dit-il, c'est un 
organisme capable de diffuser 
les recommandations de telles 
institutions et d'aider tous ceux 
qui sont aux prises avec des 
problèmes de iinguistique ... 
un organisme qui travaille en 
étroite collaboration avec les 
législateurs chargés de rédiger 
les lois, avec les journalistes, 
avec les hommes d’affaires, etc.

A une question de M. Talbot, 
M Lesage déclare que le gou­
vernement n'a aucunement l'in­
tention de créer un organisme 
qui imposerait, par exemple, 
des raisons sociales aux com­
pagnies L'Office travaillera par 
persuasion.

Mot compatriot*,

I,e chef de l'opposition repro­
che au gouvernement de ne pas 
dire dans le bill de quelle fa­
çon agira le Departement du 
Canada-français d outre-frontiè­
re pour rayonner chez nos com 
patriotes rie l'extérieur. On re­
proche, dit-it, au fédéral de 
s'immiscer dans les affaires cul­
turelles du Québec et voila que 
le Quebec veut faire la même 
chose dans les autres provinces

M. Talbot dit que nous avons 
des organismes, comme ie Con­
seil de la vie française, qui tra­
vaillent depuis longtemps à fai­
re rayonner le fait français à 
l'extérieur, fl suffirait de lui 
accorder des crédits pour qu'il 
remplisse le rôle que l'on veut 
confier au Dépertement du Ca­
nada français d’outre-fronliére. 
De cette façon on ne risquerait 
pas d'attenter à 1 autonomie des 
autres provinces.

la1 chef de l'opposition est 
d avis que notre Conseil provin­
cial des srts fera pauvre figure 
à côté du Conseil canadien qui 
a SüO.GOO.OOO a sa disposition. 
Notre Conseil des arts sera un 
organisme purement consulta­
tif.

M. Talbot dit que l'Union na­
tionale a aidé les arts, notam­
ment la Comédie Canadienne, et 
il reproche au gouvernement de 
toujours crier au scandale et 
d'aller chercher "ailleurs" son 
inspiration. ___

Les élus noirs...
(Suite de la page 51

direction même du nouveau gou­
vernement. La veille, Tom Moo- 
ya. secrétaire général du KANU, 
avait demandé la libération im­
médiate de Kenyatta "avant 
qu'éclate a ce sujet un violent 
conflit entre le gouverneur et 
nous".

Concession du gouverneur

Le KANU a remporté 16 des 
53 sièges en jeu au cours de 
l'élection generale (12 autres 
conseillers seront désignés par 
le gouverneur), tandis que le 
KADU en remportait 10 et avait 
l’assurance de l'appui de qua­
tre indépendants. Les deux par­
tis veulent voir Kenyatta deve­
nir chef du premier gouverne­
ment semi-autonome du Kenya. 
Mais l'administration et ia mi­
norité européenne sont oppo­
sées à la libération de Kenvat- 
ta et encore plus, naturelle­
ment. à sa désignation à la tête 
du gouvernement.

Le gouverneur a simplement 
consenti à adoucir le sort de 
Kenyatta en le transférant de 
l'extrême-nord du pays à Ma- 
ralal. à quelque 160 milles de 
Nairobi il y sera en résidence 
surveillée et pourra recevoir 
des visiteurs.

Homme politique coloré, tri­
bun. Kenyatta fut arrête en 
1054 et convaincu dàvoir élé 
le principal artisan du mouve­
ment des Mau-Mau, mouvement 
qui devait déclencher une va­
gue d» terrorisme qui dura six 
ans. fit 14.000 morts (dont 170 
militaires et 32 civils blancs) et 
conduisit en nrison des dizaines 
de milliers d'Africains.

(Suita de la lere page)
iis disent notamment: "Par aui . 
le de l'evoiution recent* du pro- l 

! blême algérien, nous considé 1 
rons qu’il n'est pas d’obstacles ! 
qui devraient empêcher l’ouver- j 
ture de négociations directes , 
entre le gouvernement français 
et le gouvernement provisoire 
algérien sur la base d'une déco­
lonisation complète... A l’oc­
casion de cette reunion, tenue 
à l'echelon le plus élevé, nous 
réaffirmons notre volonté de 
construire un grand Maghreb et 
nous saluons avec satisfaction 

: le progrès accompli dans ce 
sens '.

M F. Abbas doit repartir 
dès aujourd'hui pour Tunis ou 
se tiendra une réunion extra­
ordinaire du "GPKA ", Pour sa 
part, le président Bourguiba a 
déclare "Je pars avec un grand 
optimisme... j'espère que d’ici 
quelques jours, de grands évé­
nements se produiront qui se- : 

I ront le prélude à la fin du con- 
1 fût algérien".

Deux importants gestes 
de Péri,

A Pans, pendant ce temps, 
le gouvernement français pre­
nait deux decisions de nature 

ià faciliter ! ouverture de né­
gociations D'une part, le minis­
tre de l’information annonçait 
que le general de Gaulle ne po­
se plus comme condition à l'ou­
verture de pourparlers, le ces- 
sez-le-feu: en d'autres termes, il 
accepte que les premières con­
versations portent a la fois sur 
l'arrêt des hostilités et sur les 
modalités du référendum sur 

, l'autodétermination.
Par ailleurs, le gouvernement 

a retire dans plusieurs régions 
aux autorités militaires en Al 

! gérie les pouvoirs de police 
qu elles détenaient et les a ren 
dus aux autorités civiles: ainsi, 
toute arrestation devra désor­
mais être autorisée par les re­
présentants locaux de la dele­
gation générale. De plus, il est 
fortement question que certains 

. des plus importants détenus po­
litiques algériens en France 

' voient leur régime sensiblement 
adouci et soient placés en rési­
dence surveillée.

Les obstacles

En acceptant d'engager des 
conversations avec Paris, les 
chefs de la rebellion ont bien 
précisé que leur objectif sub- ■ 
siste : indépendance complète 
de l'Algérie. On croit savoir ce­
pendant que Bourguiba leur a 
fortement conseillé de renoncer 
a certaines exigences comme le 
retrait complet de l'armée fran 
çaise avant le référendum et la 
reconnaissance de la souverai 
nelé de l'Algérie sur le Sahara 
Certaines sources estiment éga­
lement que le "GPRA" est dis 
posé à accepter une étape pro­
visoire au cours de laquelle . 
l'Algérie jouirait de l'autonomie 
interne et une commission mi­
nistérielle franco-algérienne 

s'occuperait des problèmes de 
souveraineté externe.

Personne ne se cache d'autre 
part le caractère délicat et dif­
ficile des négociations qui vont ! 
s’engager. La première étape 
consistera à délimiter le champ 
des négociations. Pour le gou­
vernement français, celles-ci 
doivent porter essentiellement j 
sur les modalités d'organisation 
du référendum et sur le régime 
qui sera d'ici là celui de l’Algé­
rie.

Les dirigeants de la rébellion 
souhaiteraient pour leur part 
que les entretiens portent en 
plus sur les modalités de l’ac­
cession de l'Algérie à l'indépen 
dance. Cela supposerait que de 
part et d’autre l'indépendance 
soit reconnue comme inévitable. 
Mais dès lors le référendum 
prévu deviendrait largement 
inutile.

Quoi qu'il en soit, derrière 
toute négociation, les problè­
mes fondamentaux seront désor­
mais les suivants: les futures re 
lations France-Algérie, dans 
tous les domaines; le statut et 
les garanties de la minorité eu 
ropéenne; l'avenir du Sahara.

(Suite de la Itre page)
ne se hasard* encore à définir 
la nature — pourrait être un 
facteur favorable à une solu­
tion durable du problème algé­
rien. On prête aux présidents 
de Gaulle et Bourguiba la con- 
viction que la solution de ce 
problème doit être recherchée 
en fonction de l'Afrique du 
nord entière et que les deux 
parties, France et Afrique du 
nord, ont tout intérêt à instau­
rer entre elles une coopération 
organique.

Coopération ouvertement 
souhaitée

Déjà, l'expression de "pacte 
medi.erraneen" a été lancée. En 
plus des impératifs de caractère 
economique et culturel, plu 
sieurs observateurs soulignent 
que des motifs d'ordre politi­
que inclineraient les trois pays 
d'Afrique du nord a s'unir étroi­
tement entre eux et a recher­
cher l'association a une grande 
puissance ce qui leur permet­
trait notamment de mieux ré­
sister aux pressions du secteur 
moyen-oriental du monde arabe.

Hier, a Rabat, après avoir 
remis aux journalistes le com­
munique publié par les "trois”: 
Bourguiba. Hassan II et Ferhat 
Abbas, le ministre Hp l'infor­
mation du Maroc. M Alaoui, 
a déclaré: "Une négociation di­
recte (entre la France et le 
GPRA) sans intermédiaires e! 
sans conditions préalables, per­
mettra de jeter les fondations 
d'une coopération fructueuse 
entre la France et le Maghreb 
uni". L’expression arabe "Magh­
reb” (couchant) désigne cou­
ramment les trois pays de l'A­
frique du nord occidentale: Tu­
nisie. Algérie et Maroc.

A Paris, le quotidien "Fran­
ce Soir" écrit que de Gaulle 
songe a la cré'ition d'une sorte 
de "club méditerranéen" avec 
les pays d'Afrique du nord, aux­
quels se joindraient eventuel­
lement l'Ualie et l'Espagne. Le 
journal ajoute oue "il est de 
nlus en plus cla-r que le prési­
dent tunisien et le souverain 
marocain souhaitent que ia so­
lution du conflit franco-algérien 
intervienne dans i* cadre d'en­
semble de l'Afrique du nord 
occidentale”.

A la suite de leur conféren­
ce. les "trois'' dirireants nord- 
africains ont réaffirmé hier 
leur vo'onté d» construire un 
“grand Maghreb uni" et ont dit 
avoir pris certaines mesures 
préliminaires dans ce sens. T! 
est probable nue le« trois lea­
ders son"ent à une forme quel­
conque de fédération, laquelle 
recherchera'* directement ?"ec 
la Pi-snce la eonclusion d'ac­
cords d'association.

Otlawa . . .
(Suite de la page 12)

premier évêque anglican du dio­
cèse d(» l'Arctique; le très révé­
rend W. C. Bompas, premier 
évêque anglican d’Athabaska; S. 
E Mgr G.-J.-E. Breynat. pre­
mier Vicaire apostolique du Mac­
kenzie: S. E. Mgr P. Grollier, O. 
M L, le premier à fonder une 
mission canadienne dans le Nord

fSutfe de la page 3)
Au cours d’une réunion du co 

mité des bills privés, M. Lepage 
a déclaré qu’il comptait être en 
mesure d’étudier, au cours du 
Congé de Pâques, un projet qui 
lui a été soumis en ce sens

Le chef du Québec a fait re 
marquer qu’un projet destiné à 
incorporer l’Entraide Immobiliè 
re Laurentienne avait indiqué 
les nombreuses difficultés qu’en- 
trainera la révision de la loi des 
coopératives.

Le Comité des bills privés a 
alors ajourné l’étude du projet 
au 1 n avril.

Sherbrooke pourra 
imposer de plus 
fortes amendes

Le Comité des bills privés de 
l’Assemblée législative a auto­
risé hier la ville de Sherbrooke 
à hausser le montant des ?men- 
drs imooséos aux propriétaires 
d'établissements commerciaux 
qui enfreignent les règlements 
concernant les heures de ferme­
ture.

Les amendes seront portées à 
*50 pour une première offense, 
à $100 pour une deuvièirm of- 
fens* si e’ie est commise nmins 

1 dn 1° mois anr^s la première 
e* à $000 oour la troisième, «i 
elle est nqmmGn n^ns de 12 
moi» après la première.

uite de la page 3)
Le programme de la Relèvo 

comporte un article spécial con­
cernant les finances syndicales, 
insistant sur la nécessité d’ad­
ministrer sur une base d’affai­
res le $500,000 'cinq cent mille 
dollars» dont s'occupe annuelle­
ment le Syndicat.

M. L'Allier a terminé en affir­
mant que rien ne peut plus ar­
rêter la Relève et que le mou­
vement possède des membres 
actifs dans tous les services mu­
nicipaux.

Les cow-boys 
du Québec

Les “draveurs” du Québee 
accomplissent des exploits aussi 
sensationnels oue ceux des cow­
boys des rodéos ! C’est à d«*g 
bilks de bois qu’ils s’attaquent, 
mais elles peuvent être plus 
rétives que des mustangs, 
SÉLECTION du Readers 
Digest de mars décrit la vis 
périlleuse, les prodiges de force, 
d'adresse et de courage de ces 
hommes ... et leurs repas gar­
gantuesques ! Achetez Sélection 
de mars aujourd’hui même !

i i ■xrcUiuPCPRoni.caoosi

glaïeuls géants
Mélange Elite XXX de W.H.P. Bulbe* 1 H" ét plu* d» di»- 

metr>* Insurpassable comme coloris et grandeur. Beaucoup ri* 
premiers prl* au» ««positions. Doux. $0.95, 25 pour $1.80, 50 pour
$3 50; 100 pour $6.85. Franco.

Circulaire sur la culture du glaïeul et catalogue général de 
tsmences GRATIS sur demande.

W. H. PERRON & Cie Liée (28)
Sli BOUL U8ELLE. L'ABORD A PL0UFFE. f.0. (Montrga! 40) TEI MU MHS

PROVINCE DE QUEBEC

COMMISSION DU SERVICE CIVIL
CHEF DE BUREAU REGIONAL

Concours no 6! • 126

Minislère du Bien-Elre Social
(Services d'Assistance Sociale)

COURROIES & m# 
POULIES EN V 

COURROIES V A MAILLONS 
COURROIES~CUIR, COTON, 

CAOUTCHOUC, HAUTES 
VITESSES, NYLON, 

SANS FIN

DOMINION BELTING
971 ouest, ru* St-Jaco"CS

J -C.-G. Benoit, pr. UN. 6-3883

Faites UARITA DEVANT 
d* votre n ADN CROISE

un joli complet à devant droit 
DANS LE DERNIER STYLE

$11.50 février seulement R 351 est, Guizot 
r coin Drolet

Six condamnations...
(Suite de la 1ère page)

| rident du comité d'entente des 
ancien.» combattants: F Ferai, 
président de l'association “Assis­
tance et protection B Lefèvre, 
docteur en médecine, chef d'un 
mouvement pour ‘Tordre corpo 
ratif "; P. Michaux, professeur à 
la faculté de médecine d'Alger; 
J C. Perez, médecin à Alger: 
J. M. Sanne. membre du comité 
central du .Front national fran­
çais: le commandant V. Sapin- 
Ligmères, ex-commandant des 
unités territoriales d’Alger; Ser­
ge Jourdes, lieutenant dans tes 
U T ; M Rambert, également ex­
lieutenant des unites territoria­
les.

Ainsi prend fin un des procès 
les plus retentissants dans t his 
toirc de la France d'après guer­
re 11 n'est pas impossible, 
croient certains milieux, que les 
cinq personnalité.» condamnées à 
des peines de prison rentrent en 
France et tentent d'en appeler 
des sentences prononcées contre 
elles.

LA COMMISSION DES ECOLES 
CATHOLIQUES DE MONTREAL

SOUMISSION
AVIS AUX ENTREPRENEURS

I.a Commission des écoles catholiques de Montreal 
recevra jusqu à trois heures p.m, le mardi 21 mars 1961, 
des soumissions pour la construction d'une école de 8 class»'» 
type III, mixte, rue Notre-Dame, côté nord, entre les rues 
Haig et Lyall, dans la paroisse Saint-François-d’Assise.

Ces soumissions seront scellées et adressées à La
Commission des écoles catholiques de Montréal, 3737 est, 
ru* Sherbrooke, Montréal 36, et devront porter, en sus de 
l'adresse, les mots : "Soumission • Ecole Georges-Lepeilteur"

Chaque soumission sera faite sur la formule officielle 
fournie par l'architecte et elle sera accompagnée d’un 
chèque de garantie équivalant à dix-pour cent (107! ) du 
montant total de la soumission Ce choque personnel sera 
fait à l'ordre de la Commission des écoles catholiques de 
Montréal et devra être certifié par une banque canadienne 
à charte Toute soumission qui ne sera pas accompagnée 
d une tel chèque et qui no sera pas faite suivant ta formule 
fournie par le Bureau de l'architecte ne sera pas considérée.

I.es soumissionnaires pourront sc procurer, moyennant 
un depot de CENT dollars iSlOO.OO) payable en monnaies 
legales ou par un chèque certifié à l’ordre de la Commission 
des ccoles catholiques de Montréal, les plans, devis, formu­
les de soumission, etc., au bureau de M. Gaétan Le Bornne, 
architecte, 3737 est, ru* Sherbrooke, Montréal • Chambre 
44. (Tél. : LA. 5-6311 • Local 4081.

Ce dépôt sera remboure à ceux qui auront retourné 
les plans, devis, etc., en bon état, dans les quinze jours 
suivant la date de l'ouverture des soumissions.

I.a Commission ne s'engage à accepter ni la plus basse 
ni aucune des soumissions reçues.

Les soumissionnaires sont invités à assister à l'ouver­
ture des soumissions qui se fera au cours de la session 
régulière de la Commission, le mardi 21 mars 1961.

La secrétaira 
PAUL EMILE ALIN

FONCTIONS : Sous direction, organiser et administrer un 
| bureau régional en vue de l’application du programme des servi­
ces d'assistance sociale concernant le bien-être de la famille, 

; de l'enfance et des personnes âgées; coordonner tes activité» 
■ du bureau avec celles des agences sociales, des institutions, des 
corporations municipales et des autres organismes de bienfai­
sance.

QUALITES REQUISES : 12e année ou l'équivalent: preu.e 
! d'un bon nombre d'annees d'experience - quatre (4), de préfé­
rence six (6) - se rattachant aux fonctions a remplir et acquis# 
a l'emploi d'une administration publique, d'une industrie ou 

: d'une agence privée: aptitudes administratives approuvées; con­
naissance des problèmes sociaux et des lois et reglements dee 
services d'assistance sociale et autres lois conncxos; connaissance 

; suffisante de l'anglais; qualités personnelles appropriées et état 
de santé satisfaisant.

EMPLOIS DISPONIBLES
i CLASSE 1 — $5,500. a $6.500.
! Chef de bureau régional pour Gaspé, Hauterive. Jolietfe, Lévis, 
Mont-Laurier, Nicolet, Rimouski. Snerbrooke. Sainte-Anne de 1» 
Pocatière, Saint-Hyacinthe, Saint-Jérôme et Valleyfield.

j CLASSE II — $6,000 à $7,000.
I Chef de bureau régional pour Chicoutimi, Hull, Saint-Jean at 
Trois-Rivières.

CLASSE III — $6,500. à $7.500.
Chef de bureau régional pour Montréal et Québec.

POUR EMPLOI A QUEBEC

Département de l'Instruction Publique
Concours No 61 - 121 DIRECTEUR DES BIBLIOTHEQUES 
SCOLAIRES - $8.400. à $9.600.
Baccalauréat en bibliothéconomie et brevet supérieur d'enseigne­
ment. Expérience minimum de 5 ans dans l'administration da 
bibliothèques, de préférence, bibliothèques pour les jeunes. De.» 
points seront accordés aux candidats possédant une expérienea 
en pédagogie.

Concours No 61 - 122 CONSEILLER EN ORIENTATION 
$9,200. - $10.400.
Degré en psychologie ou en orientation d'une université recon­
nue: des points seront accordés nour une Maîtrise ou un Doctorat. 
Environ 10 années dans la pratique de l'orientation profession­
nelle.

Concours No 61 123 CONSEILLER EN EDUCATION
DES ENFANTS EXCEPTIONNELS - $9,200. à $10.400.
Degré en orientation professionnelle ou en pédagogie ou e.l 
psychologie. Des points seront accordés pour une Maîtrise ou 
un Doctorat Experience d'environ 10 ans dans l'enseignement 
à l'une ou l'autre des catégories d'enfants exceptionnels. Aptitu- 

: des administratives éprouvées.

Ministère du Bien-Etre Social
Concours No 61 - 124 OFFICIER MEDICAL
57,600. à $8.800.
Diplôme en médecine d'une université reconnue; être membra 
en règle du Collège des Médecins et Chirurgiens de la provinca 
de Québec. La préférence sera donnée au candidat possédant un 
diplôme en hygiene publique ou l'équivalent. Experience d'au 
moins 2 ans en hygiène publique ou 4 ans en pratique générale. 
Aptitudes administratives éprouvées.

Ministère de la Sanie (Assurance-Hospitalisation)
Concours No 61 - 125 COMPTABLE-VERIFICATEUR -
Clcsse VII et classe VIII - $7.600. à $8,800. - $8.400. 
à $9,600. respectivement. $300. augmentation annuella 
pour chaque classe.
Formation universitaire en comptabilité ou membre en règle 
d’une association reconnue de comptables. Experience d'au moins 
8 ans en vérification, ou un nombre équivalent d’années en 
comptabilité hospitalière pour ta classe inférieure. Aptitude mani­
feste à l’élaboration ot à la direction d'un programme de vérifi­
cation pour un groupe de comptables-vérificateurs.

AVANTAGES :
Semaine de 32'2 heures. Vacances annuelles nayees : (rois semai­
nes (équiv alent de 15 jours ouvrables), l ongé de maladie jusqu'à 
3 semaines par année. Plan de pension h- retraite. Régime 
d'assurance collective hospitalière et médicale.

NOTE :
Pour chacun de ces postes, on exigera qu- le candidat possède 
les qualités personnelles appropriées, un o al physique satisfai­
sant et une connaissance suffisante de la lancue'angiaise.
Les candidats qui désirent prendre part à l'un ou l'autre de 
ces roncours doivent se procurer une formule "DEMANDE 
D'EMPLOI" en s'adressant a :

COMMISSION DU SERVICE CIVIL
Palais du Commerce, Ch. 3091 
1600. rue Berri 
Montréal, P. Q.
Tél. VT 4 1571 - Poste 245

Hotel du Gouvernement 
Québec, P. Q 
895 est, rue Saint Jean 
Tél.: LA 4-0411 • Poste 2754

PS.—
Bian indiquar sur la formule "Demande d emploi" le numéro du 
concours auquel vous desirez participer. Des renseignements 
supplémentaires vous seront fournis avec l'envoi de la formule.

AUCUNE INSCRIPTION NF SERA CONSIDEREE SI ELLE EST 
REÇUE A LA COMMISSION APRES MINUIT LE 20 MARS 1961 •
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Importante conférence sur les 
"goof balls” à l'hôtel de ville

Cet jprei midi jura lieu à l'hôtel de ville une importante conference >ur 
le problème dec “goof balli", qui reunira de» repreientant» de» autorité» federate», 
provinciales et municipale».

LA SESSION FEDERALE

Les conditions de l’aide aux localités 
dans le marasme

Au secrétariat de la mairie 
on a revoie l'ordre du jour de 
cette réunion qui sera présidée 
par le maire, Me .lean Drapeau.

l^e Dr Adélard (iroulx, direc­
teur du service municipal de 
santé donnera une description 
des “goof balls", en expliquant 
leurs effets et la distinction a 
faire avec les stupéfiants. Le 
Dr Groulx expliquera aussi les 
ententes internationales sur les

(stupéfiants, les recommanda 
lions de 1 Organisation mondiale 
de la santé, les conditions d'une 

I lutte efficace et l'aspect pre 
ventif.

I Le directeur intérimaire du 
: service de la police. M. Ernest 
J Pleau exposera la situation a 
Montréal. Il traitera de reten­
due du problème a Montréal, 

! des consommateurs habituels ou 
i d'occasion et du commerce illi-

CHEZ LES FONCTIONNAIRES MUNICIPAUX

"La Relève" fait connaître les 
grandes lignes de son programme

"La Relevé est un organisme créé par un grand 
nombre de fonctionnaires municipaux de Montreal pour
une , ‘ ----- J— * J-------_
sionr
l’organisme, a

La neieve pst un organisme créé par un grana 
nombre de fonctionnaires municipaux de Montreal pour 
une action efficace dans le domaine syndical et profes­
sionnel'. a déclaré M. Georges L Allier, président de 
( organisme, a la suite d une réunion tenue hier.
M L’Allier a souligné que 

c'est pour promouvoir un pro­
gramme positif d'action que la 
Relève a été créée.

Ün sait qu’il a été question 
de la Relève, lors de la derniè­
re assemblée générale du Syn­
dicat national des fonctionnai­
res municipaux de Montréal, 
mardi dernier, le 28 février, 
quand un des dirigeants de l’or­
ganisme. M. Jean Marc Jodoin, 
a présente une proposition dans 
le but d’amender la constitution 
et d'avancer le tenue d leection 
d'un an.

La proposition, appuyée par 
au-dela de six cents membres 
a obtenu 90% des votes de l'as­
semblée et a pour effet de por­
ter les élections generales du 
syndicat au 27 avril prochain

Se rapportant a un article 
publié dans un journal hier, M 
L'Ailier a fait remarquer que 
la presque totalité des fonction­
naires syndiqués appuient le 
mouvement On oublie trop fa­
cilement, a-t-il dit, que plus de 
70% des fonctionnaires ont 
moins de 15 ans de services à 
la ville et que plus de 60% 
sont âgés de moins de 39 ans. 
A l'hotel de ville de Montréal, 
la moyenne d'âge n'est d'ail 
leur'? que de 37 ans et la moyen 
ne des années de service a la 
ville est rie 11 ans et 3 mois.

I/e president de l’organisme a 
de plus souligne que plusieurs

. causes ont incité la création du 
, mouvement. Parmi celles-ci, il a 
mentionné l'abolition a toutes 

; fins pratiques par le présent 
1 executif du Service d éducation, 
service qui s'était signalé par 
des succès officiellement recon­
nus entre autres par l'obtention 
du prix d'éducation populaire 
de l'Institut canadien d'educa- 

! tion des adultes; l'absence d'un 
centre social pour les fonction­
naires, un certain malaise dans 
la situation financière du Syn­
dicat maigre un revenu annuel 
de $200.000 (deux cent mille 
dollars) et plusieurs autres.

M L'Allier a d ailleurs soumis 
les grandes lignes du program­
me de la Relève qui sera adres­
se sous peu a tous les fonction­
naires municipaux en vue des 
prochaines élections: pourvoir a 
la formation syndicale et profes­
sionnelle des fonctionnaires; re­
viser la constitution, créer une 
commission syndicale pour la 
classification des tâches à l’hô­
tel de ville; rajuster constam­
ment les pensions selon le coût 

i de la vie; ériger un centre so- 
ifial; démocratiser les assem*
; blées; établir une procédure de 
griefs précise et rapide; revi­
sion des frais et bénéfices de 

1 l'Assurance-maladie; réinstalla- 
! non d'un conseiller moral 'au­

mônier : etc
(Suit* ô In pay* 7)

cite qui se pratique dans la mé­
tropole.

Le représentant du ministère 
de la santé et du bien-être social, 
M Archambault traitera de la 
législation fédérale, soit de la 
loi des aliments et drogues

L’n représentant de la Gen­
darmerie royale donnera un 
aperçu du problème des "goof 
halls” à l'échelon fédéral et ex­
pliquera comment est appliquée 
la loi fédérale.

IvC représentant de la police 
provinciale décrira la situation 
a l’échelon provincial et enfin, 
le Dr Camille Laurin, directeur 
scientifique de l'institut Prévost 
traitera de la narcomanie, ses 
implications et sa signification 
sociale

Tl v aura ensuite discussion et 
| les conclusions seront tiroes par 
le maire, Me Jean Drapeau.

I-es personnes suivantes ont 
etc invitées a assister a cette 

| conference M J C. Cusson, pre 
i sident du College des pharma­
ciens ; le Dr Jean Paqujn. regis­
trant du Collège des médecins 
et chirurgiens de la province de 
Quebec ; M l'abbé Robert Rien 
deau. du Conseil des oeuvres ; 
M. Trefflé Boulanger, directeur 

' général des études de la Corn 
! mission des écoles catholiques 
de Montréal ; le Dr Claude Mail- 
hot, directeur du Service de 
protection de l’enfance du mi­
nistère de la jeunesse . M. Josa 

: phat Brunet, directeur de la 
Sûreté provinciale ; M Howard 

I McCartney, directeur du Univer 
jsity Settlement; M. Harry 
Brow n, président de la ('.P M A . 
M. A Pope, assistant directeur 
de la Commission des écoles 
protestantes ; le Dr C.A. Morrel. 
de la division des aliments et 

| drogues du ministère national 
; rie la santé et du bien-être et 

M William Brady, commissaire 
; adjoint de la division C de la 
: Gendarmerie royale

! OTTAWA. — Le ministre du 
( travail, M. Starr, a rendu pu- 
| bliqueg hier les conditions que 
i devront remplir les localités rie- 
sirant obtenir de nouvelles in- 

! dustries pour lutter contre le 
chômage. Il a precise que les 
localités de plus de 10,000 ha­
bitants devront s'être classées, 
pendant 75 pour cent des 48 
mois d ete des années 1953 à 
1960, comme localités avant un

surplus de main-d oeuvre et de 
montrer que l'emploi indus­
triel a constamment decline 
Quant aux localités de moins de 
10,000 habitants, le pourcenta­
ge est abaisse a 50 pour cent 
des 48 mois de depression in 
dustrielle Pour établir ces chif­
fres on utilisera les statistiques 
publiées par le Bureau fédéral 
de la statistique.

Plaq ues d'autos : i aine intert ention de l'opposition

M. Lesage: pas de délai au 
31 mars, comme l’an passé

QUEBEC <DNC' — M. Edgar Charbonneau. depute UN' de Montreal- 
Sainte-Marie, a demande hier au premier ministre, M. jean Lesage, s'il ne serait 
pas possible d accorder un sursis d une ou de deux semaines aux automobilistes 
qui n ont pas encore eu le temps de se procurer leurs nouvelles plaques pour 1961.

Indiscrétions relatives aux appels 
téléphoniques de M. Diefenbaker

OTTAWA. — M. Paul Martin, 
questionne le gouvernement an 

; sujet de soi-disantes fuites de 
: renseignements secrets au cours 
I d'appels téléphoniques inter- 
I urbains entre Ottawa et le siè- 
j ge social de l’ONU à \>w Yoi'k 

II a également demandé si des 
| ras de fuites avaient été signalés 

a l'attention du gouvernement; 
dan» l'affirmative, il voudrait 
un rapport détaillé de« circons­
tances qui ont entouré ces in-

! discrétions
M Phillip Dean, reporter du 

Globe and Mail aux Nations 
| unies, avait affirmé qu'on pou 

\ ait obtenir des renseignements 
; sur les appels téléphoniques 
j faits par le premier ministre 
Diefenbaker à la délégation ca- 

! nadienne aux Nations unies, par 
I l'intermediaire des Mandardis- 
i tes de la centrale téléphonique 
1 de PONT .

Employés de Radio-Canada transférés 
à d’autres services

OTT A W \ — Le m i n i.st re d u 
revenu national, M. Nowian, a 
révélé hier que plusieurs em­
ployés de la Société Radio-Cana­
da qui faisaient partie du servi­
ce de transmission par ondes 
courtes avaient été transférés a 
d'autres services de la Société.

On sait que le service par ondes 
courtes doit discontinuer ses 
opérations le 31 mars. M Now­
ian a ajoute que la Société sera 
en mesure rie fournir un em 
ploi aux employés déplacés 
dans d'autres services.

Trafic de 
barbituriques 
dans les écoles

Détails refusés sur l’exercice 
de défense civile

OTTAWA Le premier mi-j mande formulée par un député,
ni>tre Diefenbaker a refuse hier j a f il répondu à M Hazen Ai
aux Communes de faire connai-1 gue. M Argue avait, demande 
tre les détail* de 1 exercice de | au gouvernement s'il était vrai 
la defense civile qui aura lieu que les ministres fédéraux ga 
en mai prochain a travers le gneraient les abris d'urgence
( anada. 11 s'agit d'une chose construits en dehors d'Ottawa,
qu'on ne peut discuter à l’occa lors de ces exercices, 
sion d une réponse a une de- '

Aviation Electric Co. obtient un contrat 
de défense de $607,203

OTTAWA. lye ministre fe-; la Collins Radio Company of 
deral de la production de dé-i Canada Limited pour la cons 
fense et Defence Construction truction d'appareils émetteurs- 
Limited ont accordé des con i récepteurs.

i trais d'un montant total de Aviation Electric Limited, de 
i $7.917,160 au cours des deux Montréal, a obtenu un contrat

l>e député a invoqué les per 
turbauons atmosphériques de la 
fin de semaine dernière pour 
excuser les retardataires

Pas de commentaires a dit 
M Lesage.

Deux autres députés sont in­
tervenus sur ceîtc même que» 
tion.

Voici les échangés qui ont 
eu lieu avec M I>esage .

M Johnson
Relativement à re problème 

des permis des enregistrements 
de véhicules, en l'absence du 
procureur général, le premier 
ministre voudrait-il nous dire 
s'il est exact que des instruc 

| tions ont ete données à la poli 
j ce provinciale de faire des eau 
I ses a tous ceux qui n'ont pu se 
, procurer leur permis a temps, 
i malgré la tempête de Montreal, 
j M. Lesage

Il s'agit d'une loi qui a été 
adoptee et qui a été conservée 
telle quelle par mes savants 

| amis d'en face; je n'ai pas de 
! commentaires a faire.

M Yves Gabias (UN Trois 
Rivières):

Je demanderais à l’honorable 
premier ministre s'il est de l’in 
tention du Cabinet de passer ou 
d'adopter un arrêté ministériel 
etendant les délais pour le 
paiement des permis jusqu’au 
31 mars 1961, comme cela s’est 
pratiqué au cours des dernières 
années.

M Lesage la réponse est 
dans la négative

A l'Assemblée législative

Délai de 2 ans avant l'annexion 
du Domaine Bellerive à Longueuil

LES COURS DE l API

Pour aider les petits et 
moyennes entreprises à 
exporter nos produits
L'exportation de produit» canadien» devient de plut en 

plus nécessaire. En effet, elle constitue l'un des meilleur» 
moyens de donner a nos industries secondaires, c'est-à-dire à 
nos manufactures d article» fini», le moyen d'augmenter leur 
production et d'obtenir ainsi le développement qui réduit les 
coûts de revient et multiplie les emplois.

La police a mis à jour un 
reseau de trafic de barbituriques 

| (goofballs) chez les étudiants des 
i écoles secondaires de Montréal 
Le reseau, dirigé par des adul­
tes. comprenait au moins quatre 

, ecnliers qui ont ete arrêtes en 
| même temps qu’un homme de 

49 an« Deux autres adultes qui 
auraient été mêles à cette orga 
nisation purgent déjà des peines 

; d'emprisonnement pour vols.
I Les etudiants comparaîtront 
devant la Cour du bien-être so 

| rial le fi mars Leurs nome ont 
été gardés secrets, comme le 
veut la loi. Quant aux adultes, 

j ils seront accuses d'incitation à 
I la délinquance juvénile.

La police a dit que les adultes 
vendaient les goofballs 7 cents 
l imite aux adolescents, lesquels 
devaient les vendre a leurs ca 
marades au prix qu’ils pouvaient 
obtenir.

premieres semaines de février 
Sur les 106 contrats d une va 

leur supérieure a $10.000 accor­

de $673,203 pour la construc­
tion de pieces de moteurs d a 
viens, tandis que Canadian Ge-

des par le ministère de la neral Electric Company Limited,
production de defence, le plus de Toronto, a obtenu un con
important se chiffrait par $2. trat de $342.406 pour la cons
055,879 et. il a été obtenu par truction d’accessoires d'avions

$1.738 900.000 DE DETTES

Le crédit aux consommateurs: 
hausse de 8.4 p.c. en 1960

On est porté à tort d’ailleurs 
b penser que seule la grande ou 
la très grande entreprise peut se 
permettre d'exporter. L'exporta­
tion est maintenant a la portée 
même des petites et moyennes 
entreprises. Encore faut-il que 
ceux qui les dirigent se donnent 
la peine de sc renseigner sur les 
nombreux services officiels et 
prives capables de le aider 

("est dans ce but que le mar­
di, 7 mars ]%i, ai) bureau de 
l’A.P.I., 5875, avenue Papineau,

UNE VOITURE
à la portée de

TOUTES LES BOURSES
Morris 1%1 - *1395 - lout équipé 
Compianl $95. Rolie Jusqu'à 
VS mois. Iirmonstration arstoite 

s votre rtomirlle

|EAN AUTOMOBILE Inc.
lo.zoo l.ajeun^sse — ru . s-nztt

USAGEES - SPECIAL
! tncoln 59 < ontinrntAl Mark IV 

reculler $9500 sprrial $V5:.V 
Buirk Marri Top 59 *24*5
Cherrolot 1957 Convertihl* $1475

à Montréal, MM Benoit Duches­
ne et Raymond Tangiiav parle­
ront de l'exportation et des moy­
ens que les petites et moyennes 
entreprises peuvent prendre pour 
la pratiquer Cette rencontre, 
sans formalite et gratuite, com­
mencera a « 00 p m et se ter-1 
minera vers 9m p.m.

M. Benoit Duchesne, de Mont­
real, licencié ès-sciences com­
merciale-s de l'Ecole des Hautes 
etudes commerciales, est actu­
ellement gerant general des Ser- 

•ces de santé de Quebec pour 
la région métropolitaine, mais 
antérieurement, il a travaillé 
pendant plusieurs années a 
l ' Export Credits Insurance Cor-, 
poration", organisme federal qui 
assure les risques des exporta­
teurs. 11 a ensuite enseigné pen­
dant plusieurs années a l'Ecole 
des Hautes études commercia­
les M Raymond Tanguay, de 
Montréal, est également licencie 
ès-sciences commerciales et di­
rige une entreprise qui fan le 
commerce du bois en gros et se 
livre constamment a l’exporta­
tion. Les hommes d affaires a la 
tè*c de petites et moyennes en­
treprises entendront donc un ex­
posé théorique sur le sujet, un 
témoignage concret sur la façon 
dont doit se faire l'exportation.

FONCTIONNAIRES :

Robert Langlois 
va succéder à 
René Constant
I>ors de l’assemblée spéciale 

du comité executif du Syndical 
National des fonctionnaires mu­
nicipaux de Montréal Inc . hier 
soir, M. Robert Langlois a ete 
élu president du Syndicat en 
remplacement de M. René Cons­
tant décède récemment; M Ro­
bert Langlois occupait la charge 
de 1er vice-président depuis 
nombre d'annees.

M Roger Lavallée, directeur 
syndical pour le bureau du vé­
rificateur. a été élu 1er vice- 
président du syndicat, et M Paul 
Houle a été élu directeur du 
syndicat pour représenter le bu­
reau du vérificateur de la Cite 
A la même reunion, M Robert 
Langlois a déclaré qu'il serait 
candidat à la prochaine election 
a la prc.sidence du syndical

OTTAWA — tTn rapport pu­
blié hier sur le montant de la 
dette des consommateurs cana 
diens souligne de manière évi­
dente l’avertissement officiel 
récent contre les effets du far­
deau croissant du crédit aux 
consommateurs

Les dettes dans trois domai­
nes du credit aux consomma­
teurs totalisaient $1.738.900,- 
000 à la fin de 1960. soit 8.4 p.c. 
de plus haut que l'année pre­
cedente, rapporte le Bureau fé­
déral de la statistique.

Ces trois domaines sont : 
les prêts par les compagnies 
de finance, les prêts en argent 
liquide et autres par les com­
pagnies de petits prêts, et les 
comptes courants dans les ma­
gasins à rayons.

A la fin de 1959, les Cana­
diens devaient une somme glo­
bale de $1.603,800.000 dans ces 
trois catégories du crédit.

Dans un récent discours pro­
noncé à Saint-Jean, Terre Neu­
ve. le gouverneur de la Banque 
du Canada, M James Coyne a 
déclare qui* le consommateur 
qui achète à crédit hypothèque 
son avenir en voulant consom­
mer aujourd'hui plus que ce 
que son revenu actuel lui per­
met.

Dans une certaine mesure, 
c'est inévitable.

Mais cela signifie egalement 
que le crédit aux consommateurs 
enlève des sommes considérables 
à l'epargne qui autrement pour­
rait servir a financer le develop

pement canadien entre des 
mains canadiennes, avait de 
plore M Coyne

Les Canadiens ont générale­
ment l’habitude de se considérer 
comme plus conservateurs que 
les Américains, a dit M ( oyne, 
en ayant recours au crédit au 
consommateur.

Evidemment les vendeurs 
n'ont eu aucune difficulté a sur­
monter notre resistance à la 
vente dans ce domaine, i cons 
talé M. Coyne

Depuis la deuxième guerre 
mondiale, la dette de» consom­
mateurs au Canada a augmenté 
plus rapidement qu'aux Etats- 
Unis.

Aujourd’hui, le rapport du 
BFS démontré que $825.400.000 
ont été empruntés pour de.s pro­
duits de consommation à des 
compagnies a la fin de 1960. 
comparativement à $805.600.000 
l'année dernière. Les sommes 
d’argent prêtées par les compa­
gnies dp petits prêts ont aug­
menté de $484.100.000 a $549. 
400,000 durant l'année Les 
comptes dus aux magasins a 
rayons sont montés de $314,100. 
000 a $364 100.000 Et ce ne sont. 
pa.s les seules sources de crédit.

Les prêts personnels par 1rs 
banques a charte ont pas^c de 
$719.000 000 a $837 000.000 au 
cours rie l'année 1960. soit une 
augmentation de 19 pour cent.

Les prêts sur les polices ac 
cordés par les compagnies d as­
surance vie sont montes de $323 • 
000.000 a $340.000,000 au cours 
rie lannce I960

i\' V i /%' r 1/ i\ u;F i\
Le ministère du frai ail

K
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Lace au chômage» il faut maintenir à 
un haut niveau le progrès économique

OTTAWA. — Il faut aborder le problème du chômage taiionnier avec de» 
aftitudos ef de» habitude» nouvelle», selon la branche economique et de recherche» 
du ministère fédéral du travail.

Le delai expire 
aujourd'hui

Le directeur de la police pro­
vinciale, M. Josaphat Brunet, a 
confirmé hier qu’un délai avait 
été accordé aux automobilistes 
de la région de Montréal qui 
n ont pas encore obtenu leurs 
plaques de permis de 1961.

Hier, les policiers se sont con 
tentes d’intercepter le.s véhicules 
arborant encore des plaques de 
1960 et de servir un ferme aver­
tissement aux conducteurs, apres 
avoir noté le numéro d enregis­
trement et le nom du proprié­
taire On prévenait celui-ci d a- 
voir à se procurer ses plaques 
avant vendredi malin, car à 
compter d’aujourd'hui la PP se 
montrera sans pitié envers les 
retardataires. On confisquera les 
plaquées de i960 et les chauf­
feurs n'auront pas la permission 
de continuer leur route avec le 
véhiculé, tant qu'ils ne démon­
treront pas qu’ils sont en posses- 
? ion des plaques de 1961

Les importations 
durant janvier; 
$433,000,000
OTTAWA — Au cours de 

janvier, le» Canadiens ont ache­
té pour $433,000,000 de produits 
importés, soit pour $1,000,000 de 
plus qu’en décembre

Le total annoncé hier par le 
Bureau fédéral de la statistique 
dépasse de 8 4 pour cent celui 
de $390,500,000 enregistré en 
janvier 1960. Cependant, ce der­
nier chiffre était, le plus mini­
me enregistré au cours de toute 
l'année.

Le montant des importations 
de janvier a etc publié avant 
celui des exportations pour la 
même période. L’n porte-parole 
de 1’organi.sme fédéral rapporte 
qu’un changement des classifi­
cations des exportations au Bu­
reau entraînera un délai d'une 
semaine pour la préparation 
des rapports sur les exporta 
lions.

Les importations en prove­
nance des Etats-Unis ^e sont 
chiffrées par $299,100.000, soit 
une augmentation de 5.6 pour 
cent .sur celles de janvier I960, 
qui étaient rie $283,000,000

Voici quelques données sur 
les augmentations enregistrées 
d une année a l'autre dans le 
domaine des importations, au 
mois de janvier en provenance 
du Royaume Uni hausse do 
16 6 pour cent passant de $40 
900,000 a $47,700,000; on pro­
venance d’autres pays du Com­
monwealth hausse de 53 pour 
cent, passant de $12.300.000 a 
$18.800,000; de tous les autres 
pays, hausse de 6 8 pour cent 

passant de $63,100.000 a 
$67,40(17707)

QUEBEC (DN’C) — Jacques- 
Cartier ne pourra pas empêcher 
les citoyens du Domaine Bell^ 
rive, — qui veulent être an 
exes a la cité de Longueuil, — 
de s'en aller Mais, le gouver­
nement, qui doit decider en der­
nier ressort, les a avertis qu'il 
ne leur permettra pas, pour 
l'instant du moins, de rompre 
leurs liens avec cette municipa­
lité.

Voilà ce qu'a décide hier 
matin le comité des bills pri­
ves de l’Assemblée législative.

Belerive est un des beaux 
quartiers de Jacques-Cartier. 
Le.s contribuables de ce district 
ont demandé a Longueuil de le.s 
annexer. La réponse a eie fa 
vorable Pour que l'affaire se 
bâcle il fallait ensuite de deux 
chose.s l'une : ou que Jacques 
Cartier accepte par résolution 
de laisser partir les anneàion 
mstes. ou que ces derniers, de­
vant le refus de Jacques-Car 
tier, fassent circuler une peti­
tion favorable a leur projet

Les gens du Domaine Belle- 
rive, — on se doute bien que 
Jacques-Cartier a refuse de les 
céder à Longueuil, • ont vou 
lu procéder par voie de peti­
tion comme la loi le permet. 
Jacques-Cartier a contre attaque 
en présentant à la Législature 
un bill qui aurait eu pour ef 
fet de la soustraire aux pres­
criptions de la loi sur l'annex­
ion par petition.

L'Assemblée legislative a re 
fusé cette exception a la loi qc 
nerale, mais le premier minis 
tre a dit que le gouvernement 
n'est pas dispose pour le mo­
ment à accepter que Jacques 
('.artier perde ses meilleurs 

[contribuables. Rien ne se fera 
donc avant que la loi generale 
n’ait été refondue ("est un de 
lai, d'au moins deux ans, dit 
on.

La Legislature a egalement 
refuse a Jacques Cartier de 
Construire une route sans réfé­
rendum Parlez-en d'abord aux 
électeurs, a dit M. Lesage.

Quebec pourrait
percevoir $1,000.000 

de plus par annee
Le Quebec obtiendra plus de 

$1,000.000 de revenus par an­
née, ai les sociétés fédérales de 
la Couronne pardent leur immu­
nité les mettant a l'abri des 
taxes provinciales, a déclaré le 
premier ministre, M. Jean Le 
sage.

Le premier ministre Diefen 
baker a proposé au cours rie la 
conference fiscale fédérale pro­
vinciale que les sociétés fédéra 
les de la Couronne payent des 
taxes provinciales si les sociétés 
provinciales de la Couronne pa 
vent dos taxes fédérales.

En l'occurrence. il s'agirait 
surtout de taxe,» d’accise et des 
taxes sur les ventes et sur les 
achats.

Que 
la Légis- 

paye- 
v er- 

La Voie 
le Con-

I Canadien National payeraient 
des taxes provinciales.

Le bill 20 » ete voté 
sur division

Le projet de loi créant un mi­
nistère des Affaire* fédérales* 
provinciales, — le bill 26. — ,\ 
ete vote en troisième lecturn 

I hier après-midi à l'Assemblée lé­
gislative. Le débat n'a duré quo 
quelques minutes. 1! a été volé 
sur div ision.

Le gouvernement a accepte 
amendement de M. lean .lac» 
que.s Bertrand, (l N de MiS'i * 
quoi) qui oblige le ministère .1 
déposer en Chambre un rapport 
de son travail dans les 15 jours 
de l’ouverture de la session

La loi sur 
les cooperatives 
sera amendée

Le premiri ministre .Iran Le* 
,'age a indiqué hier soir que lo 

i gouvernement allait presenter, 
au cours de la présente session 

‘rie l’Assemblée législative, un 
| projet visant a reviser comple- 
i tement la loi des syndicats co* 
i opératifs

(Suite à la pnpe 2)

L’archiviste de la 
province, membre de 
l’Institut polonais

i QUEBEC M Antomo
Roy, archiviste de ta province 
de Quebec, vient d’être nomma 
membre actif de l’Institut polo­
nais des arts rl dos sciences 
en Amérique M Roy est le pre* 
mier et le seul Québécois a re* 

j revoir cet honneur Cet orga­
nisme, dont le directeur pour la 
section canadienne est M Ta­
deusz Po/nanski, et le secretaire 

! general M. Piolr Rodwanski, a 
i son siege principal a New-York 
I et des sections dans divers pays.

M Roy s est toujours intéres­
sé aux affaires polonaises en 
notre pays Entre autres choses, 

j il s’est occupé a maintes repri­
ses de Polonais en exil De plus, 
il est un de ceux qui, depuis 14 
ans, a vu a la conservation des 
trésors polonais ("est en recon­
naissance de tous ers services 
que la direction de l'Institut po­
lonais des arts et des sciences 
en Amérique a décidé da’dmet- 
tre M Roy parmi ses membres 
actifs

Le premier ministre du 
bec a déclare, hier, a la 
lafure que rHydro-Quebe( 
rait des taxes ledéra1'* «' 
tu de l'accord propos. 
Maritime du St Laurent,

n
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UNE MAISON CANADIENNE !
Cettt maison canadienne de pierre solide est à vendre. Bitte 
vers 1860, elle sere encore debout en l'an 2060. Le terrain 
sur lequel elle est érigée e une superficie de 32,000 pieds 
carres (80' par 400') et est en bordure de le rivière des 
Prairies (à l'arrière) et du boulevard Couin Est (è l'avant). 
La maison a deux étages et compte neuf pièces. La cave 
est creuste à 6 pieds. Le corps principal de le maison 
mesure 32' par 32' et la "rallonge", 18' par 18'. La montant 
total des taxes est de $234.65 par annee. (La maison est 
située à Montréal Nord). Le prix demandé est de $35,000; 
ce qui represent# à peine le prix du terrain, è lui seul. Le 
comptant axigé est de $10,000. Pour de plus amples ren. 
saignements, téléphoner i PB 4.$898 Pas d'agents, s.v.p.

( ependant, un facteur essen­
tiel pour empêcher l’aggra\a- 
tion de la situation de l'emploi 
est de maintenir un niveau éle 
vé de développement économi­
que Telles sont les principales 
conclusions d'une etude presen­
tee aux membres du comité sé­
natorial de la main-d'oeuvre.

Le mémoire insiste sur une 
meilleure planification des ac­

itivités saisonnières, le dévelop- 
i pement des changements tech- 
! nologiques, qui vaincront le cli­
mat et des changements dans 

| la manière d’aborder les activi* 
| tés saisonnières.

Personne ne emit que ces 
! moyens constituent la solution 
définitive de tous les problèmes 

I du chômage saisonnier, mais 
beaucoup sont d’ivi» qu lia

' pourront réduire sensiblement 
le nombre des personnes qui en 
sont affectées.

Le rapport a ete prepare par 
i le Dr Gil Schonning, chef de Ja 
1 division de remploi et du mar­
ché du travail de la branche 
économique et de recherches du 
ministère du travail, et par M. 

j F. J. Doucet, un expert des re­
cherches sur le chômage sai- 

; aonnier, du ministère du travail 
également.

Le rapport mentionne que 
lorsque le chômage hivernal at- 

! teint son point culminant, quel- 
; que 250.000 ouvriers sont sans 
i emploi pour ries raison* saison 
t nière* Au moins 40 pour rent 
(d'entre eux proviennent de Lin- 
i dustne de la construction la

plupart du reste des industries 
primaires et des transports.

Le document ajoute que pro- 
1 portionnellement un nombre 
j beaucoup plus considerable de 
personnes ont travaille durant 
les hivers des années 1950 que 

! durant les saisons froides des 
! années 1920.

Cependant durant les 10 der- 
, nières années, nou.s en sommes 
a peu prés demeurés au même 

i point en dépit des importants 
efforts faits pour couper court 
au chômage saisonnier

i Toutefois, il demeure évident 
! qu'en l'abseice d'élementx acti* 
, vant l'économie, fris que le pro 
gramme de« travaux d'hiver, le 
problème saisonnier serait au- 

ijotird’hui beaucoup plue aigu.

Au T out-Montréal mondain 
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M. Pearson vole au secours 
de M. Diefenbaker

M. Pearsnn vient de battre en retrai­
te au sujet du traité NORAD. Selon la 
méthode classique, il prétend qu’on l’a 
mal interprété. Cela l’amène à prendre 
une attitude pour ie moins ambiguë, ce 
qui devrait soulager grandement le gou­
vernement conservateur, car les argu­
ments de MM. Diefenbaker et Harkness 
sur notre défense aérienne sont d’une 
rare confusion et feraient une belle ci­
ble pour un chef d’opposition qui saurait 
se montrer plus logique et agressif.

Lors du congrès libéral, en janvier, 
M. Pearson avait prononcé un discours 
a.wez ferme à la suite duquel le congrès 
avait adopté une résolution. Selon ies 
comptes rendus du temps, que le chef 
libéral n’avait pas démentis alors, 
M. Pearson préconisait une plus étroite 
coopération avec l'O.T.A.N., et rejetait 
une intégration militaire sur ce conti­
nent seulement ; il ajoutait que nous ne 
devons pas devenir un partenaire mineur 
des activités défensives des Etats-Unis, 
et que nous ne devons pas acquérir ni 
utiliser d’armes nucléaires sous aucune 
forme de contrôle national ou conjoint.

Le parti libérai avait apparemment 
mal interprété lui aussi le discours de 
son chef, car il l’avait traduit dans une 
résolution stipulant qu’aucun gouverne­
ment libéral ne devrait acquérir, fabri­
quer ni utiliser d’arme? nucléaire», soit 
sous le seul contrôle du Canada, soit sous 
un contrôle conjoint des Etats-Unis et 
du Canada. 11 allait encore plus loin en 
disant que le rôle du Canada dans NO­
UAI) devrait être limité à la détection, 
l’identification et l'alerte, et que le Cana­
da devrait abandonner sa participation 
actuelle à NORAD quant au rôle des in- 
tereepteurs.

Quelque temps après, dans un dis­
cours a Toronto, M. Pearson précisait 
que si l'acquisition d’armes nucléaires 
devenait une nécessité pour la défense 
du Canada, il faudrait que ces armes 
Fuient -'Us le contrôle de l’O.T.A.N'. et, 
non sous une régie nationale ; il ajou­
tait que cette nécessité n’existe pas à 
l'heure actuelle.

•
Depuis lors, le chef libéral a reçu 

l’appui de ceux qu’il désigne comme neu­
tralistes, et cela Ta embarrassé. Il affir­
me avoir dit au congrès libéral, que si 
le Canada devenait une puissance non 
nucléaire, il n'aurait pas besoin du NO­
RAD. Il prétend que beaucoup de gens 
n'ont pas compris; ce qui n’a rien d’é- 
tonnant, car c’est une drôle de logique 
d’affirmer que la décision hypothétique 
du Canada de devenir une puissance non 
nucléaire entraînerait la fin du NORAD 
alors que ce pacte ne comporte pas en­
core l’utilisation chez nous d’ogives nu­
cléaires et pourrait par hypothèse con­
tinuer de les exclure.

Quant aux intereepteurs, M. Pearson 
désavoue carrément la résolution du con­
grès libéral. Il estime que nos désuets 
CF-100 doivent être remplacés par d'au­
tres intereepteurs plus modernes, munis 
d’armes classiques.

Ces explications laborieuses, et dif­
ficilement conciliables avec ses discours 
antérieurs, amènent M. Pearson à une 
autre conclusion. C’est que si le gouver­
nement canadien décide d'accepter des 
armes nucléaires, cela influera sur la 
politique du parti libéral, notamment si 
les libéraux prennent le pouvoir après 
cette acceptation.

M. Pearson dit qu’on Ta mal compris, 
au Canada... et aux Etats-Unis. Ainsi ex­

pliquée son attitude pourrait avoir pour 
objet de rassurer Washington; les libé­
raux sont opposés à ce que le Canada soit 
“un partenaire mineur des activités dé­
fensives des Etats-Unis”, mais ce n’est 
qu’un argument de parti d'opposition, 
qui ne doit pas embarrasser MM. Ken­
nedy et Diefenbaker, car on accepterait 
facilement le fait accompli en prenant 
le pouvoir.

•
I-a politique du gouvernement con­

servateur n’est pas plus brillante car elle 
fourmille de contradictions. Le cabinet 
projette depuis un an de remplacer nos 
avions CF-100, démodés, par d’autres in 
tercepteurs plus modernes. Or ce devait 
être le rôle du célèbre CF-105, de doulou­
reuse mémoire. Ottawa veut maintenant 
acheter des intereepteurs américains 
VF-101 Voodoo; mais en retour le gou­
vernement demande que Washington 
achète des avions canadiens ; il était d’a­
bord question d’une commande d’avions 
df- transport CL-44. mais les Etats-Unis 
n’en veulent pas ; aux dernières nouvel­
les, le Canada construirait des CF-104 
Starfighter que les Etats-Unis achète­
raient pour les alliés d’outre-mer.

Or il y a deux ans, quand le gouver­
nement a décidé de sacrifier le CF-105 
canadien pour acheter des Bomarcs amé­
ricains, M. Diefenbaker, appuyé par son 
ministre de la défense d’alors, M. T’ear- 
kes, invoquait l’argument que les inter- 
cepteurs étaient désuets et qu’il fallait 
opter désormais pour les fusées. Le pre­
mier ministre disait en Chambre que du­
rant les mois antérieurs on avait cons­
taté que la menace des bombardiers 
contre laquelle le CF-105 devait fournir 
une défense avait diminué, et que d’au­
tres moyens de faire face à la menace 
avaient été mis au point plus vite qu’on 
l’espérait.

M. Pearkes expliquait que la menace 
des bombardiers diminuait à mesure 
que celle des fusées augmentait. La fu­
sée Romarc ne vaut rien contre les gran­
des fusées, et ne peut assurer qu’une pro­
tection marginale contre d’autres me­
naces fort hypothétiques. Mais cela ne 
suffit pas à justifier M. Diefenbaker de 
vouloir acheter pour peut-être $300 mil­
lions d’intercepteurs analogues à ceux 
qu’il jugeait désuets il y a deux ans.

•
Voilà une attitude qui paraît plutôt 

vulnérable ; pourtant M. Pearson vole 
au secours de M. Diefenbaker sur cette 
question des intereepteurs. L’explication 
la plus plausible c’est que des influences 
puissantes ont dû jouer pour que les 
chefs des deux grands partis adoptent 
ainsi des attitudes parallèles sur une 
question aussi litigieuse et controversée. 
Et les divergences s'atténuent de même 
quant au NORAD et aux ogives nuclé­
aires des Bomarcs.

MM. Diefenbaker et Pearson s'accor­
dent pour répudier et dénoncer toute 
opposition à une politique militaire dan­
gereuse, et afin de la déconsidérer ils la 
qualifient de neutralisme. Mais ils glis­
sent tous deux vers le satellisme. M. 
Pearson veut apparemment laisser en 
exclusivité au P.S.D. ou au Nouveau 
parti une politique de défense plus con­
forme aux intérêts et aux exigences de 
l'indépendance nationale. A moins que 
les radres de son parti l’amènent à trai­
ter moins cavalièrement les résolutions 
du congrès libéral.

Paul SAl RIOL

Blocs-Notes
M. Trudeau, et "l'aliénation nationaliste"

En trois pages do "Cité Libre" l mars N M. Pierre 
Elliott Trudeau règle son compte au nationalisme 
canadien français. C’est un peu court. Les nationalistes 
seraient des alienateurs ". Ils divertiraient vers des 
buts extérieurs et négatifs la vie de la nation. Selon 
eux, tous nos retards seraient "la faute des Anglais".

En somme le nationalisme, pour Trudeau, cela 
reste le duplessisme. C’est un peu tort.
Une tradition nationaliste

Voici sa thèse fondamentale. 
Lisez ces paragraphes attenti­
vement. Dites-moi ai cette 
pensee date de Cité Libre.

“Ce qui nous paraissait plus 
pressé que des discussions sur 
la part des autres dans nos 
avatars, c'était que la commu­
nauté utilisât effectivement 
les pouvoirs et les ressources 
mu à sa disposition par l'acte 
de I8è7 Car elle ne le faisait 
pas.

“Nous avons grandi, et nos 
pères avant nous, et leurs pè­
res avant eux. sous un Ktat 
provincial dont l'essentiel de 
la politique a été d'aliéner les

hle» de nus ressources naturel­
les. et d'abdiquer toute juri­
diction sur l'organisation so­

ciale et l'orientation Intellec­
tuelle dea Canadiens français.”

On m'a enseigné cela, dans 
un autre style, â la faculté des 
lettres de l’université de Mont 
réal, vers 1934. Mon profes. 
seur s'appelait l'abbé Lionel 
Groulx.

L’idée d'une immense res­
ponsabilité canadienne françai­
se. surtout des politiciens ca 
nadiens français, remonte sans 
doute plus haut. Mais l'histo­
rien Groulx l'exprimait cou­
ramment, et avec vigueur, 
dans son enseignement régu­
lier 11 y aura bientôt trente 
aax. Bourassa le clamait dans 
le même temps avec plus de 
véhémence encore. Olivar As 
selin mettait en cause rensei­
gnement. Groulx, Bourassa. 
Asselin res noms en' ptent 
un peu. il nous semble, dans le 
nationalisme canadien français.

Sans doute, ces doctrinaires 
et ces hommes d'action di 
saient aussi d'autres choses 
avec quoi Trudeau ne serait 
pas d'accord Mais je me de 
mande pourquoi le directeur 
adjoint de Cité Libre met une 
sombre ténacité à rééditer des 
inexactitudes historiques

Tuer des mort»
Vérifions cela dans un au­

tre de ses paragraphes. Résu­
mant l'attitude de Cité Libre 
sur la question, il écrit;

.. nous cherchions à fai­
re de l'Etat québécois une 
réalité; et comme l'acte con 
fédératif nous investissait de 
pouvoirs abondants à cette fin, 
nous considérions comme en 
treprlaes de diversion les mou 
vements nationalistes; en effet, 
pour justifier les Canadiens 
français d'avoir exercé si peu et 
si mal leurs abondants pouvoirs 
constitutionnels, les nations 
lûtes s'employaient à démon 
trer que ces pouvoirs auraient 
dû être plus abondants enco­
re' De la sorle, l’Autre était 
invariablement trouvé coupa 
ble d'avoir restreint des pou 
voies que de tout* façon noua

La “révolution du balai”
Par Raoul Raugel

RIO DE JANEIRO 21 février. — La "révolution 
du balai annoncée par fanio Quadros commence a 
devenir une réalité. Moins d un mois après avoir pris le 
pouvoir, le nouveau president du Brésil a déjà montre 
qu il est résolu a tenir parole : il mettra de Tordre 
dans la maison. En politique intérieure, le bilan de 
son premier mois a la présidence présente un nombre 
impressionnant de mesures énergiques pour assainir 
I administration et réduire les dépensés superflues.

"Mon gouvernement sera ru­
de et austère ', ava.t annoncé 
Janio le soir de son investitu­
re. Le pays commence à se 
rendre compte qu’il ne s'agis­
sait pas d une vaine promesse. 
Les actes de tous les services 
administratifs accusés de cor­
ruption ou de négligence sont 
sévèrement examinés pour éta­
blir les responsabilités.

Le président veut savoir ie 
comment et le pourquoi de 
toute prévarication.

Soixante-dix maréchaux 
sont suffisants

De telles mesures font re­
naître l'espoir dans le peup.e 
— ce peuple que le president 
veut avoir pour seul guide et 
suprême juge. La "crise d'au­
torité" que Janio Quadros 
mentionnait dans son discours 
d'investiture comme l’une des

rincipale* causes des mal-
eurs de la nation a donc de 

fortes chances d être arrêtée. 
Si c'est réellement d'un maître 
qu'avait besoin le pays, il Ta 
maintenant...

Mais Janio Quadros n’est pas 
l'homme des demi-mesures II 
vient de mettre sa popularité 
à Tepreuve en faisant subir 
aux fonctionnaires — dont 
l'immense majorité comptè­
rent parmi ses électeurs — les 
premières conséquences de' 
l'austérité qu'il annonce. Pour 
couper court aux abus, Janio 
Quadros a décidé d'abolir Tan 
cien régime de travail dans 
la fonction publique. Les fonc­
tionnaires doivent dorénavant 
suivre un horaire complet de 
sept heures de travail par 
jour. Jusqu'à maintenant, ils 
travaillaient de midi à dix-huit 
heures seulement. La tradi­
tionnelle sinécure de l’emploi 
public se trouve ainsi définiti­
vement éliminée. Mais cette 
mesure risque de susciter une 
véritable révolution des ‘‘pro­
létaires en col blanc” car. 
pour un grand nombre. Van- 
cicn horaire leur permettait 
de trouver un second emploi 
à mi-temps pour compléter un 
budget personnel que leur 
seul traitement de fonction­
naire n'aurait pas suffi à équi­
librer.

Pas encore complètement 
remis de leur surprise, les 
fonctionnaires ont malgré tout 
décidé une marche sur Brasi­
lia pour demander au prési­
dent de trouver un remède à 
leurs difficultés. Il est vrai que 
les principales vietimes sont 
les fonctionnaires résidant à 
Rio-de-Janeiro où les difficul­
tés de transport et le mode de 
vie leur posent des problèmes 
pratiquement insolubles Janio 
se serait-il aperçu du couo 
qu’il porte à l’ancienne capi­
tale où continue de vivre le 
gros de l'administration’ Ou 
bien aurait-il simplement vou­
lu éliminer de cette façon la 
“tentation de la bonne plan­
que" dans un pays qui doit 
adapter sa mentalité aux im 
pératifs de la production et 
du rendement’ De toute façon, 
pour qui connaît Janio. il est 
Impensable que le président 
revienne sur une déclaration 
de cette importance.

Il est vrai que sa ‘‘guillo­
tine'' n'épargne nrrsonne. Des 
militaires, les diplomates et

n'avions ni l’intention, ni la 
capacité, ni l'intelligence d'ex­
ercer."

Vraiment, vraiment, de qui 
parle ici M. Trudeau, sinon de 
Maurice Duplessis? Il résume 
ses propres griefs, mais en 
même temps ceux de la plu­
part des nationalistes indépen­
dants, contre la politique chau­
vine de l’Union nationale 
avant Paul Sauvé. La lutte du 
Bloc populaire en faveur d'une 
autonomie positive et dt/nami 
que. qu'était-ce, sinon cela’ 
Pourquoi s'amuser h tuer des 
morts?

Le rôle de TAufre
Dans le même temps. M. 

Trudeau minimise singulière­
ment le rôle de TAutre. Il a 
l'air d'oublier que pendant et 
après la dernière guerre, le 
gouvernement central a vrai­
ment tenté de s'installer dans 
des domaines provinciaux es­
sentiels, et que cette offensive 
n'est pas terminée.

Pourtant, il écrit lui-même; 
“Et Cité Libre n'a jamais été 
centralisateur ni bonne enten- 
t'.ste; qu'on relise nos articles 
approuvant l'impôt direct de 
M Duplessis, et désapprouvant 
les octrois fédéraux aux uni­
versités. par exemple Kn ef­
fet, nous ne croyions pas que 
les Canadiens français arri­
veraient à la maturité politi 
que en s en remettant aux au 
très pour l'exercice de leurs 
droits." Fort bien Mais M. 
Trudeau ne croit certes pas 
qu’il a suffi de quelques arti­
cle» de Cité Libre pour faire 
reculer Ottawa, empêcher que 
les universités québécoises ne 
reçoivent les impôts fédéraux, 
décider M. Duplessis à impo­
ser le revenu personnel. Il a 
fallu mobiliser l’opinion, tenir 
tête aux libéraux du temps, si­
gnaler avec insistance les em­
piétements de TAutre. Cette 
besogne n'intéresse peut-être 
pas M. Trudeau

Pourquoi reprocherait-il k 
d'autres de l'avoir accomplir"

les gens de la plus haute so- ' 
ciete, se voient egalement sou­
mis a la loi d'austérité. Tous j 
les postes superflus sont pure- 
ment et simplement suppri-; 
mes. Plusieurs chargés de mis- i 
sion à Tétranger sont rappe- ! 
lés. On annule la participation 
de Tannée de Tair brésilienne 
aux prochaines manoeuvres ir.- ! 
teramencaines de Panama il; 
n'y a pas de crédits, ,. Mais le ! 
meilleur est pour la fin: le j 
président a décidé de suppri­
mer dorénavant le rang de 
maréchal. Sous son gouverne­
ment aucun militaire ne rece­
vra cette dignité C'en est assez 
de soixante-dix maréchaux 
pour une armée en temps de 
paix ...

Janio Quadros est sérieux: i 
“Le Brésil paiera toutes ses 
dettes jusqu'au dernier centi­
me. Mats le poids de cette 
charge sera réparti entre tous 
les citoiscns.''

Sur le plan de la politique 
internationa'e les initiatives 
du président Quadros ne sont 
pas moins spectaculaires. A 
côté de ses intentions, il y a 
les faits. On commence à par­
ler d'une nouvelle politique 
de l’Atlantique sud, dont le 
Brésil pourrait devenir le lea­
der. On parle d'un panamérica­
nisme dont les principaux chaî­
nons seraient tenus par M Ja­
nio Quadros avec .. M Fidel 
Castro. Et on parle aussi beau­
coup d'un nouveau “neutralis­
me” qui, sans mettre en ques­
tion les alliances traditionnel­
les. pourrait chercher de nou­
velles formes.

De M. Fide! Castro 
à ('Afrique

De fait, Janio Quadros en­
tend pratiquer a l'egard de 
l’Afrique une nouvelle politi­
que dynamique et originale. La 
première mesure prise dans ce 
sens a été l'institution de bour­
ses d’études pour les jeunes 
Africains dans les universités 
brésiliennes. D'autre part tout 
est prêt pour la reprise des 
relations diplomatiques entre 
le Brésil et la Roumanie, la 
Bulgarie et la Hongrie. Les 
rapports seront également ré­
tablis avec Moscou, affirme t- 
o;i de source très sérieuse. Et 
l'établissement de relations di­
plomatiques avec Pékin ne sau­
rait tarder.

A l’intérieur du continent 
le problème des relations avec 
Cuba est posé sans équivoque. 
De toute façon il n'est absolu­
ment pas question de condam­
ner la révolution fidéliste: cel­
le-ci est une affaire cubaine 
qui exige avant tout, selon 
Quadros. de la compréhension. 
Le panaméricanisme de Janio 
Quadros ne sera donc pas une 
fiction lyrique. “Il y a deux 
cents millions de Sud-Améri­
cains qu’il faut sortir de la 
misère et de l’oppression, et 
qu'il faut faire accéder à une 
liberté réelle selon l'idéal de 
la loi chrétienne.”

On a bien souvent qualifié 
de “révolution" l'élection de 
Janio Quadros. Cette révolu­
tion pourra bientôt, semble-t- 
il, devenir plus qu’un terme 
commode destiné à qualifier 
un phénomène pour le moins 
curieux.

(Tous droits réservés pour 
“Le Depotr” et “Le Monde").

Un accès de peur
Ce que je pardonne mal k 

un esprit de cette valeur, c'est 
sa volonté de ne pas com­
prendre. et sa volonté de tout 
confondre. Il y a plusieurs 
pensées nationalistes. Certai­
nes sont carrément conserva­
trices et autoritaires. D'autres, 
démocratiques et libérales (je 
ne réfère pas au parti), ten 
tant de demeurer dans le cou­
rant. Il y a aussi des attitu­
des chauvines et .xénophobes 
— tendance naturelle des 
hommes, vers quoi Ils retom­
beraient toujours, mais contre 
quoi la plupart des chefs na­
tionalistes n'ont cessé de met­
tre leurs adeptes en garde. M. 
Trudeau mélange tout.

Son accès de colère me pa­
rait être un accès de peur. M 
Trudeau a peur, devant la re­
naissance du nationalisme, que 
certain négativisme d'autrefois 
ne recommence II regarde le 
séparatisme comme un alibi: 
moi aussi. Mais pourquoi cet 
alibi’ Je suis très frappé par 
le fait que le recrutement sé­
paratiste réussit à merveille 
chez les fonctionnaires fédé­
raux qui vivent ou ont vécu à 
Ottawa: Us ont rencontré là 
une négation de ce qu'ils sont: 
en conséquence, ils sèfforcent 
de nier Ottawa. Mais c'est 
TAut’e qui a commencé

Prétendre que TAutre n'ex­
iste pas me parait aussi faux 
et aussi malsain, comme atti­
tude. que de se laisser obsé­
der par lui. Faire comme si 
les relations des Canadiens 
frappais avec Ottawa et le res­
te du pays étaient heureuses, 
ou en tout cas comme si elles 
restaient sans importance: 
c'est supprimer volontairement 
une partie de la réalité, et 
c'est risquer à la longue de ne 
pas être cru. Par ce qu'elle 
n'a pas dit. Cite Libre a peut- 
être contribué pour sa part à 
la renaissane’ du séparatisme 
canadien français.

ANDRE L.

“La population l'annula ééiâ 
do l'Unipn notionolo at da ta 
politiqua, taliamont humoina at 
touto iniptraa du sawl oauci da 
larvirNOS ptni".

La franchise de Danny Boy

Lettres au “Devoir”
M. Roger Lemelin,

Depuis quelque temps, l’on 
crinque beaucoup notre roman 
télévisé "En Haut de la Pente 
douce Vous êtes chanceux; 
combien d'autres voudraient 
obtenir la même attention. Ces 
jours derniers, j'ai vu et écou­
te Marcel Pagnol interviewé 
par Mme Judith Jasmin. Pa­
gnol nous dit, entre autres, 
que sa pièce en trois volumes,

De Lemelin à Pagnol
“Marius, César et Fanny" 
avait été traduite en quatorze
langues. Presque un succès’ 
Et, pourtant ses personnages 
s'expriment et agissent en 
vrais Marseillais, en quelque 
sorte en père Gédéon. Ce qui 
n'a pas empêché monsieur Pa­
gnol d'être élu membre de 
l'Académie française et de con­
tribuer à améliorer le diction­
naire de la langue française.

Evidemment, je ne suis pas 
qualifie pour rendre jugement 
sur la valeur de vos oeuvres 
littéraires. Je presume qu eiiea 
ne sont pas parfaites ... mais, 
ne vous en faites pas, car si 
elles étaient parfaites vous se­
riez critiqué et envié davan­
tage.

J. A. MORRISSETTE
Princeville, P.Q.

L’enquête sur Véducation
Monsieur le directeur.

L'enquête sur, l'éducation se­
ra a peu près inutile à moins 
qu’on ne précise à l’avance le 
but qu'on poursuit en l'instituant. 
Autrement nous n'aboutirons 
qu'a des recommandations va­
gues. sinon contradictoires.

A mon avis l'objectif des dix 
prochaines années devrait être 
modeste et strictement limité à 
notre émancipation économique, 
à la production de richesses nou­

velles. à la création d'industries 
secondaires.

Un tel principe s'il était ac­
cepté militerait en faveur le 
d'un programme semblable à 
celui des Anglo-Saxons pour le 
secteur public de l'éducation, 
2e d'écoles normales qui prépa­
reraient des professeurs de 
science sachant le français. 3e 
de nouvelles facultés universi­
taires de commerce, de génie 
et de science et 4e contre la

création de nouvelles facultéi 
de sciences sociales, de rela­
tions ouvrières, de droit, da 
pharmacie, de chirurgie den­
taire et même de médecine. Les 
universités actuelles forment dé­
jà suffisamment de parasites.

Grâce a une politique d'ins­
truction technique nous occu­
pons maintenant les postes da 
contre maîtres. Aurons-nous la 
cran de viser un cran plus haut?

Léonard Dubé

M. Guy Viau,
A la suite de votre "articu­

ler dans le’ "Devoir” de sa­
medi. je suis tentée de vous ré­
pondre que Si les “bonnes 
Ames” n'ont pas d'yeux, vous 
êtes apparemment fort mal 
placé pour le savoir parce qu'il 
est plutôt facile d'imaginer la 
“paille" dans les yeux d'au­
trui. quand on a une ''poutre'' 
dans les siens propres.

Décidément, nous sommes en 
pleine crise épidémique du ri­
dicule où une légion de "petits 
hommes" en mal de se grandir 
à tout prix, se mettent à faire 
du tapage pour attirer l'atten­
tion du “Grand monde". Les 
uns par les distorsions diaboli­
ques du "Rock-N.R "; les au­
tres par le "barbouillage" en 
différentes couleurs sur de 
pauvres toiles inoffensives; en­
fin, vous, Monsieur Viau. par 
la détermination, non équivo­
que, de devenir une "vedette" 
en vous attaquant assez mé­
chamment. aux images qui se 
donnent aux enfants des écoles 
et des couvents.

Peut-être vous vous êtes dit: 
“C'est le beau temps de "cer- 
voler" dans la stratosphère de 
la popularité à la faveur du 
petit mistral "laïcist*" qui 
souffle de ce temps-ci....! Bra­
vo!

Remarquez bien, cher Mon­
sieur. que je n'ai aucunement 
l'intention de vous faire chan­
ger d'avis sur vos ambitions 
de devenir “vedette". Nous 
sommes on pays libre..! Mais., 
de grâce’ ne tentez pas davan­
tage de vous faire un piédestal 
sur le dos des personnes que 
vous étiquetez de "bonnes 
âmes" dans un sens péjoratif, 
qui, elles, ont bâti leur valeur 
transcendante au prix de leurs 
efforts personnels.

Oui, monsieur Viau. les ima­
ges que nos éducateurs don­
nent aux enfants sont surtout 
un symbole et leur valeur vaut 
en autant qu'elle évoque une 
autre réalité....

Quant à leur valeur stricte­
ment artistique permettez que 
je vous dise que ce point de 
vue est tout à fait secondaire. 
Car après tout, les images sont 
en quelque sorte des portraits 
d.- personnages qu'on aime et 
vénère.

Si. par exemple, je ne pos­
sède qu'un mauvais portrait de 
ma mère, est-ce que je dois 
pour cela, cesser de l'aimer et 
de la vénérer? Allons donc! 
Pour ce qui est des images en 
couleur ou "chromos" comme 
vous dites, je ne vois pas bien 
comment elles peuvent nuire à 
l'évocation des hautes réalités 
de la foi, bien au contraire, 
surtout lorsqu'elles représen­
tent le Seigneur Jésus et sa 
1res sainte Mère: quand la 
Sainte Ecriture nous dit que 
"Jésus fut le plus beau des en­
fants des hommes" et que Ma­
rie. sa mère, fut qualifiée 
“tout* bail»", ne serait-il pas 
permis à un artiste, même 
pour une fin commerciale, de 
s'ingénier à faire pour Jésus et 
sa Mère, des figures qui atti­
rent, et symbolisent nettement 
dans la régularité des traits, 
la beauté d'une âme pleine de 
grâces dans la physionomie 
calme et sereine, une soumis­
sion entière aux volontés divi­
nes dans la douceur du re­
gard. !a pureté, la confiance et 
l'amour?

Qualifier ces images de “mi­
èvreries" qui caractérisent les 
magazines "erotico-sentimen- 
taux dénote à mon avis, qu’on 
c«t dénué de tout sons psycho-

Deux sons de cloche
surnaturel, pour ne voir dans 
une belle figure qu'un vulgaire 
appât à l'excitation érotique. 
En définitive, cher monsieur, 
je crois que vous pouvez rester 
bien tranquille sur ce sujet. 
L'Eglise, par ses chefs qui ont 
charge de donner a discrétion 
"l'imprimatur" aux images, 
pourra encore longtemps se 
passer de vos "conceptions ma­
ladives" sur ce sujet

En attendant vous pourrez li­
brement. si le coeur vous en 
dit, continuer vos laborieux ef 
fort» à faire une propagande, 
peut-être bien payante, pour­
quoi pas....! en faveur des 
“chromos Inintelligibles" de 
Tart moderne, qui. .. apparem­
ment ne se vendent pas assez.

Monsieur Guy Viau,
Merci de poser une question 

aux lecteurs. Merci de soulever 
un problème si délicat que la 
culte des images, au point d» 
vue influence dans l'éducation 
religieuse de nos chers petits.

Monsieur Viau, le peupla 
chrétien a besoin de laïcs ou 
profanes comme vous oui n'ont 
pas peur de toucher du doigt 
aux problèmes se rapportant 
directement ou Indirectement a 
la religion ... Les choses maté­
rielles elles, sautent tellement 
aux yeux 'c’est le cas da la 
dire.1. Bravo1

Puisse les directeurs du "De­
voir" continuer dans cette vei­
ne, ils continueront ainsi à ser­
vir une noble cause.Mlle M Pepin,

Lac Masson, Qué. Nicole Boudreau

L’ACTUALITc

Mémoires d’un cheval
Préface

Toute ressemblance avec un autre de ma race, 
est pure coincidence, pas de farce.

Dédicace
A tout individu.
Ayant le courage de son point de vue.
Oh! Humanité, comme tu m'as bafoué,
Que ne m as-tu laissé à mes prés.
À mes vallons, où j'étais si gai.'
Tu avais besoin de moi, tu m'as bridé.

Dès les premiers temps de la colonie,
Je faisais partie de la vie.
Tu ne pensais pas me chasser dis 
J’étais précieux, du temps de semis,
Au remplissage des fenüs.

Depuis l'auto m'a pris ia circulation.
Peine, j'ai gardé mes impressions;
On m'a enlevé des sillons.
J'ai cédé encore à l'invention.
Devenu seul presqu’errant,
Voici qu'un très grand savant,
Me découvre pour un médicament.
Avec la pénicilline je reprends mes élans.
Désormais je sauverai des vies c'est sûr.
J'en arrive à oublier mes morsures,
On me lance aussi dans la coiffure.
Les jeunes filles imitent mon allure.
Je chanterai encore sur les t-iofons,
•Mon cnn en sortira de merveilleux sons,
Je ferai des heureux dans l'équitation,
Les peintres eux, m'immortaliseront.

Pendant que je rêve à ces doux moments,
Voici qu'une bande de sacripants.
M'introduisent dans les restaurants.
Où je suis broyé à belles dents.
D’où l'on me chasse en s'indignant.

Nouvelle atteinte pour mon moraf,
Ma chair avait porté scandale,
Je me croyais au moment crucial.
Mais on devait me faire beaucoup de mal.
J’en suis encore fout indigné!
C'est le bout, je me défendrai,
Même s'il me faut ruer.
Je dois me faire respecter.

On m'accuse de hennir dans le parler académique
Sache que si j’ai frôlé la langue anatomique 
C'est purement par force gastronomique.
Et je suis ahuri par toutes ces polémiques,

“MORALE"
Si tu veux vraiment te corriger,
Attèle-toi ô tes responsabilités,
Pioehe de ton côté et cesse de seller.
Tes fautes sur d’autres que "toué" O R.
Sans rancun», je retourne à ma lande
Bonne chance avec ta langue
Je dois m'entraîner pour les courses d Irlande.
Histoire de changer la propagande

A WING A HANG!

OASIS.
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Aux quatre coins du monde
ESSAIS NUCLEAIRES : Kennedy est confiant en 

un accord sur l'interdiction permanente 
des expériences

WASHINGTON — L• président Kennedy espere que les 
négociations — qui reprendront le 21 mars — entre les Etats- 
Unis, l'Union soviétique et la Grande-Bretagne, a Genève, 
permettront d'en venir à une entente sur l'interdiction per­
manente des expériences nucléaires. Cependant, le président 
n a pas voulu dire s'il prévoyait Que l'accord puisse se faire 
avant la fin de l'année. Voici deux ans et quatre mois que 
les "trois” ont entamé à Genève une conférence en vue d'un 
*ccorc*. 'nt*'National interdisant ♦oute expérience d ermes 
nucléaires. Si un traité est enfin signé, les autres Etats seront 
invités a adhérer a l'entente. Cependant, M Kennedy a bien 
distingue entre ce problème et celui, beaucoup plus vaste et 
plus complexe, du désarmement en général. La nouvelle 
politique américaine en matière de désarmement ne sera pas 
définie avant l'été et les entretiens Est-Ouest ne pourront 
reprendre avant l'automne prochain.

ARMEMENTS : il *e dépense à cette fin dans le monde 
environ $330 millions par jour

U NSHINGTON. II se dépense chaque jour dans !e 
monde environ $330 millions au titre de la défense nationale, 
principalement pour la fabrication et l’entretien des arme 
monts On estime que cela veut dire une dépense de près 
d<> *40 par année pour chacun des quelque 3 milliards d'êtres 
humains. Selon les experts américains, la somme globale dé­
pensée est de l’ordre de $120 milliards par année, près de 
$14 millions par heure Les Etats-Unis et l’URSS à eux seuls 
dépensent 88 milliards de dollars par année, soit 73% du total 
mondial on estime le budget militaire de IURSS a $42 
milliards tandis que celui des E.-U. est de $48 milliards. 
Viennent ensuite, dans l'ordre, la France qui. avec la nouvelle 
loi-cadre militaire, consacre près de $4.5 milliards à la défense, 
la (irande-Bretagnc. la Chine communiste, etc Les experts 
estiment que si les $120 milliards étaient affectés d'un coup 
a des fins pacifiques, on pourrait loger convenablement l^s 
240 millions de familles des pays sous-développés et doubler 
le revenu annuel des 1.200,000,000 d'habitants de l'Inde, de 
la Chine et du Pakistan.

INDE : le pays aura besoin <je recevoir $1 milliard 
de l’étranger pendant 10 ans

TORONTO. — M. D. K. Nehru, ambassadeur Itinérant de 
l'Inde, chargé de» questions économiques, « déclaré hier, 
devant le "Empire Club" que son pays aura besoin de recevoir 
de l'étranger à titre d'assistance directe au moins $1 milliard 
par annee au cours de la présente décennie. Cette somme 
serait trois fois plus elevee que les crédit» dont l'Inde a 
bénéficié annuellement de 1950 à 1960. M. Nehru a souligné 
que la masse des populations asiatiques suit avec attention 
deux luttes contre le sous-dèveioppement, celle de la Chine 
et celle de l'Inde. "Si l'expérience entreprise selon des normes 
démocratiques par l'Inde échoue, les conséquences peuvent 
en être considérables pour l'Asie et pour le monde entier” 
a-t-il dit. Il a rappelé que le revenu annuel moyen par tête 
est estimé à $70. en Inde alors qu'il est de $2,050. au Canada.

CONGO : M. “H” estime qu’il lui faudra 25,000 
homme» et une somme supplémentaire 

de $135 millions
NATIONS UNIES, N.Y. Le secrétaire general Dag 

Hammarskjold a déclaré hier qu’il faudra porter à 25,000 
hommes les effectifs du contingent international au Congo et 
ouvrir des crédits supplémentaires de $135 millions pour les 
fins de la mission de 10NU au Congo en 1961 M “H” a inclus 
ces ehiffres daas un document qu'il a préparé à l'intention de 
l'Assemblée générale qui reprendra ses travaux le 7 mars 
Cette somme ne comprend pas celle de $100 millions deia 
votee en principe par l’ONU pour assurer la restauration de 
la vie économique au Congo: en fait. $18 millions seulement 
ont été versés à ce fonds par divers Etats. Dans la somme de 
$135 millions requise pour 1961, le secrétaire general fait 
entrer un montant de $107 millions que devraient débourser
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Débat entre étudiants de 
Loyola et de l’U. de M.

Les étudiants de l’universite 
de Montréal ont relçvé le défi 
de leurs confrères du collège 
Loyola et tiendront un débat 
public où l'on discutera si oui 
ou non cette institution jésuite 

! devrait obtenir une charte d'uni­
versité.

| On croit que-le débat aura lieu 
1 le 9 mars au Centre Social de 
| l université de Montréal. Les 
j organisateurs disent qu’il se dé­
roulera en français et peut- 

j être aussi en anglais.

directement les Nations Unies et un autre de $28 millions 
au titre de remboursement pour les frais avancés par les 
gouvernements qui participent au contingent international

FRANCE : nouvelle scrie d'expériences 
nucléaires dont une au Sahara

PARIS. — Le ministre des armees, M. Pierre Messmer, a 
annoncé hier que la France se livrera à un# nouvelle strie 
d'experiences nucléaires a partir d'avril, expériences qui por­
teront sur les bombes "A" et sur la nouvelle bombe française 
à hydrogéné Comparaissant devant la commission de la 
defense de l'Assemblée nationale, le ministre a précisé qu'au 
moins une expérience aura lieu encore dans le périmètre de 
Reggane, au Sahara. Par la suite, seules des explosions expé­
rimentales souterraines et portant sur des armes de petit 
calibre auront lieu au Sahara. Quant à la bombe "H" française, 
dont la mise au point achevé, il importe de trouver un lieu 
d'experience ailleurs qu'au Sahara: il est possible qu'elle ait 
lieu soit au coeur de l'océan Pacifique, soit dans l'Antarctique 
fiançais. La France a fait exploser sa première bombe "A” 
voici treize mois; il semble qu'elle expérimentera sa bombe 
"H” vers la fin du printemps soit sensiblement plus t6t que 
les experts étranger» ne l'avaient prévu.

LAOS : le prince S. Phouma réclame la formation
d’un cabinet de coalition, la pleine neutralité 

et le départ des Américains de son pays
PHNOM PENH. L’ancien premier ministre du Laos, 

actuellement en exil au Cambodge, a reclame hier la formation 
d'un gouvernement de large coalition incluant des représen­
tants du Pathct lao. communiste, la stricto neutralité de son 
pays dans le domaine ries affaires internationales ainsi que le 
retrait des soldats et conseillers militaires américains qui se 
trouvent actuellement au Laos Le prince Souvanna Phouma 
a affirmé que ccs trois éléments forment la seule .solution 
efficace possible à la crise laotienne et le seul moyen de 
mettre fin à la guerre civile. Il a précisé qu’une fois formé 
le cabinet de coalition, une conference internationale devrait 
avoir lieu, ainsi que l a proposé le prince N. Sihanouk, chef 
d'Etat cambodgien, conference qui aurait notamment à former 
une commission devant surveiller le déroulement d'une elec­
tion générale dans tout le pays Le parlement issu de celte 
consultation formerait alors un gouvernement toujours sur la 
base de ia stricte neutralité.
AFRIQUE CENTRALE ANGLAISE : sir R. Welensky 

ordonnerait une nouvelle élection si 
Londres refuse de ceder

SALISBURY. — Sir Roy Wclensky a annoncé hi#r qu« n 
Londres persiste dans ses intentions au »uiet d» la nouvelle 
constitution pour la Rhodesie du nord, il sera peut-être amené 
à démissionner pt à ordonner une nouvelle élection générale 
dans la fédération Le premier ministre fédéral a fait cette 
déclaration après que le parlement eut approuvé par un vote 
écrasant son projet de résolution dans lequel la Fédération 
demande à la Grande Bretagne d'abandonner son texte de 
constitution pour la Rhodésie du nord et de reprendre les 
négociations avec les délégués de la fédération a ce sujet. Sir 
Roy a précisé qu'il fera une ultime tentative au cours de la 
conférence des premiers ministres du Commonwealth pour 
amener le gouvernement britannique à composer, autrement, 
il envisagera sérieusement de recourir à la procédure indiquée 
plus haut.
ISRAEL : le président Bon Zvi s’efforce de preserver 

la coalition gouvernementale
.JERUSALEM Le president Yitzhak Ben Zvi s'efforce 

actuellement de restaurer un gouvernement de coalition du 
type de celui que dirigeait l'ancien premier ministre Ben 
Gourion et qui a démission^ le 31 janvier. On sait que M Ben 
Gourion a renoncé au début de la semaine a former un nouveau 
cabinet, a concilie au rhef de l'Etat d'ordonner une nouvelle 
élection generale et a décidé de se retirer de la vie publique. 
Hier, le président Bon Zvi a convoque les représentants de* 
six partis qui formaient la coalition et leur a demandé de 
reconsidérer leur position, afin d'empêcher si possible le 
recours a l'élection generale. Il a donné une semaine aux 
partis pour lui répondre et arriver a s'entendre en vue de 
former un nouveau gouvernement de coalition Autrement, 
le chef de l'Etat se résignera a ordonner une élection générale. 
TURQUIE : nouveau remaniement du gouvernement 

provisoire décidé par Gurscl
ANKARA — L*» chef provisoire de l'Etet et premier 

ministre, le général Djemal Gursel, a annoncé hier un deuxie­
me remaniement important du gouvernement en moins de 
deux mois. Le chef du gouvernement révolutionnaire a en 
effet nommé le général F. Ozdilek, vice-premier ministre et 
le général S. Ulay, ministre d'Etat. MM. C. Talas et A. Tatx- 
kilie deviennent respectivement ministres du travail et de 
l'éducation nationale; M. Tatakilic remplace M. T. Feyrioglou, 
qui a démissionné pour "raisons de principe". Mardi dernier, 
le général I. Kizilogleu démissionnait comme vice • premier 
ministre.

Congo: tragique orgie tribale à 
Luluabourg; 44 civils sont tués

LEOPOLDVILLE. — Ivr.t d* vtngtanct. d«, .old.t, congo 
lalt ont m.,sacré 44 civil, a Luluabourg II «'agit da la pira 
orgia tribata aignaléa par las Nation, Uniai dapuis qua la 
Congo iat davanu indapandant.

Tom Mboy.t, ie secrétaire du Kanu, le parti politique 
qui a fait dire le plus de Noirs au Conseil legislatif, 
lors des elections generales qui ont eu lieu ces jours 

derniers au Kenya

KENYA : RISQUE Di CRAVE CRISE POLITIQUE

Les élus noirs boycotteront 
l'Assemblée si Jomo Kenyatta 
n'est pas libéré prochainement

NAIROBI. Un® crise menace d'écleter au Kenya quelques 
jours après une election générale qui a permis pour le premiere 
fois à la majorité noire d'avoir au sein du Conseil législatif 
une representation équivalente a celle de» autres groupe» 
(Européens, Arabes, Asiatiques) réunis. L'administration colo­
niale britannique a en effet refusé de rendre immédiatement 
la liberté au célèbre Jomo Kenyatta, ancien chef des rebelle» 
Mau-Mau, emprisonné depuis sept ans.

Devant ce refus, les parlemen­
taires africains élus au début de .............. ..................
la semaine ont menacé de boy­
cotter les travaux de l’Assem- j 
blée jusqu’à ce qu’ils obtiennenl 
satisfaction. Mercredi soir, le 
gouverneur sir Patrick Renison 
a declare dans une allocution ra-1 
diodiffusee, que Kenyatta reste­
ra en détention jusqu'à ce que le j 
nouveau mode de gouvernement 
du territoire ait fait la preuve de 
son efficacité.

Los nationalist®». pa» do 
flouvernomont sans Konyatta

Sitôt âpre* cette déclaration, le j 
ministre africain du commerce, i 
.!. Kiant. a annonce qu'il démis­
sionnai! en signe de protesta 
lion, Il a ajouté qu'aucune des | 
deux principales formations afri j 
caines 'le KANU. Kenya africain 
national union, de Tom Mboya. 
et le KADl. Kenya africain de- 
mocratic union) n'acceptera de j 
participer à un gouvernement a 
moins que le gouverneur Reni- j 
son consente a la libération de 
Kenyatta.

Un autre dirigeant nationaliste 
a dit: "La formation d'un gou­
vernement au Kenya en 1961 
sans la participation de Keny­
atta est impensable", ce qui eon 
firme qu'au delà de la libération 
de l'ancien animateur des Mau- 
Mau. les dirigeants africains 
songent a porter Kenyatta à la

Un millier de civils en proie 
à la terreur se sont réfugie.s au 
quartier général de l’ONU dans 
la capitale de la province du 
Kasaï.

Des militaires congolais qui 
ont prêté serment d'allégeance 

i au gouvernement central du 
président Joseph Kasav ubu sont 
devenus furieux après qu’une 

| foule lumumbiste eut tué trois 
j de leurs camarades et en eut 
blessé trois autres. Les Congo 
lais se sont mis à tirer des 
coups de feu sur la population 
mardi soir et ils ont continué 
durant toute la journée mer­
credi.

Autorisât ion
Entre temps, la force des 

Nations Unies au Congo a auto­
risé tous ies militaires sons ses 

I ordres, y compris les non-com­
battants, a ouvrir le feu pour 
défendre leurs armes. Ce com- 

! mandement a été donné après 
qu’on eut rapporté une série 
d'incidents au cours desquels 
des soldats congolais se sont 

j emparés des armes des militai­
res de la FNUC

Quatre Tunisiens s'étaient fait 
desarmer mercredi par 25 sol­

dats congolais au moment où ils 
montaient la garde devant l’im­
meuble du reacteur experimen­
tal d'uranium à l’université Lo- 
vanium en banlieue de Léopold- 
ville.

peux autres Tunisiens, un 
officier et son chauffeur, sont 
disparus On a retrouvé leur jeep 
criblée de balles.

Bon moral

Au cours de la fin de semaine.
quatre se sont fait
molester et se sont fait enlever 
leurs armes. Le colonel Paul 
Smith a transmis les nouvelles 
directives au corps (non com­
battant) des signaleurs cana­
dien?. 11 fut accueilli par les 
acclamations des militaires ca­
nadiens.

‘M'espérais, dit-il que vous 
auriez cette réaction; je suis 
fier de vous.”

Au cours d'un interview h ''r, 
l'officier canadien a ajoute: "On 
ne nous demande pas de nous 
suicider ... je suis heureux de 
la réaction de nos soldats. Le 
moral est bon malgré tous les 
événements contrariants qui 
surviennent.

■\<H> CREDIT M.-G. INC.
33 Saint-|acqup« ouest — Victor 2-1089

II SOIR, ROLAND DUPUY. directeur general 
RI. 4 3864

Prêts 2ième hypothèque; achat balances prix de 
vente; prêts pour amélioration d'habitation. 

Montréal et environs

La vie est belle sur la

(Swif* 4 In pope 2)

Georges Godin
Successeur d'Arthur Landry Enrg.
DIRECTEUR DE FUNERAILLES 

SALONS MORTUAIRES MODERNES 
SERVICE D'AMBULANCE

Salons : Bureau :
518 RACHEL EST 528 RACHEL EST 

LAIontain* 4-3571

CEDAË PLAZA
IMS *V. DES Ct08t5 rttCS CÔTE DIS KtIGfS

Pow vous, dans l'incomparable décor du 
Cedar Plaza un "nid" au Banc de la 
montagne, en plein Montreal .... vtnti 
goôter la vie des campagnes au coeur- 
même de la métropole! Véus bénéfieierer 
de la piscine privée ... du garage pour 
vos vtytenm ... des boutiques et ser- 
wees spédamc dans fimmeuNe même 
-r.. de l'air climatisé toute l'année ... 
de l'atmosphere luxueuse et ravinée de 
cet immeuble supedsement conçu, a 
Pépreuve du feu et du brud. êpoade- 
ments à une, deux nu tres chambres à 
ceueher; au sommet, appartements a 
sept pièces; maisonnettes à terrasses 
privées, sur le toit. Vous êtes cordiale 
ment Invités à venir visiter, le portier 
se chargera de remiser votre voiture.

Onze hôtels de Hull 
condamnes à 

l’amende
HULL. Que — Onze hôteliers 

du district de Hull ont été con­
damnés à une amende de $50 
chacun pour avoir vendu de l'al­
cool sans repas le dimanche

Sheaker
Lumber^.

50 BOUL STINSON MIL 
(angle côte-df-Messe)

VOUS OFFRE PLUS

DE *îO
MODELES DE

PORTES
EXTERIEURES

1; Y I U D* marque
> I I\ GARANTIE 

LIVRAISON RAPIDE

RI. 8-6161

DYNAMIQUE DES GROUPES 
El TRAVAIL D'EQUIPE

Stage de formation 
du 30 juillet eu 11 août 1961

Les exposés porteront sur les sujets suivants :

Proceitut de socialisation Discussion de groupe 
Formation de groupe Sociogramme et sociodrame 
Psychologie des préjugés Cliniques des rumeurs

Pour informations et formules d'tnseripuons, écrire A :

BERNARD MAILHIOT, 0. P.
Centre de Recherches en Relations Humaines

2765, chemin Saints-Catherin* — Montréal 26

Les inscriptions doivent être faites avant le 1er juin 

Le nombre des participants est limité à S0

ü
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c6jà, (l'hL'ûô !

Le mstm a la prêt rtc, ! aprcvmidi 
sur le pont, le soir au salon ... partonf 
régné cette atmosphère gaie et détendue 
qui fait le charme de la vie en F rance. EL 
bien entendu, sur la transat, *om 
parlere/ français tout a votre ai*.e! Ambiance 
bien française table succulente service 
impeccable ... voila pourquoi le* C anadien* 
preferent la transat.
LIBERTE rr ELANORE Depart* frequent* de New York
prwiT 14 Havre.
TARrra RfOUtTS . . eture \r 22 anfn et le 15 avril et. 
er phr». r^ductvm de lOrtf. un le* aller-retour. Pi an or. 
cxérwT “arm vm irrr” tre* avantageux, 
vortl VOTRE AGENCE Of VOYAGES pow voa billets SU! 
kl taan«*t e* toute* vos reservation* (tram* Hotels,
«le. ). S« semee* ion! precietn ... et gràtuiisl

lOCâTtdR 
•t GtRAMCC

ROYA1
PRUST
(ompav

Loyers » pürtir de J125 , 250., 325 et 475
BURLAU Dt LOCATION BANC ITMMtUBlE.

BfNSfIGNTMfNTS WUUNCTON 2 0574

ARCHITECTES
DAVID & DAVID

ARCHITECTES
C.h«rlv« D»vi*j — Jaequts L. Dsvid

7020, Chumln Hs Is 
C8ts dti Neiges

MONTREAL — RE. 1-4439

DUPUIS. MATHIEU. 
PLANTE

ARCHITECT FS

QUEBEC « —
MONTREAL 18

MU. 3 8473
- VI. 2-4552

PAUL LAMBERT
ARCHITECTE

4050, Chtmin Trafalgar 
MONTREAL — WE. 71388

PAUL-O. TREPANIER
ARCHITECTE

GRANBY — ER 2-4309 
MONTREAL — VI. 5 7844

pour 1rs 
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CHERRY BRANDY

CAZANOVE
une (grande marque de 

France... maintenant 
au Québec

z-îeserre,

cc-soir même

demandez aussi 
la CREME DE MENTHE et 
le NAPOLÉON à l'orange

Fn rente à tou* le* maKa*ln« de la 
Regie «le» alrrtnl» rte QuPber

LIQUEUFtS

CAZANOVE
«fiR0£AUXtrftANC&. , .. . r.vs

Pour tous vos 
voyants 

consultes noua 
sans frais

AGENCE DE 
VOYAGES 

ANTA

337 est, Craig 
Montreal

UN. 1-9748

CONSULTEZ NOUS
POUR L ORGANISATION éê VOYAGE

DE VOTRE 
VOYAGE

1966, boulevard GRAHAM

GINGRAS D

MONTREAL 16 RE. I 3335

AGENCE DE VOYAGES

GLOBUS TOURS

Suite 202 132 ouest. St Jacques

INC.

VI. 2 9609

Tous billets émis 

8 no*'# bureau 
aui tarifs officiels

y Voyages ^

Home* -tours^

1460,
avenue Union 

Victor 5-8221

Rennrianrmrnls rl «prnrra Hr tnynfjr* n titrr grartfUX

°tt i KAVFfÀ Dr ™SOIR I l\Hf LLHII/Li pour rendes vous
BUREAU LTtt

MEZZANINE. EDIFICE DOMINION SQUARE. 1010 ouest, Sainte-Catherine

La s«ul« ag«nc«
dirige# par deux 

gaographat dipl6mé«

AGENCE DE 
VOYAGE 

VIAU

1593. St-Denis
(fact au

théâtrt St Drnis)

VI. 5-6503
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Tant pis pour les "couche-tôt
Par Jean Tamturier

//

ï

l#i "Couch*-t«rd", c'#*t un* 
d«» plut réctnt*» émittieni dt 
ftadio*C«n«da. C'ttt êuiti un* 
émiuien qui c'amélior* ch*qu* 
acmain*. C'*«t beaucoup Plai- 
tant*, il y a un mon, *11* 
était, l'autr* aoir, amusant*. 
Aucun* char#* ni r*ch*rcH* 
D* la subtilité, d* la légér*t* 
aussi. Tout *st charmant, rapi­
de, *nl*vé, loin du comiqu* 
lourd *t pénible d'un P*il*rin.

Les "Couch* tard' n* dur* 
pas 30 minutas; ou bien alors 
d*s minutes d* 30 secondas. 
L'émission pass*, rapid*, sans 
h*urt, comm* un bon petit 
mousseux, parc* qu* Jacques 
Normand *t Roger Baulu — qui 
s'entendent comme deux lar­
rons en foir* — n'ont aucune 
prétention, mais du metier, de 
l'esprit et un* presence. Parce 
que la réalisation est sans re­
cherche *t dépouillée d* toute 
prétention.

Mercredi soir, il y avait Elai­
ne Bedard, Juliette Béliveau 
et la fille de Roger Baulu. Bau­

lu ignorait la chose et sa tét* 
était impayable quand il vit 
sa fille vive et pétillant* ap 
paraître sur le plateau. Le té­
léspectateur avait été rapide 
ment mis dans le secret, c'était 
une très heureuse ide*

Juliette Baliveau ne devrait 
pas avoir le droit d* raconter 
ses souvenirs. Elle est trop 
active et pleine de vie pour 
nous rappeler son Ige. Quant 
é Elaine Bédard. elle est jolie, 
bien habillée, et se tira fort 
bien des questions indiscrètes 
que Jacques Normand lui po­
sait en toute innocence. Et 
quand il devenait un peu trop 
dur, Roger Baulu reprenait le 
tout en main, élégamment.

Il y avait aussi un peu de 
satire, dans la distribution des 
"Oscouche-tard" (mot a rappro­
cher de "Oscar"). C'était sobre, 
just* avec asset d'agressivité.

En somme une bonne émis­
sion, un duo heureux, une de­
mi-heur* agréable. Tant pis 

pour les "couche-têt".

LA SAISON DES PLUIES. de Graham Green
Un Américain bien tranquille un réquisitoire un r en goguenard Notre

«*enf » L» Havme une éblouissante pochade Un trostème récit de la même veine 
nous aurait fait oublier le vrai Crfbam Greene, celui qui a su évoquer comme nul 
autre toutes les questions que pose au chrétien l'existence d un monde voué au
péché Le revoici, heureusement, 
même, plus greenien que |ama s

avec La Saison des pluies tel qu'en lui-

Onze nouvelles bourses du 
Conseil des Arts du Canada

Mort ", la comedie de Roussin. garde l’affiche pour une 
jtive sur la scène du Théâtre-Club, 1858, rue Saint-Luc. 
oue et gagne au théâtre ' Le public montréalais est denuis 
ébre auteur de La Petite Hutte" dont on a déjà presenté 
mere coméd-e ' Nina . "Une grande fille toute sin d e”, 

et, fout récemment, "Lorsque l'enfant parait". Ceux qui 
ont eu le pi.isir de r ri a ce-, joyeuses intrigues comprendront facilement pourquoi 
Roussin passe artur ement pour hauteur dramatique français le plus joué à travers 

r monde Sur la photo, Georges Groulx et Marjolaine Hébert

"Le Mar;, la l-emme et
troisième semaine conso 
Encore une fois Roussin 
longtemps familier du c 
ici. en plus de cette de 
"Bobosse "L'Amour fc

'12 hommes en colère" au Gesù

Les avocats sont un peu comédiens
Le» etudiant» en droit de TU- 

niver»ité de Montreal présen­
tent au Gé»u la célèbre piece 
d* Reginald Rose, "12 homme» 
en colère" dont l'adaptation 
française est due a André 
Obey. (Le nom d* l'auteur a 
été mal*neontr#u»em#nt omi» 
*u programme).

Rose est un de» jeune» au­
teurs dramatiques américain» 
qui »* «ont révélé» é le telévi- 
»ion. Leur» texte» dramatique», 
ceux de Gor* Vidal et de 
Paddy Chayevsky notamment, 
ont été porte» à l'écran. Dan»

/,e Rideau \'prt
CE SOIR, 8 h. 30

LES CHOUTES
Comédie de

Barillet et Gredy 
Mi»e en scène

François CARTIER
avec

Juliette BELIVEAU 
Yvette BRIND AMOUR 
Jacqueline PLOUFFE 

Lise LASALLE 
Gerard POIRIER 

Francois CARTIER 
Andre MONTMORENCY

, AU STELLA
4M4 S.int-D.nit • VI. 4 1793

sa traduction françaisa, la piè- I 
ce de Rose, "12 homme» en 
colère a fait une belle carriè­
re en Franc* "Twelve Angry i 
Men" est egalement un film i 
qui a remporté beaucoup de 
succès

L* theme en est simple, le 
développement habilement me 
né. On y aperçoit parfois de* 
ficelles un peu grosses, mai» 
il e*t vrai que parmi les doute 
personnages, il y a plusieurs 
pantin».

Tout sa résume aux délibé­
rations d'un jury. Au début,

■©
Ce soir et demain

à 9 hour«t

le tliéàtre-club
1ISI Saint Luc WE 7 8971

Présente

Ie
LA F£M£
iT FAtOf

(Titnedir de Rousun

Du mardi au samedi A 9 h. 
Le» dimanches k 7 h. 30

Pllllats aussi en tente au • ino”

onze jurés sur douze sosit d'ac­
cord pour rendre un verdict de 
culpabilité ê l'endroit d'un jeu­
ne homme accusé d* meurtre 
avec préméditation. Peu a peu, 
grâce a l'argumentation de 
celui qui conserve un doute 
raisonnable quant A le culpa­
bilité de l'accusé, le vent tour­
ne et on assiste « un ébranle­
ment des consciences, a une 
remise en question des preu­
ves, des témoignages et même 
de quelques principes.

Le tour de force de l'auteur 
consist* a mêler des éléments 
humains au suspense d'une vé­
rification qui a parfois la ri­
gueur d'un# enquête policière. 
Cetta histoire évoque parfois 
la thèse de "Justice est faite", 
le film de Cayatte.

Que les avocats soient par­
fois des comédiens, «"est con- 
nus. Mais malgré toute la bon­
ne volonté des étudiants et le 
talent réel de quelques-uns, il 
est évident que ce spectacle 
demeure au niveau de l'ama­
teurisme. C'est un exercice 
théâtral qu'on ne voit pas sans 
intérêt. Il n’était peut être pas 
destiné au grand public, mais 
il faut féliciter les étudiants 
d'avoir choisi un thème aussi 
actuel et aussi humain et d’a 
voir eu le courage d'apprendre 
l'abc du dur métier de comé­
dien.

Gilles HENAULT

Le Conseil national des arts i 
a attribué hier des bourses de ! 
recherches à il professeur* i 
d’université; ces bourses leur 
permettront de poursuivre leurs 
étude» et leurs travaux de re­
cherches dans les science* so 
ciale* et humanitaire.» «ans qu’ils 
.soient obligés de consacrer la 
plus grande partie de leur 
temps et de leurs effort* aux 
cour* qu’il* doivent donner dans 
les institutions de haut savoir.

Ces bourse* sont de S4.300 , v-reit - ,
pour le* professeur* mariés et | ‘^ n ■
«te 54.000 pour ]M boursier* cé I Sc,»nc<>s *ocl*1»* 
lihataires Dan» plusieurs cas. 
l'organisme national paiera les
dépenses de voyage des hour- t ~ ----------« Pr5 Kenneth D. McRae et John Por- moindre idée de ee qu il

ter. de l'université Carleton et 
T.e» autorité.» du Conseil natio- ; M Roger Ctraham. de l'univer- 

nal des arts ont choisi les 11 mé- , sité de la Saskatchewan.

ritants d'une liste de 24 person­
nes qui avaient sollicité l'aide 
du Conseil.

Ils «ont:
Professeurs d'humanités:
M S Morris Engle et Mlle 

Carol Maddison. de l'université 
du Nouveau-Brunswick: MM. Ro­
bert M Jordan, de l'université 
de la Colombie - Britannique 
Hugo McPherson, de l’univer­
sité de Toronto; Terence Penel- 
hum. de l'Cniversité de l'Al­
berta: Bernard Wand. de l'uni-

M. Jacques-Yvan Morin et le 
R. P. Claude-F I>vesque. de 

i l’université de Montréal: MM

Pourquoi diable !a Saison dé­
plûtes Dans ce li're de 312 
page*, elle ne commence qu a 
a 279e sans v jouer aucun rô­

le dominant C'est devenu une 
manie chez, les éditeur* de don­
ner aux livre* traduit* un titre 
qui ne correspond en rien aux 
intentions de l'auteur. Evidem­
ment il n est pas facile de ren­
dre en français A burnt ont 
Case littéralement Un cas 
consumé'' Mme Marcelle Sibon 
qui transpose Green en fran­
çais avec tan* de talent qu'elle 
fait oublier dans quelle langue 
il écrit, n'aurail-elle pu tout d? 
même trouver un équiva'ent ?

A burnt oui Case, c'est un lé­
preux guéri, mais que la mala­
die a laissé gravement mutilé 
î.e nouveau livre de Greene 
n eat pas un roman aur ia lè­
pre, bien que l'essentiel de l'ac­
tion se déroule dans une lépro­
serie; c'est un roman psycholo­
gique autour d'un homme qui a 
été atteint d'une sorte de lèpre 
morale et qui en eH sorti lui 
aussi mutilé, cicatri**. prive de 
tout intérêt, de toute réaction 
à l'égard de quoi que ee soit.

Cet homme est un architecte 
célèbre pour qui faire 1 amour 
était synonyme d'aimer. Il a dé­
couvert un jour son erreur 
•■Alors, dit-il. 1 ennui le 
profond m aerabla. Car .«• je 
m'étais leurré au sujet des fem 
mes. Je m'étais leurré aussi en 
re qui concerne mon travail. 
J'mvit.» découvert ce qui sem 
hlait n'étre qu'un fd pendant 
de mon veston, j'ai tire dessus 
et tout le veston n commence n 
•e défaire Et c est ainsi que 
■Me grand Querry” s'évade de 
Bruxelles par le premier avion 
venu et se retrouve dans ure 
léproserie du Congo sans la

poàé chaotique, balayé 
lourdes vague.» d'envie, 
ne ou de désespoir. La 
serait complète si dans 
coin une lu°ur minu'cu 

t *Cperçue de plupart

par de 
de hai- 
nuit y 
un re- 
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Pourquoi 58% des Français ne 
iisent-ils pas de livres?
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Sali* Merquctt*, ru* Joffr*

I,e Syndicat de* éditeurs 
fiançai» a confié l'an dernier à 
l'Institut de recherches écono­
mique* et .sociale* une enquête 
aur le livre et la lecture en 
France.

Menée à la fm* par sondages 
et par "interviews approfon­
dies''. cette enquête apporte 
non seulement des statistiques, 
mais c'est là son originalité 
— une psychanalyse du Fran- 
cai» moyen face au problème de 
la lecture, qui ne manque pas 
de saveur.

D'un examen rapide des ohif- 
fif’v rc-Mirt que plus d'un 
Français sur deux (58 pour 
cent) ne lit jamais de livres, si 
92 pour cent d’entre eux entre­
tiennent commerce avec quoti­
diens. illustrés et revues.

Les jeunes lisent plus que les 
vieux. On se désaffectionne du 
livre ver.» quarante ans. Enfin, 
ni la radio, ni la télévision, ni 
le cinéma, ni le théâtre, ni mê­
me le sport ne sont de» concur­
rents pour le livre, ils stimulent 
plutôt, au contraire, l'intérêt 
qu’on lui porte, au moins dans 
le» classes aisée»» Dans le* 
autres, où financièrement un 
choix s'impose, le livre pâtit le 
premier- la télévision et l'auto­
mobile lui sont préférées.

L’étude de» "motivations" qui 
poussent le Français à lire, ou 
plutôt à ne pas lire, révèle un 
curieux complexe Tout le mon­
de vénère le livre et s'incli­
ne devant lui comme devant un 
demi-dieu, mais on le charge 
de fonction.» si respectables et 
si austères qu'on n'a pas envie 
de son approcher A la néces­
sité de lire que chacun procla­
me s'oppose l'idée que la lecture 
exige un effort, et Mit effort | 
gratuit, si bien que la lecture 
est conçue paradoxalement! 
“comme une manière fatigan- | 
te de se reposer, et une ma- j 
nièrr ennuyeuse ou au moins 
difficile de se divertir”, quand | 
elle n’est pas un souci de cul­
ture. de qualification profes- i 
sionnelle ou de communica- I 
tion avec ses semblables Rares 1 
sont ceux qui voient en elle une j 
occupation nui aurait droit de ! 
Cité au même titre nue les ! 
autres, Quatre personnes sêulè- !

i ment *ur deux cent* inter­
viewee; se réjouissent de* va 
rance* “pour pouvoir lire", tan­
dis que la fatigue, le manque 
de temps du* au travail pro­
fessionnel. reviennent comme 
une antienne où no* enquêteurs. 

; assez sévères, semble-t-il ne 
veulent voir qu’une défense 
contre la mauvaise conscience.

Cette enquête est ' intéressan­
te contradictoire souvent, sub­
tile parfois à l’excès, et il y au­
rait beaucoup à tirer d'elle. Le 
Syndicat des éditeur* en dé­
gagera les principes d’une ac 
tion qu’il est prêt à soutenir et 
a stimuler, et dont la pierre 
d'angle sera de rapprocher le 
livre du public, de l’intégrer à 
ia vie et lui rendre une de.» 

j valeurs les plus appréciée* au- 
; jourd’hui le dynamisme, quit­

te à le dépouiller d'un hiératis­
me qui lui fait plus de tort que 
de bien.

(Tous droits réservé* pour 
"Le Devoir" et "Le Monde")

Le choix du 
belge — est tout a fait arbitrai 
re. 1,'auteur non* prévient dans 
sa préface qu'on aurait tort 
d’en attendre ia moindre con­
sideration de nature politique 
On ne parle ici ni de M. Lu­
mumba. ni du president Kasa- 
vubu. On y parle en revanche 
beaucoup de Dieu Querry mis 
a part, presque tout le monde 
dans ce livre croit en lui sin­
cèrement. Mais la foi rfe garan­
tit pas contre la bêtise ou la 
iicheto. Graham Greene, auteur 
catholique, n'est pas un auteur 
édifiant dans ce livre moins que 
dan* tout autre Les portraits 
qu'il brosse d'un esprit, faux 
en soutane et d'un colon idiot 
s'inspirent à l'évidence de mo­
dèles vivant*. Us sont — c'est 
le moins qu'on en puisse dire — 
peu indulgents.

De ces chrétiens, un seul est 
vraiment sympathique, le supé­
rieur de la mission. Mais cet 
homme de sang-froid, fort occu­
pé de ses cigares et qui ne 
pose jamais de questions, ni aux 
autres ni à soi-méme, pour qui 
la religion est un donné dont il 
neat même pas nécessaire de 
parler, et la charité, à laquelle 
il s'e.st voué, une tranquille 
routine, n'est pas un vrai per­
sonnage de Green*. Peut-etre 
celui-ci éprouvê-t-il, pour cette 
sérénité, une envie secrète? Son 
univers en tout cas est à l'op-

pour attester lerustencc 
lumière, la possibilité 
rédemption.

Dans Rocher de /’*• vMon 
Greene parlait du cavalier qui 
va se tuer en tombant de .sa 
monture et qui peut être encore 
sauvé '‘entre l'étrier et 1° soi". 
On se doute eue c'est au.r>M le 
cas de Querry. Ma .» le roman­
cier c veut pas préjuger la dé­
cision divide. Vous nA saurons 
pas si son héros a retrouvé en 
fin de compte la foi de sa jeu­
nesse. dont 1 absence n'a ja­
mais ces c de le tarauder. "Tout 
ce'a est absurde, à moins que.... 
s'écric-t-il en mirant victime 
d'un pitoyable malentendu. 
C'est à cet ‘ à moins que’’ que 
sp réduit la seule allusion de 
l'auteur à une possible inter­
vention de la Grâce.

Côté incroyants, en face de 
l'architecte et. petit a petit le 
confessant, deux personnage.» 
aux traits accusés. Un journa­
liste fort peu scrupuleux, mais 
dont la totale absence d* ver­
gogne appelle en fin de compte 
l'indulgence Et un médecin 
sans inquiétude, sans gaieté non 
plu.*, frère de Querry par le 
courage, l’intégrité, l’intelligcn- 
ce. a qui la lutte contre la lè­
pre donne une raison de vivre 
bien suffisante. Ce saint laïc 
fait tirs bon ménage avec les 
père* de la léproserie. Sa reli­
gion est le progrès. Il pense au 
Christ "comme a une amibe qui 
a pris le bon tournant". Il ne 
croit pas qu’il existe un «cul 
humain

l'amour, dit à fin le supé­
rieur. paraphrasant Pascal. 
peut-être Lavons - nous déjà 
trouvé..."

Querry — question, 
en snMlri", avec un r de moins? 
\'est-ce vraiment, comme on 
la dit. qu'une étude sur 3 
de -cchcment intérieur? ? • 
faudrait-il pa.» y voir, aprci 
tant d'exercices de haut vol, 
apiès une certaine recherche do 
i’art pour l'art, a travers la dia­
lectique inépuisable du péché 
et de la grâce, chez, un auteur 
au faite de la gloire et du con­
fort. après aussi un séjour dan? 
de.» léproserie* qu'on devine 
bouleversant, l'écho d'une in­
terrogation sur lui-méme et !è 
*''ns sa vie’’ Sinon d’ou vien­
drait donc que ce roman, qui 
n’a prs la perfection technique 
éblouissante de la Fm d’une li» 
n son, ni la profonde humanité 
de la Puissance et la Gloire, 
qui par moments frôle le mor- 
b de, voire i érotique, nous tou­
che en fin de compte plus qu'au­
cune autre oeuvre de Greene'’ 

André FONTAINE

(1) Un volume de 312 pages; 
édit. Robert Laffont; collée* 
tion Pavillons.

La Belle Epoque au 
(ale St-jacques

Depuis cinq semaines, le tno 
Moniqir Leyrao-Jean Dalmain- 
Pierre Theriault obtient un 
succès sans précédent à la 
■ Relie Epoque' du Café St- 
Jacques Voici, d'ailleurs, co 
qu'en pensent quelques-uns da 
nos critiques : •‘Spectacle pé­
tillant de fantai.'ie et de gaîté'* 
(G. Hénault, Le Devoir); Spec­
tacle à point, sans creux, san* 
longueur, un spectacle pétillant

n qui ,~it incapable d a,- , h''n'' "umt\rn-' sr »uccf;
«m,. cher,-hr,,' fient sans que vous la

temps ne reprendre haleine 
(M Nadeau. N. Illustrées); "au 
Café St-Jacques, public comblé 
par un trio unique, amusant* 
égal, léger.. " (N Charest. Ra- 
diomonde); “le trio de la boit* 
La Belle Epoque fait de son 
mieux pour amuser chaque soif 
fcon nombreux auditoire et Y 
réussit d’emhlée (M. Cheva­
lier, La Patrie).

Pourquoi ce livre qui. des la 
première page, plonge le lec­
teur. l'emprisonne, dans une 
forêt de moiteur, d’odeurs et 
de souffrances supportées sans 
révolte? Pourquoi ce nom bi-
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Dans le cadre de ses activiés, le Centre d'art de I Elysée 
annonce au Chat Noir, pour les 3.4, 10 et il mari, 
à 11.30 heures du soir. Clémence Desrochers et |ean* 

Pierre Ferland, qu'accompagne Paul de Margerie.

CE SOIR

• 1. «I -i.ORCHESTBE DE EAOtO CANADA 1 - 0« „r G,A«r,.
Wadd'hfltor l* Symphonie no 2 de William Walton et le 
Concert# an *ol mineur pour violon et orchestra de Max 
Bruch, avec Aib«rt Pratz comme soliste

10 h. 00 - LES JEUNESSES MUSICALES Commentaire» de Norbert 
OufOUrcQ . Vlaoo Perlemuter joue le» lymphonique»
de Schumann.

h. 10 CONCERT. Do* oeuvre» de Cari Neiisen. Bartok et Milhaud.
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CINEMA ET CANADA
D«n» I* cadre d* ses acti­

vités. I ELYSEE CINE CLUB 
présent* sa troisième Jour­
née d'étude qu'organis* la 
SOCIETE DES JEUNES CI­
NEASTES

Cett* journé* sera consa­
cré* au cin«ma au Canada, 
I* 4 mars 1961, é 1 h*ur* 
très précisa d* l'après-midi, 
au 'Centre d Art d* l'Elysé*', 
3$ ou*»t, ru* Milton, Mont­
réal 18. (VI. 2-6053).

rm 'THUlioi UHWl • F» CtMOf MtMM MOKOIAÏÏ 
COMMET ""'T VENDREDI PROCHAIN ~

DANIEL AIORET dan^
"IL SUFFIT D'A'MER" C23.

Canadien

Lauréats du 4e 
Salon de la 
Jeune Peinture
Lès nom» dos lauréat! du qua­

trième Salon do la Jeune poin­
ture, qui so tonait à I ocoio do.» 
Beaux Art*, ont oté révélés hier 
soir. Los trois lauréats de poin­
ture sont: Germain. Gabriel Con 
tant ot Lise Gênais. I ne men­
tion ù K. Psiecker.

Le prix de sculpture va à 
Martel Braitstein, et celui d'arts 
graphiques à Anne Treize.

Le jury était composé du doc­
teur Paul Dumas, do M Yves 
1 asmer et do MH* Micheline 
Boaurhomtn qui remplaça M 
Alfrad Pinaky, souffrant.

Dimanche après-midi, à 5 heur es, au Canal 10

DEPART AU 10: La magie d'horizons nouveaux vous est révélée par André 
Ma/avoy. A l'aide de films, de photos et d'interviews, Monsieur Matavoy vous 
suggère où aller, comment et quand y aller avec un minimum de dépenses et un 
maximum d'agrément. Un voyage mensuel en Europe, ainsi que des cadeaux exo­
tiques sont offerts aux heureux gagnants du concours. DÉPART AU 10: tous /es 
dimanches après-midi à 5h.

CANAL

TV i©
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Ballet national
Au salon VondAmo d» la mai- 

arm Simpaan Soar», nait linj 
mardi anir, una rasiia da moda.s 
» : profit da la Compagma du 
hallrt national La 'oiràa atatt 
»ous la prasidenea da Mma Piar- 
ra Saviany qui, au cours d'una 
hrcva allocution a ramcrciA I as- 
astanca de comprendra aussi 
bien la necasatté d'appuvar un 
eroupa artntique tal qua' la Bal­
let national.

L art, cat ami de l'homme, dit 
en resume Mme SAvigny, peut 
é’re considArA comme un am­
bassadeur international a tra­
vers le monde.

L i réputation du Ballet natio­
nal canadien depas.se nos pro- 
pres frontières et j'ai au l’expé­
rience personnelle, au cours d'un 
rec"P' voyage au Mexique, d en­
tendre de grands éloges des ta- 
lents ' nos danseurs canadiens; 
la presse a signalé le talent de 
nos artistes.

Les Ballets canadien» ont com­
mencé dan» une toute petite éco­
le I,'organisation a grandi, et 
aon influence s'étend maintenant 
a toutes lés sphères de it 
té, gréce au travail des 
as a la préparation que reçoi­
vent nos danseurs dans le» éco­
les de Montréal. Winnipeg et ail­
leurs. Les talent.» de nos choré­
graphes canadiens sont mainte­
nant recherchés par toute» les 
compara".» internationales de 
ballet. Ces magnifique.» résultat» 
«ont dus au sacrifice, au dé­
vouement et au travail inlassa­
ble de ceux et celles qui ont ap­
puyé a\éc confiance cette ma­
gnifique oeuvra culturelle, et ie 
tien.» à saluer les amis de l'art 
qui se trouvant avec nous dan» 
cette »a!l« et qui ont permis que 
viv* «t grandi»»* l'oeuvr» des 
BalHK» canadien»

oTéemme
FOYER et dans le MONDE

La Société des femmes chefs d'entreprise 
travaille à l'éducation civique 

de ses membres
Gomet mandata

Au cours d#» la deuxième 
reunion du Comité d'éducation 
civique de la Société des fem­
mes universitaires de Montréal, 
Mme Flore D. Jutras. présiden­
te du chapitre canadien des 
' Femmes chefs d entreprise’’ 
exposait à l'université de Mont­
real. les principes aur lesquels 
se fondent l'action politique de 
la Société qu elle preside.

Tout d'abord, déclare Mme 
Jutras, ce mouvement qui re- 

notres présente cinq millions de fem­
mes chefs d entreprise, est de 
caractère international et apo­
litique. Chaque membre ect li­
bre dans ses opinions à l'égard 
des partis politiques. Mais si 
nous entendons par éducation 
politique l'aspect culturel et so­
cial des questions qui peuvent 
être l’objet de la politique d'un 
pays, alors la Société des 
mes chefs d’entreprise s

Retraite annuelle 
det infirmières

la mrnt» »tu»u«U« de» u*. 
Srmitr** aun Heu iv S »u 12 
•MM, eu •ancénalre Saint-Tuda, 
Ww> SéJVnia OqTertur* di- 
manehe noir, à I h

Barrcloe* » B h tou» le» lotr*

LU b de l'aTané midi k partir
HiwB

Le prédtomear «et 
Franemi Sabla, n d a.

grmént contribué à éduquer »es 
membres, en conformité avec les 
articles I et VII de sa charte:
1) "Assurer vis-i-vis des pou­
voirs publics et des organisa- 
• ion» publiques et privées, natio­
nale» ou internationales, la re­
présentation des membres de la 
Corporation pour toute» les 
questions generales concernant 
leur double qualité de femme 
et de chef d'entreprise. 2l Créer 
de.» échanges d'idées, d'expé­
rience. de renseignement.» et de , 
documentation entre la Onrpn-1 données 
ration et toutes les autres as-j éminents

lande, en Angleterre, en Alle­
magne. au Canada et aux Indes.

Sur le plan national, voici les 
principales sources de culture 
politico-sociale auxquelles les 
F.C.E. ont accès;

les revues R E C. de Paris et 
de Belgique, rédigées en fran­
çais. présentent des vue» gé 
nérales sur le travail effectué 
par nos collègues européenne» 
dans le domaine économimie. 
politique et social.

Des rapports économique» 
dont les trois principaux sont: 
l'humanisme et le» femme chef.» 
d'entreprise, préparé par Mme 
Mariana Costp. présenté au con­
grès du Bruxelles en 1958 et 
publié Intégralement dans la 
revue E.E.C, de Paris; la règle­
mentation sur les droits de suc­
cession au Canada présenté au 

fem-1 congrès de Londres en 1959. 
!»>'• par Mile Suzanne Coallier. C A

vérificateur de l'Association des 
F.C.E. Canada; la survie de l'en­
treprise familiale, présenté au 
congrès de Montréal en 19fin, 
par Mme Ceeilv M Sampson, 
memhrp du barreau de Montreal.

f>e» représentations au sein 
des comités nationaux ou sont 
débattues des question» d'or­
dre général et plus particulière 
ment le problème le plu» grand 
de l'heure, le chômage.

Des conférences de presse 
des reportages, des conférence» 

par des spécialistes 
des visites industriel-sociatipns ou groupement.», y I le, réceptions 

cnmpri, la collaboration avec rv, rongrè, internationaux 
ç,,,' 1. , . , [dont le Xle s'est tenu i Mnnt-

Pà international, la réal en I960 et le Xlle se tien-
V Pt re' d|n,ms'VZ»^,' à Bordeaux en ma,
5. Ed. Fo.nant, de 1945 a 1957, I L'ordre du merit-
groupait cinq million» de tem­

père | me» chefs d'entreprise, réparties 
'en France, en Belgique, en Hol-

ai 1981. 
commercial

Mm* Georg*» M*rtin Mm* Armand Noël MH* Carol Detcary
L* présente campagne de I» Fédération des oeuvres de 
cha-nté canadiennes-françaises s'appuie sur un concours 
féminin très nombreux La présidente de la section 
féminine des paroisses, Mme Maurice Vézma. partage 
ses responsabilités entre quatre présidentes de divisions: 
Mme Georges Martin (Ouestl, Mme Armand Noël 
(Est), Mlle Carol Descary (Centre! et Mme E.-V. 

HurtiAyis# (Nord>, qui n'apparaît pas ici.

Pour votre digestion, hures

Les UTHINM GUSTIN
Un# ••o ci* régim* Alcalin* Economique 
— recommandé* pour affections du foie, 
de* rein*, de l'estomac et de l'intestin. 

l'ëfiu qui est hifnfnitanif

et industriel, dont l’initiativ 
revient au Canada et dont la 
première récipiendaire e.xt la 
présidente mondiale de* F.C.E.. 
Mme Yvonne Edmond Foinant.

Des bourses d’études. T.a pre­
mière boursière fut Mlle Marthe 
T.épine, élève de l'Ecole des 
hautes études commerciales. 
Deux autres bourses ont été 
octroyées en décembre dernier.

Comité d'honneur et Comité 
de bien-être Le* F.C.E. ont 
également fondé un comité 
d'honneur et un comité de 

| bien-être T.a comité d'honneur 
est un hommage aux femme* 
chefs d'entrenrise qui se sont 

| distinguées dans leur domaine 
| respectif. Le comité d« bien- 
être se propose de collaborer 
avec les autorités fédérales et 
provinciale» en matière d'hv- 
eiènr industrielle. La Croix- 
Rouge. la Société canadienne 
du eancer. la Société de réha­
bilitation <dans le domaine des 
accidents de travail), la Fon­
dation du coeur, la T.igue anti­
tuberculeuse et autres, ont des 
représentant.* permanents au­
près du Comité de bien-être.

La prochaine réunion du Co­
mité d'éducation civique de la 

I Société des femmes universi­
taire* de Montréal aura lieu le 
27 mars. Me Yvette Du«*au1t- 
Mailloux. du barreau de Mont­
réal. traitera de la "loi et de 
la procédure électorales". Le* 
conférences ont lieu à Vam- 
nhitbéêtre TT‘4b4 à l'université 
de Montréal Entrée libre.

DEPLACEMENTS
M. et Mme Georges-F Leng- ■ 

varl ont quitté Montreal hier 
pour une croisière en Europe et 
ont l'intention d'y pa&ser une 
couple de semaines

Leurs Altesse*, le prince Karl ! 
et la princesse Marie-Louise Zu 
Leiningen et leur fils, le prince 
Bons de Leiningen. Allemagne, 
sont retournés a leur résiden- ! 
cc de Toronto, après un séjour 
à Montréal, où ils étaient ins­
crits a I hôtel Reine-Elisabeth.

Petites annonces du "Devoir"

i Vente d'objets usagés
Une vente d'objet* usagés 

organisée par le "Venture Club 
of Montreal" aura lieu vendre­
di le .1 mars à 8 heures du 
soir à l'Eglise St. Stephens, 
angle Atwater et Dorchester 
Vêtement* usages en très bonne 
condition et divers articles se­
ront en vente.

RECEPTIONS
Avant l'ouverture du bal de 

la communauté hongroise sa­
medi dernier, a i’hôtel Wind­
sor, une reception a eu lieu 
pour les employés de FENCO 
et de leurs invités qui assis­
taient au bal.

Le consul général d'Israël et 
Mme Plnhas Eliav ont offert 
samedi, le 25 février, à leur ré­
sidence, un souper buffet en 
l'honneur de M le juge et de 
Mme Samuel Freedman, de 
Winnipeg.

Etaient présents, M le rab­
bin et Mme Harry Stern, M le 
juge Harry Batshaw pf Mme 
Batshaw, M 1* juge Benjamin 
Robinson, C R . ci Mme Robin­
son. l'hon. Leon Cresthol, CR. 
M P., professeur et Mme Max­
well Cohen. M. et Mme L. Hen­
ry Benjamin. M. et Mme Ber- 
ft rd Bloomfield, M. Allan 
lîronfman, M et Mme Claren­
ce Gross. M et Mme Hyman 
Grover. M. et Mme Saul Hayes, 
M. et Mme William Riven et 
M. et Mme Myer Sager.

CONFERENCE SUR ROME
A la prochaine réunion de 

l'Alliance Française de Mont­
réal. le conférencier invité est 
le R P. Armand Lebourgeois, 
supérieur général des Eudiates. 
prédicateur à Notre-Dame, qui 
parlera de: ”La Rome de .Jean 
XXIII"

La réunion aura lieu à la 
salle de bal de LhAtel Rit*- 
Carlton, mercredi. 8 mars, a 
neuf heures moins le quart pré­
cise.*,

DINER-CAUSERIE
La Société canadienne de la 

Croix Rouge, division du Qué­
bec. a tenu son assemblée an­
nuelle hier soir à LhAtel 
Windsor. Le conférencier 
était le Dr Gustave Gingraa, 
directeur de l’Institut de réha­
bilitation qui a été chargé des 
équipes médicales envoyées 
au Maroc, par la Jùgue des 
sociétése Croix-Rouge, pour 
prendre soin de* victimes de 
la paralysie Lan dernier.

SEANCE DI FOLKLORE
Le 5 mars, k deux heures et 

demie, l'amicale Notre-Dame 
des-honnes-études de ITn.sti- 
tut pédagogique réunira le.* 
anciennes de cette maison. Un 
goûter aéra servi et on pré­
sentera un spectacle de folk­
lore Tous les membres sont 
cordialement invités.

BAZAR MARIE-DE-FRANCE
Au bazar annuel de l'amica­

le Marie-de-France. sous le I 
haut patronage de Son Exc | 
l'ambassadeur de France et de ; 
Mme Francis Lacoste, qui aura ! 
lieu vendredi le 3 mars à la j 
salle des fêtes du collège. 4635. 1 
chemin de La Reine-Marie de 
3 heures à 6 heures. La diree 
triee, Mlle G. Dussaigne, la

A LOUER
___J0KT. ru* Rorklaaâ. I*f*-
t Btuff *h*uffé, k pi*?**, rh&m- 
4t b*ir 4* ronltur, plancher 

]'tntr*a, flio p«r molt, 
fourni*, rfl ; ch. 4-K01J

Am cwntrt 4* Mont-Rolland, édifie* 
Caian* Populaire, bureaux neuf» à 
loner, I prix modique. Information: 
d* 1 hre à J hro*. Capital #1014

4-t-ll

LOGEMENT A LOUER
I plére« fermées, chauffées, 1*5. 
iém* 4taf«, Oelorlmler et Roui St
Joseph. LA. 1 -2550. 4-2-81

ON DEMANDE A ACHETER

Les mots croisés
1 2 3 4 5 6

" Devoir "
9 101112

Laiombe tnlr* berellr» et McKenna, 
duplex, bsut, Ideal pour roupie ou t 
adulte», ru* «nr Jardin. * piere* 
cK*off4e», réfrigérateur, runlnlere. 
•140 pur mois. 4pp*le» RF.. *-5210 
le midi oq apr** 5 nenr*s. 4-3-41

Appartement meublé ainsi qoe hou 
dofr,. 4132 St-Hubert.

AUTOS A VENDRE

4-2-41

Blentdt 
la pnnlaïups,

■oyea prêt, appeler aujourd'hui
R*né Berlin — DU. 9-7171

VENEZ ET ESSAYEZ
l'auto de I année Dodge Da/t 1941 
aut dimensions canadienne» totales 
les splendide» Chrysler et VallaM 
1941. garantie un an. ou 1> 0*0 milles 

terme* faciles tré* bonne» 
conditions 

EN SPECIAL
tine rraie belle occasion Imperial 

1*5*. tout équipé», bas mlllae». 
ha» prix.

4 V4|

Arhét* antlqnlté», argenterie, bi­
joux. porcelaine, bibelots, meuble» j 
de »tyfp. peinture», horloges, objets j 
d'art, sourenlrs de famille. Prix : 
excellents. Allons 5 domicile. I.rons. ■ 
VI. 5-40*4. Hoir, Ht\ 1-5517. Ftablle j 
depuis 41 ans 22-3-41 !

POUR VOTRE CHALET D'ETE
A proximité d» Montréal magnifique | 
domaine, bord St-Laurent et route i

anéber. tendu par lot», prix accès- | 
Me par tou*. 10*%, comptant seu- i 
lement, balance quelques dollars par ; 

mois. Tré» belle plage et piscine de . 
toute beauté déjà existante Vrne* 
Installer votre chalet d'été dans ce 
site Incomparable. — Information 
HA î-3113 6-3-61

TRANSPORT
Appelas devante Montreal Moving, 
déménagement assuré n Importe ou 
UpérUiltéi: poêle etc emballage, 
entreposage RA 1-1194 JNO

TRANSPORT CAMIONNAGE
ROVflfllI.LB Transport. Déménage­
ment rllle, campagne et longue dis­
tance Spécialité: pianos, poêles, ri- 
'rlgérateurx. Dtl. 7-3744 J.N.O

BB
Bfl

président* Mme A 1> Ar­
chambault et le» mfmbrf» rtu 
ron»fil accueilleront le» invi­
te» Le consul df France, et 
Mme R Boyer de Sainte-Su­
zanne. Mme C.en K Lapalme. 
Mme Bene Lévesque. Mme 
Jean Oripeau, Mgr Irénee Lus­
sier. Mar R Fernique. l'ahhe 
.1. Lachapelle, l'ahhe C. t'hshnt. 
R P P. K Groaae, R.P .1. 
Pruehe. OP, R P Paul Le­
maire. OP.. R P. Ceslas Fo- 
rest.O.P.. M le paateur Bul­
lion. MM et Mme.» Léon Lor- 
tie. R. Vibien. C. Gargsnt, Jean 
Ponaot; Mme L. de G. Beau- 
bien, Mlle Geortte Lemovne, 
MM et Mme* R. Hollier .1 
Délayé, B Lecharlier, Léo 
Boi»»onnault, .1. Raymond. V 
Derarie. A. Malavoy, de la 
Myre Mory. A Sutlo. M le 
juje R. Roche et madame. 
MM. et Mmes B Leclerc, L 
Vinay, J. Launay. J. Bazin. H. 
Doliaie. P l.eman, M. Leroux. 
Albert Mayrand. P. Rrassac, 
C. Robillard, ,1. Melancon. M. 
Blain, Mme P Rouvart. M et 
Mme Jean Marc Léger, Mme 
T Lamy, M et Mme Roger 
Lhampoux. Mme M Trudeau. 
MM et Mme» J Dhaverna». 
F.. Gadboi». Trengrouse Areu 
jo, Paul Latour, Lionel T.eamv, 
Henri Touchette. Marcel Ira 
ban. Or A 0. Archambault. 
MM e( Mme» Jacques Dai- 
gneault, J. Tassin, Paul Hur- 
teau. .1. Gautrin. Jacques de 
Vienne. Howard Kirhv, Rav 
mond Lanctôt, Dr. Mme Gilles 
Bernard. Mme J. N. Bernier. 
M et Mme de Rusé d'Kffiat 
Mlle Louise Lamontagne, Mlle 
Jeanen Colpron, MM et Mme.» 
Jean Rivière, Marcel Dam- 
phousar, René Tessier, M, Gil­
les Tessier, MM et Mmes Jean 
N'eilsnn. Paul R;verin. Gérard 
( harbonneau, Yves Rélanger, 
Paul Rose. Roger ('harbonneau 
Ravmond Leblanc. Me et Mme 
J R Crepeati. Mme Paul Do- 
this. Mlle Pierrette Lhampoux 
Mme Félin Legaré. Mlle Ger 
maine Rermer, Mme Simone 
Rourher M et Mme Paul Fre 
chetje. M et Mme J Gambard.

Gala des modes 
canadiennes

I.r septième gala des modes 
canadiennes se déroulera du 1.1 
au 17 mars, ("est l'un des rares 
éténrment» entièrement cana­
diens organisé* à .Montreal, dans 
le domaine des modes nom elles 

N s agit d’un gala de modes 
unique en son genre; manufac­
turiers et couturiers canadiens 
de grande réputation y collabo­
rent en présentant le-ii-s nom el­
les créations, dans un spectacle 
plein de gaieté et d'intérêt.

Le 7e festival a été conçu de 
façon a plaire au monsieur ca­
nadien et k la dame canadienne, 
car il leur présentera des pro­
duits entièrement canadiens et 
de qualité, répondant aux he- 
su ns et au pouvoir d'achat de 
tou», de la ménagère qui se pré­
occupe de la mode jiutqu’a la 
jeune fille a revenu moyen 

Le déploiement de mode» nou­
velles sera plu» qu'un défilé, re 
sera un véritable spectacle pré­
paré avec mise en »eene. tlans 
de» décors attrayant» ou seront 
mise» en lumière )p» nouvelles 
phase.» de la mode 1981 

Dans el but de donner à cette 
revue de mode* un aspect artis 
tique, le festival se tiendra de 
nouveau au Casino Bellevue 

Comme dans le passé, une gé­
néreuse part de» revenu» sera 
versee à des oeuvre» locale» de 
bienfaisance Pour Intensifier 
I intérêt, de nombreux prix de 
présence ont été gracieusement 
fourni» par des manufacturier» 
et des détaillant» locaux 

1-es défilés auront lieu * ah du 
soir.

Heure sainte d 
Marie-Réparatrice
Jeudi soir, fl mars. Il y aura 

heure sainte a 1a chapelle de 
Marie-Répsralrice t'ne courte 
adoration * « h. 30, suivie de 
la messe de communion a 9 h 

t.e père Sainte-Marie, as.», 
présidera cette heure

Membres et zélateur» sont 
tous convoqué»

Le» adoration* nocture* com 
mencernnt aprè» la mease

Tè

Mme Claude Lavaiiee au sortir de I église Saint-Germain d Outremont où 
l'abbé Rosario Lavallee. cousin du marié venait de benif leur union.

Familles de militaires canadiens 
installés en Europe

OTTAWA - Croyez-le ou non, 
un pilote de i‘Aviation royale 
du Canada, en service en Eu­
rope, a loué un château parce 
que ce loyer lui coûtait moins 
cher que celui d'une maiaon de 
cinq pièces. Toutefois, le pilote 
en question n a chauffe qu'une 
seule pièce du château, mai* 
cela n a en rien diminue aon 
preatige de châtelain ...

La chose n'est cependant pas 
courante. Les militaires eana
diens qui font du service outre­
mer v mènent généralement une 
vie familiale semblable à celle- 
qu'ils vivraient au Canada, à 
l'exception de leur* vacances 
inoubliables a Londres, à Paris, 
a Rome, à Madrid ou à Copen­
hague, bien entendu.

Quand le président Eisenho­
wer a décrété que le nombre 
des dépendant.* des militaires 
américains à l'étranger devait 
être diminué, les militaires ca­
nadien^ en service outre*mer ont 
manifesté un certain malaise, 
car ils ont craint un moment 
que le gouvernement de lei 
pays imiterait ce geste du pré­
sident des EtatsUnis. Depuis 
lors, toutefois, le président des 
Etats-Unis actuel. M. Kennedy, 
a annulé la décision d* M Ei­
senhower.

Il v a environ 2.5,000 dépen­
dants de militaires canadiens à 
l'étranger. Os familles n'ont 
pas la permission d'accompa 
gner les militaire* canadien.* 
dans des endroits tels que le 
Congo, le Moyen-Orient et l’in- 
dochine. La plupart d'elles se 
trouvent stationnées dans les 
base* de l'Aviation royale du 
Canada en France et en Alle­
magne, ainsi que dans des cen­
tres d’habitation orgaryses pour 
la brigade d'infanterie cana­
dienne en Allemagne,

Les autorités dr l'armée et de 
l'aviation considèrent que les 
service* des militaires cana­
diens outre-mer sont plus effi 
cace.* quand leurs famille* les 
y suivent. En dehors de la mo­
rale. il* expliquent le fait par 
plusieurs raisons, dont l’une est 
qu’il faut quelque temps a foute 
personne pour s'adapter k un 
nouveau travail rî on n'attend 
P»* que le* militaire* marié* 
non accompagné* de leur* fa­
milles demeurent en service 
plu» d'un an en Europe. La

mission militaire des membres 
de .’i brigade d'infanterie ei 
du .service de l'air e*t d'une 
durée de trois ans avec possi­
bilité de prolongement.

Toutefois, le nombre des dé 
pendants des militaires à l'é­
tranger n'e.st pas illimité 

Le* autorités n envoient gêné 
râlement pas outre-mer les mili 

j taire* qui comptent une grosse 
^ famille, à moins que cela ne soit 
nécessaire s cause d une mis 

j smn ou d une besogne très ipe 
! ciale

Et le militaire qui desire 
installer a ses frai* le* mem 
bres de *a famille à l'étranger, 
pendant la durée de son service, 
sans l'assistance du gouverne 
ment canadien, doit trouver â 
les loger convenablement et 
faire approuver ce logement par 
le* autorité* du bien-être, avant 
de pouvoir faire venir sa famille 
en Europe

Il y a très peu maintenant de 
cas pénibles, tel celui qui est ; 
survenu il y a quelques année*.

! quand un caporal de l'armée, sa : 
,r ; femme et plusieurs enfants, 

'étaient arrivé* en Angleterre 
sans un «ou.

Bagagat limité»

Il y a environ 10,000 dé pen 
dant* de brigadier* qui vivent 
a l étranger Cela coûte au Tré­
sor public la somme de $3.250, 
000 pour leur voyage aller- 
retour au Canada et l'entrepo­
sage de leurs meuble* au Cana 

j da durant leur séjour k l'étran- 
! Ecr.

Quant au coût de traniporl du 
personnel militaire — de 5,000 
h 5.500 —, il s'élève à $2.2.50. 

i 000
Il y a environ 6.000 aviateurs 

i dan* la division de l'air et 
! 14,000 de leur* dépendants oui 
| le* accompagnent outre mer. En 
! 1060. le seul coût de transport 
j par bateau de 5.512 aviateur* et 
| de leurs dépendants s'est élevé 
! k $868.000

Mm« GAETAN LE BORGNE,
vice-présidente de la section de» 
noms reserves de le Féderatior* 
des oeuvre» de charité cenadien* 
nes-françâises. La campagm* 
annuelle de la Fédération 
s’ouvrira officiellement diman* 
che et durera jusqu'au 13 mars. 
Il faudra recueillir cette année 
un minimum de $1.850,000 pour 
permettre aux 34 oeuvres affi* 
liée» d# maintenir leurs nom. 
breux services d'assistance au* 
près de notre population indu 
«ente.

Comment prendre 
une décision

On peut, on préaenre d’un 
problème épineux, a épArgner 
bien do* torture* morale* «i l’on 
aait aborder l’étude de la ques­
tion avec ordre et jugement. 
»S ELECTION du Reader'ii 
Digest de mar* voua apport* 
un guide précieux qui \no* 
aidera à éviter dei déneion* 
regrettables. Voua y dérou* 
v rirez en même temp* quel e*| 
l’élément final e**enti*l de fout* 
dér ision importante A< hefei 
Sélection de mar* aujourd'hui f

Réunion du Conseil 
pror incial de 

V AC L
Samedi 4 mar* le conseil pro­

vincial de l'Association de la 
Croix de Lorraine se réunira 
sous la présidence de M Fran 
çois-P Paradis, a la *aile rose 
de l’égliae Notre Dame. à 
Montréal

Des délègue* de* huit sec­
tion* de l'ACL y participeront, 
soit de Montreal. Trois-Rivière.» 
.Sherbrooke, Quebec. Mont-.foü, 
.Saguenay, Hull et Rouyn L'As­
sociation de la Croix de Lor­
raine. société qui *e dévoue k 
la réadaptation de.* ancien* tu­
berculeux dan* la province de 
Québec, étudiera à cette réu 
nion le* résolutions adoptee* 
au congre* du 20e anniver*aire. 
qui a eu lieu en octobre 1060 

' Il *era notamment question de 
l'affiliation de l'ACL au Comité 
provincial de défense contre la 

| tuberculose et de l'admission de 
I membres non tuberculeux.

INFIRMIERE DEMANDEE
Poste permanent dans clinique psychiatrique. Bon 
salaire — Semaine de 40 heures.
S'adrttser k I

Mlle Therese Belanger, i.l.
Directrice du nursing
6555 ouest, boul. Gouin, Montréal

Le lait est un 
(acteur d énergie 

et les sportifs
en consomment 

régulièrement 
grande quantité

LA. 3-1163

5T-RLEXRN0RE
t I K/1 IT çr

A VENDRE
AHVJVTItC, «"tue* •(•ml-dêta/hi, 4

rlèfê», cjiTT fini*. »y«tèm* 4» chauf- 
»1». I ctblnetJ d* teilftt# Prix 
r*I»onn»b!f Ptr*!»»* It-André-ApA-

tr*. Té! DU 7-5779. 4-3-41

EDUCATION
r*uM privé* par profMMor dlplA 

•té. Srianr*»mé d iinireMl 
tique». DU. 5-M20
p m

mathémA - 
apréx 5 heure» 

4-3-41

HOMMES DEMANDES
Il e*t rte votre intérêt perAonntl 
de devenir membre de Royal 
Arranlum, relations vorlales, frater­
nelle», affaires. Protection familiale 
San« obligation *nu« obtiendrez 
dépliant» gratuit», 4194 Pare l.afon 
talne. 4-3-41

LOGEMENT A LOUER
vuie Kt.Laurent, 534 boni. Dérarie 
«ppartement rhauffr, 4 piece* «epa- 
ré*», blan éelalre#». m»i*on tr»n- ,
quille, eentrtle dent !»»)enn« en- 
tour*» d* nelouie. poêle, réfrlcér* I 

‘ — * *35. **».**. rm. »• 4 i -4n

TARIF
Annonçai classées
434 Notre-Dame est 

“Le Devoir”—VI. 4-3361
fCommande» priie» lusqu à 4 

nre» la Mille de La punllratlon.)
ANNONCES OR DINA IR g* — 

Tarif minimum de l.oo pour S 
ligne» (25 mots).

Compter 5 mots à la ligne, t ne 
(lartie de ligna compta pour une 
ligne entlêra las abréviation*, 
initiales comptent pour un mot; 
le» mot» compose» pour amant 
de mot»; chaque nombre pour 
un mot. Pour le* réponte» de. 
vant être expédiées par la poste, 
ajoute/ 25 rents 

t.ltos CARACTRRF* — Une 
ligne en rarartêr» gothique |/ 
points (24 lettre* ou espace») 
équivaut a 2 ligne*.

Naissanee», service», service» 
anniversaire». crand«-me»sev re­
merciement» pour condole»nre», etc.: s eent» I* mot; minimum 
51 t>«.

HORIZONTALEMENT
1— Lellrs qui prennent la sui­

te
2— Variété dr pomm- - Pre- 

nnm russe Enleve
3— -Marque labsencr — Por­

tion de l'Intestin grêle
4— Eclat de boia — Conception
5— En fuite — Vont avec lei 

autres
6— Il envola de gros projec­

tiles
7— Abréviation commemale — 

Ville d'eau belge
Essai — Romain»
Dont on est absolument 
certain
Se détendre — Pas jolie 
Choisir — Pronom 
Emploie — Ils sont tradi­
tionnellement neutres

VERTICALEMENT
Disparition graduelle 
Jouilteur
Sirop naturel Affectueux 
•Negation - Sur le toil 
Mesure chinoise — Protec­
tion
Opinion — Leux qui ne
aont paa concernes

B-
9-

1G-
11
12-

Connu

7—Au fond du navire 
glement — Obtenu 

B Animal tranquille 
— Regmn encaissé» 

fl—Vnyellei — Divertissements 
10—Coupe a rai — Attache» 
1!—Laisse prévoir une auit* — 

Dan» — Membre 
12—Jettes de» grainei — Qui 

ont certains moyens d exta- 
tence

Solution d'hier
Horixont, lament:—

RECLAMATIONS; EVEIL — 
NUIT; COR LACFT OLE-
RON IL; NI A l'BFT;
FELONIE - VA; OREII.LE — 
LOIN; REPIT; TRAITA; EU — 
VOISINAGE; REVEt R — SU­
CER; ASTER SEL
Varticaltment:_

RECONFORTER; EVOLUER 
RUE: CEREALE — VA: I.l - 
OISIVES; ALLO NI, — 
TOUT; ANCILLAIRE; ARC — 
BEE, ROIS; INUTILE 
OU OPIACE NT 
GfiLj STAGNANT —

Un

BuffeT

W X N D S O R annonce te règat. tu? samedi soir-

Un festival de plats européens— 
comprenant deux spécialités chaudes 
—préparf s par le rhef
Bonoi ph nosEGEB pour la joie des gourmets. Ce buffet 
sera servi dans l’un des plus beaux 
restaurants du monde, la fameuse salle 
Agréable musique d'ambiance 
par sascha et son trio
Tour réèên>9tiemtt eppêtez Woltor À XJS Q-Otll 
A partis dé 6 h. p.m.—$4.00 par pértonuê
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Progrès <le la Mutuelle-Vie et Soeiété Mutuelle (FAssurances de l’U.C.C.

POTINS FINANCIERS
Bourse de New-Yorl<
Le» avances ont atteint jutqu'a 
9 points, hier, a Wall Street

NEW YORK — Les produits

Encours de $131,958,260.00

La Bourse de Londres a té­
moigne hier d'une artificielle 
fermeté. Les affaires demeu­
raient étoffées sur la Bourse de 
N.-Y. Les évolutions de» cours 
furent moins étroite», hier sur 
les Bourses de Montréal et de 
Toronto.

-O-
Il ressort du dernier bulletin 

de The Bank Credit Analyst, 
publié par Bolton Tremblay & 
Cie, conseillers financiers, que, 
"vu l'amélioration des condi 
♦ ions économiques et du mo­
mentum indéniable que le mar­
ché est en train de développer 
actuellement, il faudrait probe 
blement s'attendre a ce que la 
liste mobilière continue de mon­
ter pendant plusieurs mois". 
Comme on sait, cette firme 
s'intéressa depuis quelque 
temps au fond» mutuel MAF 
dont les actions ont passé d'un 
bas de $6 80 le 26 octobre 
1960, au cours actuel de $8.30.

O -
No» lecteurs trouveront en pa 

ge 12 un rapport substantiel 
concernant les opération» de la 
Corporation de gar naturel du 
Québec pour le» 6 moi» termi­
nes le 31 décembre 1960. Ce 
rapport, présenté en bon fran­
çais — ce n'est pas chose facile 
pour maint* textes industriels et 
financiers — laisse voir une 
perte, mais l'on notera qu'elle 
est moindre qu'antérieurement 
en dépit du fait qu'il a fallu 
c.onlinuer de faire face aux 
charges fixes, intérêts, etc; ce 
qui démontre que la nouvelle 
direction administre avec écono­
mie. Il est heureux que ses 
tuyaux de gat naturel soient 
sous terre, ce qui a évité des 
dommage» et permis à se» 
clients d’être chauffes en fin de 
semaine alors que la tempête 
avait désorganisé maints chauf 
faqes, dépendant de l'électrici­
té.

O
Goodyear a dégringolé de 8 

pts hier À 145 sur le marché de 
Toronto.

Le taux d'escompte de la 
Banque du Canada a monte a 
3.46 p.c cette semaine, contre 
3.36 p.c. la semaine précédente.

- 0 -
Southern Canada Power Co a 

gagne $3.59 l'action en 1960 vs 
$3.48 en 1959

O -
Abitibi P A P Co a qagne 

$2.83 l'action l'an dernier vs 
$2.72 en 1959. >■

-O-

Head of The Lakes Iron Li­
mited a notifie la Bourse Cana 
dienne que toute» les actions 
en circulation de Woodroy In­
vestments Limited ont été ache- 
tees par J. G. Steen, Sun Bear 
Mines et Murmac Lake Atha- 
baska Mines Ltd Woodroy In­
vestments Limited est une en- 
treprise privée détenant 545,- 
650 actions entiercées de Head 
of the Lakes Iron Ltd ainsi que 
53,595 actions libres. Comme ré­
sultat de cette transaction, J. 
G. Steen. Charles V. Hoar et 
J. A. Baltey, tous de Toronto, 
ont été élus membres du con­
seil d'administration de Head of 
the Lakes en remplacement de 
M C. P Scultj, George Wood- 
hams et P M Hogarth.

- O
La C. S de St Cesaire vien­

dra sur le marché incessam­
ment.

O
International Silver a monté 

de plus de 3 pis hier a cause 
de la nouvelle du fractionne­
ment de ses actions.

‘ °, '
M. J. A. Sénétei vient d'en 

trer au service de la maison de 
valeurs de placement Annett A 
Co. Ltd, de Toronto qui ouvrira 
un bureau sous peu dans notre 
ville.

O
Dawson, Hannaford A Co Ltd 

vient de publier une liste d'une 
centaine de valeur». Elle fait 
ressortir leurs gains par action, 
leurs dividendes, leur» cours et 
leur rendement.

•himjques. sidérurgiques, les au 
omoteurs et autres valeur* ont 

hier a la faveur d une 
‘nérale. La séance a

COMMENTAIRES SUR

L'ACTUALITE FINANCIERE

&

On peut transiger depuis hier sur les droits 
de la cie de téléphoné Bell du Canada

On peut transiger sur la Bour o de Montréal sur les droits 
de la compagnie de téléphone Bell du Canada ‘‘conditionnelle 
ment à leur émission et livraison ’ depuis l’ouverture de celle 
dernière hier, U's détenteurs d’actions, inscrits le 9 mars, auront 
le droit de souscrire à des actions additionnelles, au prix de 
$38.00 l’action sur la base de une action pour chaque 10 actions 
détenues. En conséquence, un droit se trouve attaché à chaque 
action en circulation le 9 mars 10 droits sont requis pour sous 
crirc a chaque action additionnelle Les actions de la eonipagnic 
se vendront ex-droits le 7 mars et le privilège de souscription 
expirera le 20 avril. la' symbole des droits sur le télescripteur 
est "RTC Rts ' Aucune souscription ne sera acceptée de toute 
personne ou de son représentant, résidant aux Etats-Unis Les 
souscriptions seront effectuées sous forme de livraison des ‘‘war 
rants", avec le prix de $38 l’action au vice-président et trésorier 
de l'entreprise avant la fermeture des affaires le 20 avril L'on 
n'acceptera des souscription.* que pour des actions entières 
seulement.

Congres record, prevu aujourd'hui pour 
l’Association des assureurs-vie de Montreal

plu* de 1800 délégués seront réunis le vendredi 3 mars 
pour un congrès que l’on considère comme le plus considérable 
encore tenu à Montréal. Il s'agit du congrès de l'Association des 
assureurs vie do Montreal dont le président est M Map Pauley 
Son honneur le maire Jean Drapeau souhaitera la bienvenue aux 
congressistes et apres la proclamation de l'ouverture officielle du 
congrès par M B Lindsay, ( L U., président de l’Association
des assureurs-vie du Canada, M. Bernard H. Zais, C.L.U., de
Burlington, VI , prononcera une causerie dont le sujet est ‘ U* 
Million Dollar Round Table’ Il sera suivi par M Alfred Rouleau, 
C L U., de Levis, nui donnera un expose sur ‘ la nécessité, les
responsabilités et I importance de l'assureur vie de carrière". Le

rogramme d'après-nudi comprendra une conférence par M 
rtichael P. Coyle, C L.U . de New-York, et une discussion par 

une equip»’ composée de MM (lilies Beauséjour. CL.C . et Marc 
Renaud, de Montréal, et Ecrnand Moreau, ( LU., de Québec. 
Le temps du déjeuner sera occupe par des réunions libres des 
compagnies d’assurance vie. Ce congrès est sous la présidence 
de M J.-Claude Dubuc, CL.IL, et il sera tenu au Reine Elisabeth 
Si l’on en juge par les titres des causeries qui seront prononcées 
aujourd'hui, tout assureur-vie a intérêt à les entendre, car, de 
nos jours, où les affaires sont de plus en plus compliquées, il y 
a toujours profit à s’évertuer à parfaire ses connaissances en 
assurance-vie, d'autant plus que les agents deviennent de plus 
en plus de véritables conseillers financiers.

Asbestos Corporation affiche une meilleure 
position financière et des profits accrus

\sbeslns < orporalfon eu un leuuiu n • de $3."û9 du- <rl 
Pexercioe financier clos le 31 décembre 1980, contre $3.037,379 
durant l'exercice antérieur, soit donc l’équivalent de $1 81 l’action 
v* $1 89 Cet accroissement sera d'autant bien vu de* actionnaire* 
que maintes mines ont ralenti leur production au cours du dernier 
semestre il faut bien reconnaître, toutefois. qu'Ashestos Corpo­
ration continue d'aller de l'avant puisque ses vente,* ont augmente 
de 7% en volume et de Rrr en valeur en 1980, au regard des 
chiffres de 1959 et l’on notera, ici. que scs exportations outre 
mer sont responsables de ces accroissements les envoi* aux 
Etats 1 ni* ont baisse ("est une bonne chose d'expédier davan 
tage en Europe et ailleurs, vu les répercussions sur notre balance 
commerciale L'actif d'Asbestos Corn, a légèrement augmenté à 
$37.669,271 et une analyse de ce dernier révèle un tonds de 
roulement de $9.047,781 a rapprocher de $8,491.871 en 1959. il a 
été effectué pour $1,222.982 ne dépenses de capital et la direction 
projette un plus vaste programme d’exploration. I-es réserves de 
minerai atteignaient 163,9o5.000 tonnes vs $103 871.000 .à la fin 
de 1959. Tout indiquerait que les ventes de l’entreprise augmen­
teraient modérément au cours de cette année, d où la fermeté de 
se* actions hier en bourse.

$500,000 d'obligtfions. 634 nn. de Dcnjult 
Limited, offertes en souscription par 
Morgan, Ostiguy & Hudon Ltce

Morgan. OMiguy fl HuHon 1 irr .innonrora, au rtrhijt H» la 
anmainn prochainr î- lani-om-nt Hun- nmisMon Hp $500,000 
rinhhgatinns, pm-ninm hypothèque, a-er fnnrt« rlamnr
tisaement He Oenault T.imjteH. le phi, important grn,si,1p en 
alimentation Hans une région au «uH Hu fleuve Saint 1 auront, 
habiter par .120.000 âme. Cotte offre Hr valeurs permettra a 
cette entreprise H'arquerir son entrepôt évalué à $557 040 et loue 
à $54.otH) par année Cet achat éliminera Honr une forte dépense 
l es obligations offertes seront garanties par première hvpotheqoe 
sur ret entrepôt ainsi que par un privilège sur tous les autres 
actifs de la compagnie Incidemment, l artif net, par $1.000 
d'obligations, serait de $3,300 Pour l'exercice clos le 31 mai tittio. 
les bénéfices furent rie SHO.IHîl et ils ivoisineraient $125.000 pour 
l'exercice qui se terminera le 31 mai IStil; ce qui signifierait donc 
que le présent exercice gagnerait 3 8 fois le service ($33 750) de 
la dette obligataire et comme le loyer précite serait éliminé durant 
le nouvel exercice, les intérêts seraient donc gagnes 4 8 fois, si 
les gains ae maintiennent au niveau du present exercice II a été 
fait au cours de ce dernier un chiffre d'affaires .le $0,2.50.000 et 
l'entreprise prévoit en faire un de l'ordre de $20,000,000 en 1905. 
la- Royal Trust Co agira comme agent de transfert et le Sher 
brooke Trust comme fiduciaire dans celte émission d'obligations 
comportant des "warrants" donnant le droit d'acheter 30 actions 
dr la classe "A", à $8 chacune d'ici le 1er mars 1963. par chaque 
$1,000 ri obligations détenues, puis a des prix plus rlrves allant 
jusqu'à $16 1 action, d km la 1er mars 1971

Ma real CCtssfNT

progrès* 
reprise 
été animée.

Les produits électroniques, les 
valeurs spatiales et certains au 
très titres ont enregistré des 

j gains appréciables.
Le virement a été de 5,300.000 

, action-- au regard de 4,970,000, 
; mercredi.

La moyenne que la Presse 
i Associée établit pour 60 valeurs 

a haussé de 1 60 a 240.70, un 
! nouveau sommet.
; Studebaker-Packard a été le 
stock le plus en demande, haus­
sant de 1 2 a 9 18 sur un dé­
placement de 149,400 actions.

La Bourse Américaine a pro­
gressé tandis que le marché des 
valeurs canadiennes a fait 
bonne contenance

Bourse de Montréal
Avances fractionnaire» sur la 

place locale
| MONTREAL - Le* industri- 
I elles et les aurifères ont entral- 
j ne le marché a la hausse hier au 

i ilieu d’une forte activité.
Les affaires ont porté sur 182.- 

! >00 valeurs industrielles et sur 
; 329.300 actions minières et pé- 
j trolières.

Placer Development et Hardee 
Farms ont été particulièrement 
rn faveur haussant chacun d’un 
point Dans le compartiment des 
mines, Hollinger, Steen Rock et 

| Ventures ont progressé. Le* mé- 
■ taux communs ont fait bonne 
! contenance.

Bourse de Toronto
Ralèveman» tardif sur ta 

marché minier

| TORONTO — Le.» industriel­
les sc sont hissées à un nouveau 
sommet hier et ont agi à nou­
veau comme agent stabilisa 

j leur. La séance a été passable­
ment active.

Le virement a été de 2,353, 
000 actions au regard de 1,809, 
000, mardi.

Dans le compartiment des in 
dustrielles, Crown Trust a été 
particulièrement en faveur, 
haussant de 1 3 4 a .39, (iood- 

j year Tire a connu une journée 
désastreuse, baissant de huit 
points à 145.

A noter...
Port Hop» lancer» une émis­

sion de $79,000 d'obligation* 6°o 
datées du 1er avril.

-O -
R A Daly A Co a et» péna­

lisé d'une amende de $5,000, im­
posée par I» bureau de» gou­
verneur* de la Bourse de To­
ronto, a cause d'infraction è 
certains règlement» concernant 
des options spéciales, mieux 
connues sous le nom de "putts 
and call»".

-O-
Sur demande d'United Prin­

cipal Properties Limited, la 
Bourse Canadienne a consenti la 
mise en liberté de 1,500,000 ac­
tion» ordinaires entiercees, fai­
sant partie des 3,000,000 d'ac­
tion» de la compagnie déposées 
par Principal Investments Limi­
ted entre les mains de la Ban­
que Mercantile du Canada. La 
mise en liberté des actions en 
tiercées est conforme à l'accord 
conclu entre Foreign Power Se­
curities Corporation et Princi­
pal Investments Limited corn 
portant l'achat d'un paquet d'ac­
tions de contrôle dan» United 
Principal Properties Ltd. La mi- 
»e en liberté des 1,500,000 ac­
tion» entiercées est condition­
nelle au complément de la tran. 
saction avec Foreign Power Se­
curities Corporation.

O
Faraday Uranium a fait sa­

voir à la Bourse Canadienne 
qu elle avait acheté 1,000,000 ac­
tions du capital-action» de Ra­
glan Nickel Mines Ltd i 25 cts 
l'action et 92,500 actions addi­
tionnelles entiercées de Raglan 
Nickel Mines achetée* de Little 
Long Lac Gold Mine* Limited, 
au prix de 10 cts l'action.

O
Consolidated Quebec Gold 

Mining and Metal* Corporation 
a avisé la Bourse Canadienne 
que. sou» réserve d'approbation 
par le» actionnaire», The Rio 
Tint© Mining Company of Ca 
nada Limited achètera de la 
Consolidated Quebec 28,795 ac 
tions de Rio Algom Mine* Ltd. 
pour la «omme de $236,119.

O
E H Pooler A Company Li­

mited a consenti à acquérir de 
Rio Tinto Mining Company of 
Canada Limited, Rhodes Explo­
ration and Finance of Canada 
Limited ainsi que de Consoli­
dated Frederick Mine» Ltd un 
total de 885,860 action» de Con­
solidated Quebec Gold Mining 
and Metal* Corporation, au nom 
de* nouveaux administrateurs 
proposés et cela personnelle­
ment et aux noms H Amalgama 
ted Mining and Development 
Corporation Limited et d'autre* 
clients On se propose de ré­
duire le nombre de* administra­
teurs de Consolidated Quebec 
Gold Mining and Metal* Corpo­
ration de 9 A 7.

O
Sur demande d'Alscope Ex­

plorations Ltd, la Bourse Cana­
dienne a consenti à la mise en 
liberté de 200,000 actions entier­
cées d Alscope, représentant le 
solde de 225,000 actions qui 
avaient été émises en faveur de 
Frontier Holding» Limited, com­
me considération partielle pour 
l'acquisition de certains daims 
miniers en Colombie-Britanni­
que.

O
La Bourse Canadienne a per­

mis la mise en liberté de 300,-1 
000 action* de Dominion Lease- , 
bolds Limited, entiercées volon-j 
teirement par son détenteur, un | 
fHkier de KenérepH—»

Le* Assurance* de l’U.C.C. 
ont réalise des progrès remar- 

: quables au cours de l'annee 
; 1960 La Mutuelle-Vie et La 
Société Mutuelle d’Assurances 
generale# avaient au 31 décem 
bre dernier un actif global de 
$13.357.244 Le revenu-prime* 
des deux sociétés s'est élevé à 

: $7.597.392 et le nombre de po- 
' lices en vigueur atteignait 172.- 
572 Ces résultat* d'ensemble 
indiquent l’importance des af­
faires transi g ées par ces mu­
tuelles; une etude des opéra­
tions de chaque compagnie ré 
vêle davantage le# progrès en 
registre.* au cours de l'année 
1960.

La Mutuelle-Vie d# IT C C. 
a terminé l'année avec $131.- 
958.260 d’assurance en vigueur. 
*oit une augmentation 23.8 

I pour cent. Signalons que l'as­
surance en vigueur a doublé au 
cours de* trois dermere* an- 

I né?*
Les nouvelle* affaire* en 

( 1960 ont été de $36 021.685 corn 
| parativemenf à $31,666.086 !'an- 
i née précédente

Le revenu-primes de la com- 
; pagnie a augmenté de 19.8 % 
pi sp chiffrait par $2.052.414; 

| !e# dépenses, la réserve mathé 
; matique et le* prestation* ont 
j pris $2.163.086 laissant un sur­
plus avant dividendes aux assu­
ré* de $289,133. I/Cs assuré* ont 
reçu $55.9116 en dividendes et 
la différence e.st allée grossir 
les réserves de prévoyance et 
le surplus non attribué

L'actif de La Mutuelle Vie de 
LU C r au 31 décembre I960 
était à $8.502.424 comparative 
ment a $7.356,602 en 1959. soit 
15 6 % d'aumentatlon Le na*

| «if était par ailleurs de $7,900,- 
; 82 incluant une réserve de 
$285.000 pour dividendes; la ré

j serve generale et le surplus de 
' la compagnie s’établissaient 
i donc au 31 décembre a $601. 

598. La Mutuelle-Vie de LU. 
j C.C. qui célèbre cette année 
.son 25eme anniversaire de fon 
dation, a donc une .situation fi 
nancière excellente dont se* as 
sures seront satisfaits

La Société Mutuelle d'Assu 
j rances générales de I'U.C.C. a 
i connu, de son côte, une année 
très profitable. Le revenu-pri­
mes de la compagnie a atteint 

; $5.524.878 comparativement à 
$4.656.306. soit une augmenta­
tion de 18 4 pour cent: Ic.s ré­
clamations par contre ont dimi- 

j nué quelque peu par rapport à 
i l’année précédente de -sorte que 

le* opérations *e sont soldées 
par un surplus de $588.056 Ce* 
magnifiques résultats se reflè­
tent au bilan de la compagnie; 
l'actif au 31 décembre 1960 s’é­
levait à $4.854,620 comparati- 

, vement a $3.720,036 en 1959. I^e 
' passif constitué principalement 
j de la réserve pour primes non 
i acquises ($2.109.595) et de la 
réserve pour reclamations en 

! cours ($1,475,632) s'établissait à 
la même date a $3.817.898 laLs- 

! sant une équité pour la sécurité 
j de* assurés de $1.036.721 répar­
tie comme suit $224.500 à la 

! réserve générale et $812.221 au 
surplus.

Ces états financiers sont sûre 
i ment de nature à rassurer ceux 
qui doutent de la solidité de 
toutes les entreprises canadien­
nes françaises. M Jean Baptiste 

I Lemoine est president de.* con­
seil* d'administration. M. Mar­
cellin Tremblay, directeur gé- 

' néral. MM Roger Brisson. Car 
| min Graveline. A.S.A.. Maurice 
Jean sont directeur* généraux 
adjoints et M Gratien Proulx. 
C.L.U.. est le directeur des 

• agences.

Premier magasin à rayons aulo-service 
"Miracle Mart" établi à Pont Viau
Foundation Co. of Canada Ltd. a obtenu 

un contrat de $900.000.00
La Foundation Company of Co- vêtements, chaussures, meubles, 

nada Ltd. a» obtenu les premiers appareil* électro-ménager* et 
contrats, se montant a environ quincaillerie .
$900.000. pour la construction çes magasins seront égalé 
d un magasin a rayons auto-ser- ir,enj munis de l'air condition 
vice Miracle Mart \ qui sera ne ei d un éclairage a tubes 
ie premier dune chaîne dont on fluorescents très puissant* ; cha

lî CROROIRn oïl
WHITE COmPRBIiS LimiTIO
\ROSIj

i •. par Ir-.A présentas, donné 
s dividendes aux montant# 
Ion figurant cl-detuous on» 
•larèa payable» le 1er avril 
ix actionnaires Inaerlt» a la 
tre des Uvrea le R mar* 1061, 
iction» suivante* de Canadian 
manies. Limited.

8% cum 12 riO
cum 1.25 
cum. 1 oo

Profit de Steinberg's, accru de 26.5,
Durant les 24 semaines terminées 

le 14 janvier 1961

a récemment annoncé l’entrée 
en service au Canada.

Outre ce centre, qui sera situé 
sur le boulevard des Laurenti- 
des. a Pont-Viau, dans la ban­
lieue nord de l’ile de Montreal, 
les plans actuels prévoient la 
création de trois autres maga­
sin* "super-rabais ' similaire* 
dans la région du grand Mont­
réal.

Les travaux de construction 
commenceront immédiatement 
et on prévoit qu’ils seront termi­
nés au milieu de l’été 1961

Par ailleurs, un centre identi­
que .sera construit à Quebec, un 
autre a Ottawa, deux à Toronto 
et un a Hamilton

Ces magasins, dont la decora­
tion intérieure sera très soignée, 
couvriront en moyenne une sur­
face de plus de 100.000 pieds car­
rés et on y trouvera un grand 
nombre de rayons, loués à des 
détaillants et a des distribu­
teurs réputés.

Les centres ' Miracle Mart" 
présenteront un très large choix 
d articles et produits d'utilisa­
tion courante, et notamment des

ASSEMBLEE GENERALE 
ANNUELLE DE 

LA SAUVEGARDE
Art» donn*. par ie« pr*s*nt*» 

qu# raAsrmblf* sen^rxl# annurlla 
d* la rompaxnle d'assuranr* «irr la 
vif -LA S AI-VKCiARlJF" aura liru 
If Jeudi ’.i mar» 1961. à II haurf» 
a.m.. aux bureaux df la rnmp*Knlf. 
dan» «on edlfirf 15?. f»t. df la ruf 
\ntrf-Pamf. Montréal.

PIP.R R F C AMI?, 
•frrétatrf

monthrai
If S mam 1*61

cun d eux mettra à la disposi­
tion des clients des apres de sta­
tionnement pouvant contenir au 
moins 1,000 \oitures.

Action» prtv 
Actions prlv 
Action» prlv
P»r ordre du conaeU d admln'.a»

tration.
Douglas Robinson, 

Sfrrêtalre.
Toronto. 1er mar* UMIl.

Demandé

OFFICIER DE PLACEMENTS
POUR IMPORTANTE SOCIETE DE FIDUCIE

Education universitaire essentielle de préférence en 
commerce ou finance, et expérience dans l’étude 
de valeurs mobilières acquise chez un courtier en 
placements
Excellentes conditions de travail — Caisse de retraite 
et assurances-groupe <vie et maladie).
Salaire selon qualifications et expérience. 
Mentionner âge. statut matrimonial, expérience, 
degre d’éducation
La demande d emploi sera traitée confidentieîle- 
ment et notre personnel est avisé de cette annonce.

Ecrire : CASIER POSTAL 123 — LE DEVOIR

LES VINGT-QUATRE 
PREMIERES SEANCES

Ventes nette*
Profit net avant deduction 

des impôt#
Profil net.................... ...,
Profit net par cent sur

le* ventes . . ............
Bénéfice* par action 
Fond* de roulement

Au 14 janvier 
1961

$114.651.800

3.455.700
1.691.700

1.47
0.58

6.487,000*

Au 9 janvier 
1960

$106.993,200

2.771.600
1,337.400

1 25 
0.46

8.725.000 f
•Après provision pour paiement d’un billet de $3.115,000 

échéant en juin 1961
r Après provision pour paiement d un billet de $3,115.000 
échéant en juin 1960

Le profit nrt consolidé de 
Steinberg’s Limited pour les 24 
premières bernâmes du présent

I exercice financier indique une 
augmentation de 26.5 pour cent 
au regard dp la période corres­
pondante de l'exercice piece 
dent, a déclare M. Sam Stein 

i berg, président de la compa­
gnie. dans un rapport financier 
intérimaire adressé hier aux ac­
tionnaires.

Ce rapport, qui analyse le* 
résultats financier* de ia com 
pagnie et de ses filiale* au 
cours de la période s’étendant 
du 1er août 1960 au 14 janvier 
1961, révèle egalement que le* 
ventes consolidées de cette pe 
node sr sont chiffrées par $114 
651.800. soit une augmentation 
de 7 16 pour cent sur le total 
de $106.993.200 obtenu à la 

j même date l an dernier.
1/p profit net consolidé de la 

i compagnie pour cette même pe 
; ri ode est de $1.691,700. à corn 
; parer a $1.337.400 réalisé du­

rant 1rs 24 premières semaines 
dp I960 Ces gam* lemestrlels 
equivalent à $0.58 par action or 
dinaire de la classe "A", corn 
parativement a $0 46 en I960 
Le profit par dollar des vente.» 
s’est aussi accru pour se chif 
frer par 1.47 cents. D se cornpa 
re à 1.25 cents pour la période 
correspondante de Lan dernier 
cî à 1.36 cents pour l'exercice 
financier terminé le 30 juil­
let 1960.

Bien que 1 augmentation du 
volume des ventes ait été mode- | 
roe", a declare M. Steinberg, 
"les membres du conseil d’ad- | 
ministration trouvent encours- ; 
geante la hausse marquée du j 
profit réalisé.

Dans son rapport aux action i 
naires. M Steinberg a égalé ; 
ment signalé les points saillant.* ! 
suivants

1) depuis juillet dernier, la 
. ompagni« * ouvert huit uou 

i veaux marche* quatre dan» 
i le Québec et quatre en Ont» 
no portant £ 131 le nombre ! 

! des magasin* en sendee.
2' en décembre I960, les em 

i ployé* de Steinberg's ont ef 
; fectué le dernier versement en 
vertu du programme d'achat i 
d'action (1958). Un total de |

I 742 employés sont ainsi deve 
nus d tent purs de 38.665 ac 

j tions de la classe “A" de la* 
compagnie;

3) Les membres du conseil 
i d’administration ont depuis lors 
' approuve un nouveau program 
j me d'achat d'actions selon le 
quel les employés pourront 

| acheter par versements, au 
cours de* deux prochaines an 
nées, jusqu'à 90.000 actions d» 
la classe "A". Un groupe d»

. 60.000 autres action* seront ré 
; sprvpps pour attribution pat- 
voie d'option* a de» employé* 
supérieurs d'in cinq an* 

l Au sujet d* ta chaîne de \»s j 
i tes magasins à rayon* prati ' 
quant L auto-service récemment 
constituée sou* la raison so 
dale de Miracle Mart Limited,

; M. Steinberg a déclaré que

"cette autre filiale de la com­
pagnie créera de nouvelle* pos­
sibilités pour les marchés Stein­
berg's adjecents tout en contri­
buant par sa propre activité au 
progrès a venir de la compa 
gnic”.

SOUTH KRN 
CANADA’ 
POWER

COMTASr. IJMITRn
l_^ Omfil d"«Hmint*tTfTx*n • -POarf If*
diTidendec

Àrtùm* pritOJgiÂmt 
p*.‘ hX, rrimiWrtH —«

Nn 165, Dt^iriftidf trimestriel rif $1.50 n*r 
•ctifH» p<»T«hlr le 15 «Tnl 1661. •«* 
•etinnnetre» inarnta 4 la fermeture 4e* 
■Outre» le JO mur» 1961.

Ârtirtn.» nrtixnmlro»

•nnt wml+ttr n*”** ir** Je

Nn 144. Dividende tr'me»tnel de 6?'^ 
cent» par action payable le 1* ma» 1961. 
ans actionnaire» marrit» à la fermeture de# 
affaire# le 20 aenl 1961.

V. J. NIXON
Sarr*taire.

Montrfal. 24 février 1961.

Une compagnie d'assurance-vie 

demande

UN GERANT D'UNITE
On demande un gérant d'unité pour le district 

de Montréal ayant réussi dans la vente de l'assu­
rance vie et ayant les qualités requises pour devenir 
un chef.

Le candidat choisi sera assure d'un contrat de 
premier ordre, d'un sa'aire, d’un excellent système 
de pension et autres avantages. Toute communica­
tion sera traitée confidentiellement.

Adresse! votre reponw à Case Postale 350.

Station B, Montréal

.vjÇlX-XjX
fsii

ANS DE PROGRES

La Mutuelle-Vie de l’U.CC.
présente encore cette année des rapports 

financiers qui indiquent des succès remarquables: 

Nouvelles •(faites en 1960---------------------

en 1936

Assurer,ces en vijueiit au 31 I960

Actif au 31 décembre 1960.

Réserve générale et turplui ■-

$36.051,687
'V ÿ'------------------ ------

« i$131,958,860 

$8,502,494

$601,519

S|Çv»»ï>

«

I

La Société Mutuelle drAssucances Générales de I'U.CJCi
fondée en 1945 affiche/ elle aussi/ une situation fort enviable:

> »#»»•« ee ne «en «»», — <vRevenu prîmes total en 1960 

Actif au 31 décembre I960... 

Réserve pour primes no», acquises 

Réserve pour réclamations en cours 

Réserve générale «t surplus-

PiPjfl

k\x
ÉÉlü'

$5,524,R 78

$4,854,620

$2,109,595

$1,475,632

$1,036,721

Cours des changes
New York, dollar: 08 IP 32
Angleterre, livre : 2.7567
France, franc: .2013
Belgique, franc bel : .0198
Italie, lire 001588
F.spagne, peseta .0185
Suisse, (ranc: .2279
Hollande, florin .2597
Norvège, couronne .1379 
Danemark, couronne: .1427 
Suède, couronne .1908
Allemagne. DM .2365
Tehecnaloranme, cour : .1370 ,
Memsma. peo*- -OfB# |

les assurances de l’U.C.C.
Il

VIE • INCENDIE - AUTOMOBILE . RESPONSABILITE •

SIÈGE SOCIAL! MONTRÉAL

150 Rcprcstntenta axcluaifa a votre sarvica

RISQUES DIVERS
i
11
m



BOURSE DE TORONTO
Valeur*
Abitibi 
Acad-Atl 
Acad-Att A 
Aita Dist 
Alla Dis vl 
Alfa D>s w 
Alta Cas 
Alta Gas o 
Aita Gas «y 
Alta Nat 
Alg Cen 
Aig C d 
Aig Cen w 
Algoma 
Alumini 
Alum 1 pr 
Alum 2 pr 
Argus 
Arg 2 50p 
Asbdown B 
Atlan Acc 
Atlas Steel

Ventes Haut Bas Ber. 
845 $41’» 41'e 414%

1475 V20' 2 20'4 20'2 - 
485 $20 20 20

3000 195 190 195
400 185 1<5 165 -

1700 75 70 70 -
*785 $293» 29 293« -

60*106' 7 106' t 106' • -
1C996 $12’4 ir« 1}

745 *17'^ 17'4 17'
250 JtB^

40 $56 56 56 -
310 675 675 675 -

1115 SJ?1; 37 37
2143 $331« 33'4 33»* 

775 *2l' î 21'7 21' i 
310 $46'4 45^4 46 -,
50 *36T4 36j4 36Vi 
50 $49J 4 49% 49-4 

100 *12'2 12’j 12’ ; A
275 *16J% 16»% I6i% h

2227 $24% 24’ j 24% -
Aut Fab B 260 350 300 350 •
Bank Mont 1565 $63’% 63 63’t

456 $71', 71'i 71'/4-
Bath P A 
Bath P B 
Beatty 
Beav Lum 

Phone

100 $43' 
33 $30 

735 $8
745 $23

9039 $49%

30

Bell P rts 63022 $99
iltmore pr 

Row 5 p 
Bo/.*ier 
Brazil 
Br Tnk n 
B A O'I 
BCE 4 jp 
BCE 4%o 
BCE: 5 pr 
BCE 5"?p 
BC Forest 
DC Pew 
BC Phont 
Bruck a 
Build Prod 
Burlington 
Burns 
Cal Pow 
Can Bread 
Can Cprry 
C Fndry A 
Cl Fndry 
Can Malt 
C Pack A 
C Pack B 
C Safe 4 p 
CSL
Can Wire B 
Cdn Baks 
C Bank C 
Cdn Brew 
C Br Alum 
CBAL A w 
CBAL B w 
Cdn Can A 
Cdn Celan 
C Cel $1 p 
C Cel 1.75p 
C Chem 
C Chem w 
C Collier 
C Curt W 
C Dredge 
C Frbks A 
C Frbks B 
CT Prod 
CF Prod lp 
Ce Prod 2p 
C Gas Inp 
CGas 1 w 
CG Sec A 
C Husky 
C Husky 
C Hydro 
C Hydro w 
C Ind Gas 
CIL
Cdn Loco 
Cdn Oil 
CPR
Cdn Pet p 
Cdn Sait 
Cdn Tire 
C Tire A 
CWN Gas 
CWN G pr 
CWN G SV] 
Col Cell 
Con Gas 
Con Gas B

21'!

75 $13 13 13
130 $52% 5?'/4 52% - 
300 $7', 7'a 7'a.
885 410 405 410 -
200 $6% 6'a 6 i

2788 $% . 334% 34 
720 $43% 43% 43’a 
210 $91% 91% 91% < 
105 U t . 49*7 49% H 
120 $52% 52% 52% 

3135 $13% 13 13% 4
1410 $37% j6-'4 36% i 
255 $48 j 48 48
100 $6' a 6% 6% -
100 $34 34 34
610 $’ 73% 17% 17%

mo $12% 12% 12%
725 $27% 27% 27%- 
150 335 335 335
320 $27',
260 $19 
295 $2IV;
100 $67 
50 $53% 53% 53V4- 

460 $53% 53 i 53% - 
230 $91 91 91

%3 $47% 47 47% -
725 $7% 7 Vi 7%
710 $5 5 5

1701 $63% 62% 63 
2419 $47% 47% 47% - 
600 $10% 10% 10% 
625 385 360 365 -
100 365 365 365 -
z75 $14 14 14
250 $23% 23% 23% 

Z100 $19% 19% 19% 
60 $32% 32% 32%- 

1675 $7% 7% 7’a
6525 295 380 390"m $6% ' 6% 6'/i 
6000 155 140 155 -
850 $15% 15 15%
235 $107a 10% 10%- 
215 $8% 8 % 8%
Z12 $4% 4% 4%

z5 $50 50 50
750 $4iV« 45% 45% 

2640 $5% 5 5% 4
7506 240 220 230 H
730 $’6 16 16

21210 $6% 6% 6% 
1925 285 260 285 4
Z260 $10 10 10 -
2550 47 35 35 -
1500 $7 6% 7

160 $15% 15% 15% 
723 $5% 6% 6%

1545 $27% 27% 27% A 
21C9 $22% 22% 22%- 

320 $9% 9% 9%
25 $47'%

47' : 47%
Z10 $42
125 $17% 17% 177; 
100 $15% 15Vi 15'. 
325 $20% 20% 20Vi 

2825 $5% 5% 5'.
3524 $18% 18 18'.

50 $’05 1C5 105
+ V4

Corby vt 425 $17 16% 16% — '
Corby B z25 $16% 16-% 16%
Crain RL Z15 $17% 17% 17»4
Crestbrk pr *10 *14 14 14
Crown Tr 51 $39 39 39 +v
Crown Zell 124 $55 55 55 + ;
Crush Int 125 *4% 6V* 6»;
Dist Seag 3999 $37 36% 37 + <
D Bridge 
D Dairies 
Dom Elect

925 $187'(
zM $10 
100

Dom El wts 235 425 410
D Fndry 1218 $50% 50

300 
2'0 $11% 
750 $12 
535 $55%

2886 $15%

D Magnes 
Dom Scot 
Doscn 
D Sicres 
Dom Tar 
Dom Tar pr 250 $20 
Dom Text 
Dow Brew 
Eddy
Emco
Emp Life 
Exquisite 
Exquisite t 
Fam Play

15% 15% + ’ 
20% 20% — ’

60

Fanny F 
Fed Grain 
Fieetwd 
Ford US 
Ford Com 
Frndtn 
Fraser 
Frosst A 
Gatineau 
Gat 5cr 
Gen Bake 
G Dev 
GMC
GP Drill A 
GS W pr 
Globe A 
Goodyear 
GL Paper 
G L Power

J00 *11% 11 
245 $45 45
240 $60 
Z75 $9

Z5 $75% 75% 75% 
200 $3% 8% 8%
200 $9 9 9

Z150 $18’:
280 $19% 19% 1?%-
101: $50% 50% 50%

Z100 $11% 11% 11%
825 $76% 75 76% A
125 $136 135’/] 136 -
550 $12 11% 11%-
250 $23% 23''i 23%
100 $17% 17% 17%-
250 $38' '7 38 38’ i A

56 *101% 101% 101% H
420 $7% 7% 7% -
300 $13% 13 13 -
473 $44% 44% 44% A
700 55 55 55 -

75 $82’-I 82% e;%
100 $11% 11% 11% A

10 $145 145 145 -
370 $49% 48% 49 
125 $35% 35

G L Pow pr z!5 $25 25
GL Pow
ON Gas
GN Gas pr Zio 
GN G280 pr 32 $45
GNGas w 3550 200 180
GN Gs B w 4735 280 240
GW Coal A 500
GW Coal " ~
Gr Wpg G

1621
40 5C5

714 $13
715 $36 

9360 $18% 
121 $12 
455 385 
310 $39% 

25 $40% 
33 *71% 

298 $73

Gr Wpg vt 
GrWpg 56w 
Greyhna 
Guar Tr 
Hardee 
Hard Carp 
Horne Pf 
H Smith 
H Smith pr 
Hur Erie 
Imp Bank 
Imo Inv ,
Imp Life 125 S95Vf 
Imp Oil xd 4594 $42% 
Imo Tob 1320 $137* 
Ind Accep 34f) $$0% 
I Ac wts 2% $25% 
Ingtis 2'"i 455
In'anrl C pr 126 $17 
Inland Gas 8io $5’: 
In'and G pr zl5 $17 
Inlnd G w SCO 175 
Int Util 5235 $40' 
Int Util pr 2040 $46'
In'er PI, ................
Int Stl I 
Inv Syn 
Inv Syn 
Jefferson

920 $13% 12% 12%- 
1612 $7 6% 7 -

39% 39% 
45 45

200 - 
275 -

$5% 5% 5Vi -
700 320 310 320 -
474 *13% 13% 13% 

$13% 13% 13% ■ 
' 505 505

13 13 
36

17% 18 -
12 12 - 

375 375
39% 39% 
40% 40% 
71% 71% 
72' i 73 -

1950 $12% 12 17%
95*! 95% -
41% 4?% -

5% 5% -
17 17

175 -
39% 40%

Jockey C 
Jock C p 
Jock wts 
Kelly DA 
Kelly w*s 
Kelvlnator 
Labatt 
Lafarge 
Lafa'oe A 
Lakeid 
Lambtn L 
Laura Sec 
Lob Co A 
Lob Co A 
Lob Co B 
Lob Co p 
Lob G 1 p 
Lob GB p 
Locb M 
M BPR 
Maher
M Leaf Mill 
Ma«s F
Mass F p
Mass F 5
Maxwell 
Mid Pac 
Mi'* Brie1 
Mid-West

46% 46% - 
1017 *54% 64 64
3700 760 250 255 -

55 $41 4, 41 -
1075 $38% 38 38 -
1700 V 6% 6% •

250
129O0

2031

32775 305 300 305
;10% 10% 10% — V
75 72 74 -1

760 $6 ? 6H 6%
325 350 340 350
139 $6% 6*« 6% — » 
n *33 32% 33

7 7
7% 7% + ’

600 375 7^ J70 -5
40 *?8% no’? 29%

330 $18 18 % 4- ’
184 $34% 33 3*% — 7
240 $10% 10% 10%
275 $35 74% 35
100 $47 47 47 _ ’
175 $70% 30% 30% + ’
25 32 3? — ’

7689 $177* i?% 17% 
3C0 $30 30 30
500 $14% 16% 16% 

13707 $17% 12% 13% 
54 $106

205 $1 
755 275 
100 $70 
47n ?35 

3385 175

10,6
10*"% 104 
275 275
70 20

215 V* 
170 175

Valeurs
M ol son A 
Molson B 
M,oison pr 
Mont Loco 
Moore 
Nat Dr pr 
N Groc pr 
N St Car 
Nat Trust 
Nia
N Star pr 
NO NGas 
NQ Pow 
Nor Phone 
Office Spec 
Ont steel 
Oshawa A 
Overland pi 
Page Hers 
Pbma
P Corp xd 
Premium 
ON Gas 
Q N G wts 
Reichold 
Reynolds pi 
Robertson 
Robin 120
Roe AV C 14710 
Roe AV pr zlO *83 
Royal Bank *63 $74% 74 
Russell 
StL Corp 

Maurice

Ventes Haut Bas
595 *27% 26% 
105 *27 27
Z15 $41% 41% 
250 $14 4 14% 

1624 $53’4 57%
Z20 $15 15

Z5 $27% 27% 
Z35 $11 11
ZlO $77 77

B 430 $11 11
TOO $48% 48% 

1127 $15% 15 i 
138 $30 ; 30
450 $6% 6% 
100 $12% 12% 
100 $20 20 

75 $9% 9% 
750 $9 9
560 $25 24’4

84Î6 $12% 11% 
168 $53% 53% 
300 340 340 3

$8% 8% 
2250 295 285 2
270 $13 13

25 $87 87
140 $10% 10% 

$5 5

3725

325 $9% 9%
4694 $21% 21% 

400 67 67
3670 $14% 14 

90 855 855 I
Z7S $12% 12Vi 
100 470 470 4

$8% 8% 
128% 71

1537

720 $40% 40% 
100 $40 4£
430 $32% 32 
200 275 275 2
100 $19% 19% 
30 *50 50

480 $26 26
225 $16% 14% 
700 40 40

1000 *77% 77 
75 $100% 1®0% 1 

685 $24% 24 
960 $15 14%

Z100 210 210 2 
135 $15% 15% 

350 3
200 2 
41% 
85 
59

z50 350 
1225 200

Salads S 
Salada wts
Scythes 
Seik'rk A 
Seven Arts 
Shawin 
Shawin A 
Shaw A p 
Shaw B p 
Simpsons 
SKD Mfg 
Slat ind p 
Somvllte pi 
Southam 
St Pav 
St Wirt C 
Steel an 
Steinbg p 
Steinbg A 
S Propant 
S Prop w 
Suptest ord 
Suptest com 
Switson 
Texaco 
Texaco pr 
Tor-Dom 
Tor-D rts 
Tor Elev 
Tor Star p 
T Fin A 
T Fin 5 pc 
T Fin A r 
T Fin B r 
Tr Can PL 
Trans-Mt 
Trans PP!.
Tw C Gas 
Un Acc 1 p 
Un Gas 
Un Gas A 1 
U Gas B p 
U Corp B 
Un Sterl 
Vic G Tr 
Walker G W 2125 $42' 
Westeel 
W CBrew 
W Cop wts 
Wesffalr 
Weston A 
Wesson B 
West a w 
White Pass 
Wd GH pr 
Woodwd a 
Wdwd A w 
Zenith 

Curb
Anglo Nfld 
Asbestos 
CD Sug 
Can Vmg 
CG Inv 
C Ingersoll 
C Paper

555 
11V;

1970 $63 
29048 580 

Z30 $12
50 $59V 

885 $40*
130 S39 39
181 $15% 15% 
733 $15% 15% 

6226 $22% 22% 
4927 $9% 9%

100 *177% 17% 
100 $5% 5%
ZlO $49 49

2100 $18% 18%
1 z30 $53 53

Z5 $56% 56% 
260 $23% 23% 

1005 $6% 6%
100 $47 47

59% 59% _ 1

10%

37

Z60 $10%
205 $32% 32% 
120 40
ZlO $37 
610 $47 
375 $53%

1340 $22 
500 $5%
Zl5 $98 

2500 $18 
1003 720 

100 220

1500 $8
405 $27 
757 $17 
110 $33*1 
120 $34%

17%

33%

Glass
D Oil Clfh 
Dupont 
MecLer A 
MacLar B 
Ogilvie xd 
Price Pr 
Thd CG In

Acme Gas 
Almmex 
Am Leduc 
Anchor 
Anglo Am 
Bailey S 
Bail 5% pr 
Banff 
Bata 
Brais* 
Britaita 
Caletta 
Cal Ed 
C Oil Lds 
C Oil L wts 
CS Pete 
C Chieftn 
Cdn Dev 
C Ex Gas 
C High Cr 
C Homestd 
Cent Del 
C Dragon 
C East Cr 
C Mic mac 
C West P 
Dev-Pal 
Duvex
Dynamic 
Fargo 
Fr Pete pr 
Gr Plains 
Gridoil 
Home A 
Home B 
H B Oil G 
Jump Pnd 
Li Pete 
Long Point 
Ma|trans 
Marigold 
Mayfair 
Medal 
Midcon 
Mill City 
Nat Pet#
NC Oils
NCO wts
Northld
Okalta
Pac Pete
Pamoil
Permo pr
Peruv Oil*
Petrol
Place
Ponder
Provo Gas
Quonto
Pangor
Royallt#
Sapphire
Secur Free
South U
Snooner
Stan veil
Tide, I
Triad
U Canso vt 
Un Oils 
Wayne 
Wesoc 
W Cdn OG 
WCOG w 
Wsburne 
Wstates

34% 
$39% 39 "7 

460 $44% 43%
35 $73 73

210 $23 23
584 $20% 20% 
400 $21% 21% 

25 $21 21
225 $52 51%

M6% 46 
$7% 7%

PETROLES 
500 12 12

100420 215 2C8 2

100

21100 
2000 8 8 8

100 750 750 750
2750 770 755 770

7 5 $22 22 22
200 103 103 1C3

3000 5 5 5
855 410 405 410

1050 231 231 231
5100 31 30 30
6935 $20% 11% 19% 
2500 110 110 110
— “■ 7’%

3879 310 300 310 +5
1000 74 74 74 —*

217X 475 46$ 475 +S
18135 179 176 17*

1000 28 28 28
893 9$ 95 95 —1

6048 590 575 390 + 11
55X 18% 17% 17%—1
500 32
200 215 
700 260 

4230 68 66
1C0O 5 5

53100 88 77
2305 365 360 3

300 355 355 3
405 $12 11%
5co no no i

1635 $10% 10% 
1140 990 955 9
5363 *13% 13% 
2000 20 20 

15000 8 7
1300 44 44
5000 
1500

5000
642

100
3000

500

2 2 
7''i 7%

200 100 100 1 
4837 220 215 2

34% 33 
19% 19% 

2450 150 145 1
500 205 2C5 2

60 60 
16% 16 
35 35

2200 $12% 12% 
26100 48 45

500 63 63
30C0 130 123 1
8000 82 80 
3250 41 40
1500 42 41
99l"0 238 234 2
2500 6 6

2000 47
1600 435 

12500 15
1500 10%
2000 40
2000 56
7550 237 

640 107 
4750 140 
1000 9

15000 14
4000 113 

ICO 69 
3550 6?

500 99

TOTAL DES VENTES : 2453 000

Abacus
Advocate
Agnico 
Akaitcho 
Alba Expl 
Am Larder 
Am Nephe 
Anacon 
Anglo Hur 
Ansil
Arced wts 
Area
A Arcadia
Atl C Cop
Atlln-Ruf
Aumacho
Aumaq
Bankeno
Barnat
Bary Expl
Base Mets
Reska
n-Duq
Beav Lod
R^t^her
Bethlm

MINES
2083 10% 10%
1035 370 360
2785 72 71
2000 42 42

700 4 4
1500 16

963 42 42 42
2700 39 39 39

112 805 105 105
12500 8% 8 8
6-V>n 3 1 3

500 77 77 77
2300 28 26 2*
1950 145 140 140
5600 9% 8 9''
5200 16 13% 14
5502 7 7 7
2300 36
2500 170 167
500 45 45

8' » 8
12% 12

36

3700 
500 

1500 
6500 7% 7
2100 51 50
9000 90 82

Mines Hors-Listes
Montreal Stock

Offre Dam 
30Alsaa

Bcon* c
Aconic V.T.C. 
Amal. Mng. 
Arnora 
Ass. Devp. 
Atlas Chib. 
Bald Mtn. 
Black Hawk 
Brosnan Chib. 
Rracerrac 
Cdn. Javelin 
Cooper,*re*m 
Dauphin 
Fr-mxsin 
Gibson 
Ghislau

10

E LESLIE A 
Exchange —

<
Glencona 
Hull Iron 
Imp. Min. 
Independent 
Keomae 
Lake Sup. Iron 
Lun. Echo 
Lake Chib. 
Laduboro 
Main Oka 
Martin Bird 
Mettagaml Ex. 
Miller Copper 
Natl, Mai. 
Nloiron 
Nnr'h Matt 
Oklend

CO. Membre*
Canadian Stock Exchange

Olympia 
Pascal's 
Pine Pt. 
Quedon 
Ouejo 
Rand Mai 
Roxford 
Seawav 
Sheraton 
St. Jude 
St. Helen 
Scott Chib. 
Starlight 
Sulllco 
Tarpoint 
Vaimont 
WM Leys 
Young Dave

MOYENNES À MONTRÉAL
Cour* fourni* par la Presse Canadienne

Annee c* 
1961 hau 
1961 ba%

145 1 
13S.1

?e n 30c# ' One 15#r
293 3 248 ,1 4 .1 78 .78
297 ,1 147 .3 474 .5 77 .51
293 8 245 .6 467 0 76 .20
293 6 2«5 .5 457 2 76 .87
H9 9 239 ,2 42.1 9 79 .5?
296 .1 246 9 4% 5 * .73
276 .1 232 .1 i < 7 70 .40
320 A ?«' 7 444 .7 %i 77
258 .3 211 5 405 .0 66 66

Valeurs
Bevcon
B pis
Bicroft
B>dcop

Ventes I
1000
1000
4665
5000

Black Bay 1855CO 11%
Bouzan 
Bralorne 
Broul Reet 
Brunswk 
Buff ad 
Buff Ank 
Cable
Cemp Chib 
C Tung 
C Astoria 
C Dyno 
C Malart 
C N Inca 
Cdn NW 
Cdn Thor 
Can Erin 
Cariboo 
Cas&iar 
Cent Porc 
Cheskirk 
Chester 
Chib-Kay 
Chimo 
Coch Will 
Comb Met 
Coniagas 
Con-Key 
Con C Cad 
C Discov 
CG Arrow 
C Hal'i 
C M.arben 
Con M S 
C Mogul 
C Mosher 
Con Negus 
Cons Que 
C Red Pop 12OC0 
C Regcourt 3500 
Conwest 200
Cop Corp 2000
Cop-Man 1000

3100
885

1000
200
500
600

1S00
5510
7800
800C
5850

500
5000
1766
7500

17100
1000
220

*2600
100O

73000
1000
3000
1200
500

5350
2000
1500
700

1000
22900

5600
1530
1567
2500

620
800

Coprand 
Coulee 
Cowich 
Craigmt 
Croinor 
Crowpat 
Cusco 
D'Aragon 
De Cour 
Deer Horn 
Delnite 
Denison 
Dicknsn 
Dome 
Donalda 
Duvan 
E Ampbl 
East Mai 
East Sull 
Elder 
El Sol 
Eureka 
Falcon 
Faraday 
F'west T 
Fatima 
Fmcoeur 
Froblshr 
Geco Amines 
Giant VK 
GF Mining 
Goldray 
Granby 
Granduc 
Grandroy 
Gulf Lead 
Gunnar 
Hard Rock 
Har-Min 
Hasaga 
H of l akes 
High-Bell 
Hollinger 
Howey 
Hud Bay 
Hu-Pam 
Inf M.oly 
Int Nickel 
Irish Cop 
Iron Bay 
Iso
J Waite 
Joliet 
Jonsmlth 
Jowsey 
KenvMIe 
Kerr Add 
Kirk Min 
Kooan 
Lab Min 
Lake Ling 
L Osu 
L Shore 
Lamaque 
Langis 
Latin Am 
Veitch 
LL Lac 
Lor ado 
Lcredo wts 
Macassa 
Mactie 
MacLeod 
Madsen 
Malartic 
Maneast U 
Maralgo 
Marboy 
Maritime 
Martin 
Maftgml 
McIntyre 
McKen 
Mentor 
Merrill 
MIdrIm 
Min Corp 
Min-Ore 
Mt Wright 
Multi-M 
Murray M 
Nama Cr 
New Alger 
New Bid 
New Cal 
N Harrl 
New Hosco 
N Kelore 
Newlund 
N Man 
N Mylama 
N Senator 
Nickel MS 
Niplssing 
Noranda 
Normetal 
Norsync 
Northgate 
Norsp
North Can 
Nudul 
O'Leary 
Ooemlska
Orchan 
Grenada 
Pac Nick 
Pamour 
Parmeq 
Pardee 
Patino M 
Pato
Paymast
Pick Crow
Pitch-Ore
Placer
Pow Rou
Preston
Pros Air
Purdex
Que Ascot
Que Chib
Que Lab
Que Lith
Q Metal
Qunston
Quemont
Radicre
Ray-’ock
Realm
Rexspar
Rio Algom
Rio Pud
Rlx Athab
Roche
Rock win
Rowan Con
Ryanor
San Ant
Sand Riv
Satellite
Sherrltt
Sil Miller
Sil Stand
Siscoe
Starratt
Steeloy
S’eep R
Sturgeon
Sullivan
Sunburst
Sylvanlte
Taurcanis
Teck-H
Temag
Territory
Thom L
Tombill
Torbrit
U Mining
U Asbestos
Un Keno
Upp Can
Ventures
Violam
Waite Am
Was* mac
Weedon 
W Malart 
W Surf I 
Wlllroy 
Wiltsev 
Wr Harg 
Yale Lead 
Yk Bear 
Young MG 
Yukeno 
Zenmac 
Zulapa 

Curb 
Bulolo 
Gaspe Cop

16853 
3200 
1000 
485 

29CC0 
1000 
1000 
10C0 
2500 
8900 
1925 
2072 

300 
Z270 
1250 
500 

2000 
3200 
630 

8000 
6300 
4000 
2845 
1200 

500 
12500 

2500 
15200 

800 ' 
1000 : 
2000 
1333 

100 
1100 

500 
7COO 
2798 
1000 
1300 
1000 
500 

1600
3199 

200 
724

1000 
4500 
3851 : 

37300 
400 
326 

28000 
500 
600 

1837 
5000 
850 

1000 
8000 

371 
1C00 

5C0 
120 
100 

6560 
16500 

700 
400 

11650 
5750 
1400 
1000 
1800 
2100 
10O0 
1000 
1000 

500 
7000 

11500 
100 
465 

2500 
*8600 

7900 
1400 
1650 

13000 
17525 

500 
11500 
3000 
5500 
1000 
1200 
6600 
6500 
4000
3200 

18200
4800 
4200 
2230 

500 
1885 
1000 
2200 
1000 

wt 1300

MIS PAR

JADIENNE

Cgm
1 Bas Far. Net

11 11 -1
1 5'i 5% + %

66 66
1 12 j 12% - %
! 10 10% +1

48 4l -1
405 410 -5

29 29 -1
2*5 295 + 20

7 7 + Vj
129 129 +4

12 12
770 770 —S
160 161 +1

7 7 - %
49 50 +1

1 32’/] 32%
1 9% 10% +1

20 20
! 3 3% + %

51 53 +2
92 92 -3

> 13W 13% + %
11% 13 +1

3 3
25% 28 +2%
10 10
46 46 +1

345 350 +10
25 25
75 75 -1
17% 18 +1

! 2% 2% - Vt
35S 355

25 25
42 43 +1
45 47 -1

1 21 21 •
•2 92 - 7

161 161 —4
13% 14
37 37 +1
4% 5
6 6

330 330 +5
16% 16' i ~ %

7 7
93 93 -*
31 32 + Vi
23 21 +1

•95 9X +5
9 11 +1
7 7
4 4

19 19
8% • %-1

1 24’ ? 24% - %
i 28% 28%
1 990 10
295 295 -1

, 21’4 21’4
1 5% 5%

9 9
! 41'] 4% — %

160 165 -2
168 168 -2
112 117 -1

5% 5' 2
20 20 +3%
42 42

Us 147 +1
1 7% 7%-1%

35 35
1 4 4 —1

12 13% -
19 « 19’« — ’«

- 10»% 10»S + %
19 19 - %
17 17

675 675
1.40 165 +5

! 10% 10% + %
4 4 -1

760 765 +5
13 13

! 5% 5’ 1 + %
15 15

7 7 - V*
190 193 +3

23 ».* 24% + %
255 255

47 47% + %
7% Vi -1%
4' j 4' 2 — » 7

65»» 66' 7 + %
83 85 -5

175 175
63 65 +3
33 35 -3

1 23'/i 23% - %
9 9 + %

1 28% 28%
5% 5% - %

1 11% 11% - ’.4
21 21
16 17

, 27% 22% + » 'n
9 9 — %

15 15
360 360 -5
365 365 +10

48 4»
48 49

150 151 +3
180 182 —1

53
4

268 267 2
3% 3%

101 101 1
284 280 2

75 75
3% 3%

10 10 
15% 15% 
85 82
38% 38 

685 6&5 6
$27% 27%

62 60 
25% 25% 
56 54
10% 10%

30 30 30

51 51
91 91

$43% 42% 
284 280 2

5 4 %
36 36
45% 45% 

102 102 1 
11% 11% 
12% 12 

635 620 6
170 160 1

200 
1000 
2600 
2275 

18005 
5C0 

2000 
2630 
2000 
1300 
213 
200 

3930 
821 

2000 
2464 

600 
2425 

10700 
2100 
3000 
84rO 
2000 
1000 

11410 
2000 
255 

8130 
5300 
7.500 
1000 
2513 
1600 
3500 
3000 
1428
500 6 6 6

5500 18% 18 18% — %
400 1 40 1 37 1 40 

2000 5% 5% 5%
2030 20 23 20
9520 4C0 395 430 —S
5000 29 38 38 -1
1000 25 25 25 —1
6375 124 123 122 -1

44900 7''a 4% 7% + %
3800 4 4 4

........................... +35

340 340
225 235

*17% 16%
40 40

515 515 5 
126 123 1

430 400 400

915 915 9
52 53
70 69
27% 24 
15% 15% 

860 *50 8
6% 6% 

32% 32%
10
16

8315 975 945 975
1X0 27 27 27
1268 155 153 155
46X 18 18 18
28X 74 23’ :2 23’'
21X 54 54 54
3770 167 166 167
17X 135 130 130
3CX 14’-2 U 14'

318X 79 70 72
25X 58 56 57

500 78 21 28
50X 18’ 7 18 18

450 395 390 
550 890 885 

4800 125 120 
444 *33% 33: 

1700 74 75 
M3 628 610 
833 71 71 

1500 3% 3 
2200 3% 2 
|2Sf
1850 
3000 

200 
2530 
1015 
3100 
2:00 
2330 
3000

124 122 124
8 8’ »

105 105 105
11 10 11 +1

100 300 130
57 56 57 -1

LE DEVOIR. MONTREAL. VENDREDI. 3 MARS 1961

BOURSE DE MONTREAI.
Valeurs

Court fournis par la Pratto Canadianna
C*m

AbititX 
Acad Afl 
Algoma 
Alumini 
Alum 2 pr 
Arg 250 pr 
Asbestos 
Bail S 5V. p 
Bank Mont 
Rank NS 
Bang CN 
Bang PC 
Bath A 
Bell Phone 
Bell Ph rt 
Bow 5 pr 
Boweter 
Bow Mer pr 
Brazil 
BA Oil 
BCE 4 pr 
BCE 4% pr 
BCE 5 pr 
BC Pow 
BC Phona 
Cal Pow 
Can Cem 
Can Cem pr 
Cl Fndry 
CSL 
CSL pr 
C Aviatn 
C Bank C 
Cdn Brew 
C Br Alum 
C Bronze 
Cdn Celan 
C Chem wts 
C Husky 
C Hydro 
CIL
Cl Pow 
Cl Pow pr 
C Marconi 
Cdn Oil 
CPR
Cdn Pet pr 
Coghlln 
Col Cell 
Con MS 
C Glass 
Corby B
Cor Credit 
CR Cork 
Cr Zell A 
Dist Seag 
D Bridge

Ventes Haut Bas Fer.
450 $41 7 41% 41% - % 
300 $20% 20% 20% — %

1257 $37% 37% 37% + %
1879 sas"-* 33% 33% — %
280 $45% 45% 45%
70 $49% 49% 49

400 $27 2é' ;
ZlO *22 22

27 + %
„ tt

2200 $63% 63 63%
245 *71% 71% 71%—%
560 $58 57% 51

5250 $41 40% 41 + %
50 $43 43 43

4097 *49 a 49'« 49'; + %
16659 99 96 98 +1

25 *47% 47% 47» ] —I
Il 50 $7% 7% 7%

75 $49% 49»» 49% % %
2417 410 40$ 405 —5 

33% 34
78 78

25 $92 92 92
Z20 $49 7 49% 49 7

1405 $37% 36% 34% - %
103 $48% 48% 41 % — 14
795 $27% 27% 27%
300 $27 26% 26%
175 $26 7 26% 26’-— % 
ISO *2l’/j 21 
37 $47 

758 $11%
200 $?4 ZJ-** VJ”* -
480 $63% 62% 62%-
803 $47% 47% 47%
725 $18% 10% 10'7
100 $19% 19% 19% H
125 $23% 23% 23%
750 385 3*5 315

♦50 *34
Z5 *78

47
11V]

450 
1200 *10

4% — % 
10 — %

4
10

ÏÔO *15’a 15%
100 *12% 12% 12’i—l 
Z 25 *40 40 40
200 $5's 5% 5% + !
182 *27% 27»;

1210 $??% ??% 72»*
359 $9V, «% 9»»
225 325 325 325
IX $5% 5% 5%
710 *21% 21 ?r.
Z50 $2? 22 22

10 *16% 16% 16 j
150 $14' 1 ’4 , 14% ■
IX $62 6? 62
?x $20% 20% 20 V]

2500 $37 36% 37
140 *18% 11% 18’2

Fonds Mutuels
Offre Oem

7.40 
5.73

8 24
4 23 

8.40 9.37
29.70 32.34 
9.34 10.25 

39 34 41 V

6.40 6 96 
12.00 13.05 
15.63 16.93 

8 21 8 97
S 22 5 70 
9.53 10.36

All. Cdn. Corn.
Ail. Cdn. Div.
American Growth 
Beaubran
Canadian Investment 
Canafimd 
Champion Mutual 
Commonwealth Inter.
Commonwealth Inter. Lav.
Corporate Investors 
Diversified Inc. Shs. series 
Dividend Shares 
Dominion Equity 
First Oil and Gas 
Fonds Collectif "A'
Fonds Collectif B 
Fends Collectif "C'
Group Inc.
Grouped Income Accum.
Growth OH and Gas 
investors Growth Fund 
investors Mutual 
Keystone
Mutual Accumulating Fund 
Mutual Income Fund 5 22
North American Fund of Cda 9.53 
Prêt et Revenue (Mutual) —
Radlsson 4 48
Savmgs Invest. Mut. of Cda 5 44 
Supervised Amer. Fund 7.42
Supervised Exec 55 43.79
Supervised Exec 56 33.46
Supervised Exec 57 5 73
Supervised Exec 58 6 06
Supervised Growth Fund 1.77
Supervised Income Fund 4 09
* TV Electronic 8 29
Timed Investment Fund 5 85
United Accumulative 16.27
* En monnaie américaine
- EN MONNAIE AMERICAIN! 

Affll Fun Inc. 8 OS
American Bus Shares 4 49
Boston Fund 29,78
Bullock Fund 13 73
Group Sec. Auto 9 04
Group Sec. Rail 9.41
Group Sec. Staël 9 80
Keystone Cust B t 
Keystone Cust B 4 
Keystone Cust K-i 
Keystone Cust K 2 
Ma*s Inv. Growth Stock 
Wellington Fund

14 89
10.09 
9 97 

18.77 
•« (M
14 29

Prix des Grains
0*v. 

AVOINE 
Ms! 77
Juil. 77H
Oct 78%

ORGE
Mal 99 %
Juil. »9 j
Oct. 100%

UN
Mai 313
Juil. 313
Oct 308

SEIGLE

Haut tas Far. F.A.

99%
100%

313%
313%
309%

3HH
311H
307

Mal
Juil.
Oct.

109%
109%
112% 

CHICAGO 
Ouv. Haut bas

101%
109
111%

313% 3l3’'a 
313% 313

109%
109»»
111%

310% 
210% 
193% 
197-a 
203%

BLI 
Mars 
Mal 
Juil.
Sept.
Dec.

MAIS 
Mars 113
Mai 117%
Juil. 120%
Sept. 121%
Dec. 111%

AVOINE 
Mars 62’ a 
Mai 45%
Juil. 67%
Sapt. 69%
Dec 71*/4

SEIGLE 
Mars 119»»
Mai 123%
Juil. 125%
Sept. 129%
Dec 132%

FEVE SOYA 
Mars 292’ 1
Mal 298
Juil. 296%
Sept. 257’ ,
Nov. 236']
Jan 239%

210*4
210%
194 t
198
203*4

113*4
117%
121*4
127
119%

208%
210
193%
196%
202%

112%
117
120%
121
111

209%
210%

209’»
210'ï 
193% 
196% 
202 j

113% 113 
117% 117»»

Valeur»
D Fndry 
D Glass 
D Steel 
D Stores 
Dom Tar 
Dom Text 
Donohue 
Du Pont 
Dupuis Fr 4 
Electrolux 
Fam Play 
Fleetwood 
Fndtn 
Fraser 
Fr Pete pr 
Gatlnaao 
GMC
GL Paper 
Handy A
Hardee
Home A 
Homo B 
Morne Pf 
H Smith 
Hud Bay 
lmp Inv A 
lmp OH xd 
lmp Tob 
Ind Accep 
Int Nickel 
Int Par 
Int Util 
Inter PL 
Jamaica PS 
Labatt 
MB nd PR 
Mari Tel 
Mass F 
Mass-F 5% 1 
Molson A 
Mo! son B 
Mont Loco 
Mont Trust 
N Stl Car 
Nôranda 
NS LP 
Ogilvie xd 
Ogilvie pr 
P*r Pete 
Pac Pet wts 
Page Mers 
Penmans 
Placer 
Pow Cp xd 
Price Br 
QN Gas 
QN Gas pr 
Que Pow 
Reed A E 
Reltman 
Roe AV C 
Rolland A 
Royal Bank 
Royalite 
Stl. Corp 
Salada S 
Shawin 
Shawin A 
Shew 4 pr 
Shaw 4' ;pr 
Sicard 
Simpson» 
Southam 
Steel Can 
Steinbg A 
Steinbg pr 
Texaco Can 
Tor Dom 
Tor-Dom rt 
Tr Can PL 
Un Steel 
Walk GW 
Webb Knp 
Weston

Cfm
Vantes Haut Bas Fer. Net

6$

750 *10% 50 
30 $73 73

Z23 $11% 11%
80 $t.S% 6$

1372 *15% 15% 
zlO $11% ü'a 11%
475 *19*4 19% 19 . + %
200 *20% 20% 20% — %
125 $7 7 7 + %

25 $24 74 24
125 $18% 18' ] 11% - %
200 $11% 11* 4 11*4
100 $11% 11% 11%-'.
400 $23% 23% 23%
100 360 360 360 +$

~ - - — - 3|%S3
18* $44% 
480 $49
z7S *12% 
355 *18% 
240 $10% 
100 955

44' . 4-
48% - %

12+ 12 %
17% 18% +1 
10% 10% + % 

955 -20955

-1

200 380 380 380 +10
2235 $39*4 39 j 39»<« - %
365 *47*» 47 47% + %
330 $12 12 12 -%
948 $42% 41% 42% +’•
950 *13% 13% 13% +'•
335 *50 49% 50

1690 $66% 65% 66% +1
ZS! $34' : 34 34
670 $40% 39% 40%
790 $64% 64 64
100 $» 28 21 - %
60 $33 32% 33 + %

620 *17% 17% 17%
10 $18». 18% 18%

10130 *12% 12% 12*» + %
p 135 *104% 103% 104%

150 $27 27 27
25 $26% 26% 26’ j

125 $14% 14%
200 $63 63
210 $11 » 11%
395 $43 » 42’ j 43% % «
360 *16% 16' j 16% + '
320 *51% 51 51 —T
ZlO *138 138 138

unn $1?' 7 1?»» 12' » + ’ 
440 750 745 745 —5
275 $24% 24% 24%
275 $32’ j 32% 32% + ’
800 $17% 17% 17%+1 

15 *54 
1195 $46'

844 $8% 1% «%— %
40 $49 48 ] 48’2 - :

750 $»?% 39’ 2 39% + %
365 $7% 7% 7%
Z50 $17% 17% 17%

*280 *6% 5% 6% + %
75 $58 58 58 +1

689 $74% 74 74% - %
200 715 710 715 —5

53.4 $21% 21»$ 2!% + %
670 $14% 14% 14'/4

1474 $28 27% 28
35 $29 29 79

100 $40% 40% 40 %
46

BOURSE DE NEW-YORK

45%

2350 $46
600 $6% 6% 6%
300 *3? % 32% 32% + %

75 *26 26 26
335 $77% 77 77% + %

2225 $'»4% 73% 74 4- %
75 $101 101 101

155 $42 61% 62 + %
151 $40% 59% 59% -4- %

6536 580 555 570 +25
1445 *22% 22*» 22%+ %

125 $6% 6% 6%-%
1495 $42 4!»» 42

200 255 250 255 +10
100 $47 47 47 + %

Weston A wt 100 *21% ?!% 71% +1%
Weston B 625 $50% 49% 50% + %

American Stock 
Exchange
Cours fournis par 

LA PRESSE CANADIENNE

Valeurs 
Anacon 
Bail Ph xd 
Brazil 
BA OH 
Bunk HIH 
Burrv Bis 
CS Pete 
Can Marc 
Chesebro 
Con M S 
Creole 
Crown CP 
Dev-Pal 
Dome Pet 
Duke Pow 
El Bond 
Ford Can 
Ford Ltd 
Gldfld 
Hallinger 
Imp Oil 
lmp Tob 
Jupiter
Massey p 
Mead John 
Mesabl 
Min Corp 
Motyb 
Nat Pet 
NJ Zinc 
Pac P*’e 
Pac Pet# 
Pantepec 
Preston 
Sher Wm» 
So Pen O 
Std Ky 
Technclr 
Un Gas 
Wr Harg

/entes 1Maul Bas Fer.
10X 7-1 6 % %

4X 49V« 49% 49'»
2600 4% 4% 4% ■
1200 34% 34% 34%
600 l?% 12 12%

36X 27% 27% 27%
9«X 3 Vi 3 M6 3 ;M6 +
6400 6 5% 6
21X 55% 54% 55%
12X 21'4 21% 21%
38X 36% 35% 36
9X 16% 15»4 16
44X jMi 1116 %

Valeurs
ACF Ind 
Address 
Allegany 
Allis Ch 
Amerada 
Am Can 
Am Cyan 
Am Mot 
Am Smelt 
Am Std 
Am Tel 
Am Tob 
Ancnda 
Armco SH 
Armsfg 
Babcock 
Beth S’eel 
Boeing 
Borden 
Borg War 
Bucy Eri# 
Bjdd Co 
Burl Ind 
Burrghs 
Calumet 
Can Dry 
CPR

‘ case Ji 
Cater Tr 
Celanese 
Chance V 
Ches Ohio 
Chrysler 
Cities Svc 
Clevite 
Coca Cota 
CBS
Coml Solv 
Con Ed 
Container 
Cont Can 
Con OH 
Copw Stl 
Crane Co 
Cr Zell 
Curtiss 
Deere 
Dl$t Seag 
Dome 
Douglas 
Dow Chem 
Du Pont 
East Kod 
Eaton Mfg 
Ei Auto L 
El Paso 
Firesin 
Ford
Frueh Tra 
Gen Dyn 
Gen Elec 
Gen Fds 
Gen Mills 
GMC 
Gen Tira 
Glidden 
Goodrich 
Goodyear 
Or Paige 
Grand Un 
Gt A P 
Gt Nor R 
Gulf Oil 
Homstk 
Hud Bay 
Interlake 
Int Bus M 
Int Harv 
Int Nick 
Int Pap 
Int Tel 
Johns M 
Kennecot 
Kresge 
Kroenler 
Loew's 
Marsh Fid 
Martin Co 
Merck 
Minn Hon 
Minn MM 
Minn Ont 
Monsanto

Couri fournit par U
C*m

Haut Bas Far. Nat
50% 49% 50% + %
88% 86 a 88 + %
12% 12 12%
26’» 26% 26%
75% 74 75*4 +J
37% 37 37 - »•
45% 37 37 — •»
19% 11% 19 + H
57% 56% 57% +1 
14' ; 14% 14% 4- ’t 

115% H4% 115’ j + % 
71% 7"*

PRESSE ASSOCIEE

ventes
3200
1400

13000
4000
3300

14000
30000
56000

1300
7400

14600
4800

valeurs
Shell OH 
Sheraton 
Sinclair 
Socony 
Sperry R 
Std Brand 
S*d Cal 
S’d Ind 
std NJ 
Stude Pak 
Sun Oil 
Texaco

Ventes l
6000
3000
4700
7000

48000
2500
9000
6500

24000
144000

400
4900

; i c

NEUF

AVIS

3400 53% S3 53% + % Tex Sull 13X0 22 21%
4.XK) 74'« 73% 74' j + % 7 hiokol 11500 4 ” % 45%

56% 56 56% + % T idewtr 67X 25 2 24%
17X 43 42% 42% — % Timken 1900 55 54 ,

26900 46 s 45% 46% + % T went C 2500 47% 47
25000 42 4 4 « 4 % +- H Un Carb 36X 127% 124
23X 61% 60% 6 % — '• U»d Aire 115X 39% 38%
8700 40 J9% 40 + % Utd Corp 2900 7>4 7%
2900 % 18 % — % US Gyps 7X '09% IX'.j
6800 14% 14% 14%— % US Rubb 43X 51% 50*4

12000 18% 18’ 2 11% — % US S’eei 151X • ?% 86%
175X 36% 35% 35*»—% Vanad 4200 22% 22

1400 16 . 15’. 16% % % Walkers '40, 47% 42 %
37X 23% 23% 23% — % W Un Tel 12SX 46 % 46 «
24X 23% 23 23% + % Wesths 28800 45 44 4

15000
15000

11% 11% 11%
37% 36% 37 — %

Wool wh 67X 73% 73

DEMANDE a A16 
faite » la CITE DF 
MONTREAI par M. 
. ROSENTHAL, un 

1360. rue Clark, 
pour permiskinn 

1 — I « , d'emniaeasmer de l’essenre pour 
1 J ,'4 usaRe personnel dans un (1) rfser- 
+ ,* i voir de 2.000 salions, sur le lot no 
T ' de la disision cadastrale du

,+ quartier Bt-Jean-Haptlste. quartier 
, + v, i St-Louis, situé au 436î», rue Clark.

I entre la rue Marie-Anne et l'avenu a 
, + 3. ! du Mont-Royal.
i— . ! Toute opposition à cette demande 
i — »• doit être rommuniquee au «oussi- 
+ • i ené dans les quinze t!5) Jours.

1 i HôtOel de ville.

+ 7'* Montréal, le 3 mars 1961.
I + %
1 + ' • l e Rreffier de U Cité,

.4 ; GAÜK1KL MORIN.

11700
1100

14100
155X 45% 45% 45»$1 4- %
36X 51 »4 51% 51%1 + %
9000 56% 53% 55%1 +2%
7500 89». 81% 89%1 + "4
5000 39 38% 38%1 — %
7900 26% 25% 25$% — %
77X 7?'4 71% 72 -1 + %
43X 29 28 % 28» «i — V4
9400 38% 37% 37%1 — V»
4000 58 55% 58 + 1%
2900 40"] 39 40’ 21 +1%
2X 51 51 5)

4300 57% 55% 57%1 + ’»
12500 20% 19% 20%1 + %
35X - - 54»» 55 —1'4
52X 37% 37% 37%1 + %

600 2’% 21% 21%1 %
10900 38 36% 37%1 + %
SIX 78 76% 77%1 + %
4800

14000
1800
1700

12000
6600

22200
11300
12500
34000

5800
3000

41000
5600
1900

11200
12800

4700
8300
8400
3000

21400
1800

1500
3100

11600
3400

10800
20000
23500
3100
1700
1100

29800
3900

31700
3300
3400
9700
1400

10600

215 210% 214%
n ni +-4V4

36% 36% 36% + % 
51% 51 51% + %
23’» 28% 28%
40 38% 39% +1%
73% 76% 78% +2% 
22% 21% 71% — % 
43' y 42% 42»* - % . 
66' : 65*» 66' j + % j

76’$ 78 
35

8 + r$
5*4 + %

58% 57 
38% 38

58% + 1
38% + ’

32 32%+%
46’ a 46% + % ! 
49 V» 49% +1 
37% 38 + 'a
47% 47% — % j

26% 27’* * '

Mt Wardxd 14603

200 9% 9
100 5% 5%

2900 30% 19%
25 139 139

20% 20% 
2 7

25*$

200 
10500 

1800
2700 

300 14
5200 2%
15100 13
6900 159 

900 98%
100 11

Nat Aviat 
Nat Cash 
Nat Dist 
Nat Gyps 
NY Cent 
NY NH 
Nor Pac 
Ohio Oil 
Ou’b Mar 
Parke Da 
Penn RR 
Phelps D 
Philco 
Philip Mor 
Pif Plate 
Proc Gam 
Pullman 
RCA
Repub SM 
Rey Tob 
Royal Dut 
Sears R

2600 
8400 
5400 
1100 
8200 
1100 
2600 
3500 

10400 
6’00 
9700 
4500 
6900 
2500 
4400 
2100 
2200 

10500 
11500 

3000

5500

27 V.
671 665 672 +2

47’ 3 46% 47’ a 
67% 66% 67% +1 
34% 34% 34%—*$ 
57% 55% 57%+2% 
66% 65% 66% - % 
87% 86% §7% +1 
30*4 30% 30*$ + VA 
12% 11% 12% +- % 
21% 20% 21% +!»$ 
69% 66% 69 +6%
37% 35% 37% +1% 
83*. 17% 87% — % 

159 15*84 159% +1%
81% 79% 80%—1 

• 32% 31*4 32% + % 
50 49% 50 + %
34% 33*4 337'.— '% 
28’. 28% 28% + V4 
80% 79 , 79’, . 1
29 28*4 28% — ’4
59% 59% 59% — $» 
19 18% 18*4

4 3% 3% - %
45% 44% 45 + %
44% 43% 44 + %%
26% 4 5% 25% — % 
43% 42V$ 43 — V.
13% 13% 13% + Va 
56 55% 56 + %
20% ?■)% 20% + % 
89 86*4 89 +1
79% 71’ j 79 + %

150*4 150% 150'.4 + % 
34% 34% 34'4 — *$
JI*’. ■« « StH 
65 *3% 65 +1M

109% 108% 108"i — % 
38% 3V » 3fi»$ -F H 
57*» 56% 57

CENTRE SIR 
GEORGES-ÉTIENNE 

CARTIER
AVIS PUBLIC est par les pré­

sentes donné que le 21 janvier 
1961, conformément à la loi, 
la Regie des Services publics a 
dépose au bureau du secrétaire 
du Centre Sir Georges-Etienne 
Cartier, son rapport en date du 
20 janvier 1961, concernant l’ex­
propriation et possession préala­
ble de partie de la ruelle arriè­
re de la rue Jeanne Mance, non 
cadastrée; partie de la rue Pla­
teau, non cadastrée; ruelle ave­
nue Alcide, 275-6; avenue Al­
cide, non cadastrée; rue Win­
ning, non cadastrée et P-281 
dans la Cité de Montréal, et 
que ce rapport sera présenté 
pour confirmation et homologa­
tion, à la Cour supérieure ou à 
l’un de ses honorables juges, 
division de pratique, chambre 
31, au Palais de u.Jstice, à Mont­
réal, le 15e jour de mars 1961, 
à 10 30 heures du matin ou 
aussitôt que conseil pourra être 
entendu.

Secrétaire du Centre Sir 
Georges Etienne aCrtier 

Robert Letendre 
Montréal, le 1er mars 1961

. Province de Québec 
j District de Montreal

COUR SUPERIEURE
j.No 6465
! LA CORPORATION METRO 
1 POUT AINE DK DEVELOPE- 

MENT METROPOLITAN 
DEVELOPMENT CORPORA- 

i TION. corps politique et in­
corporé, ayant son bureau- 

! chef et principale place d'af­
faires dans les cite et district 

I de Montréal
Requérant,

VS

BEATRICE MARY DORAN et 
IRENE VARLO DORAN, an­
ciennement de la cité de La- 
chine, province de Québec et 
maintenant de lieux incon­
nus.

INTIMEES
et

ISIDORE COUPAI..
Mis-en-caus»

PAR ORDRE DE LA COUR 
Il est ordonné aux intiméei 

BEATRICE MARY DORAN et 
IRENE VARLO DOKAN de corn- 
paraître dans le mois 

1 Montréal. 28e jour de février 
1961

Bernard TESSIER 
Député Protonotaire 

I Stikeman A Elliott, avocats. 
Edifice de la Banque du Canada 
901 Square Victoria,
Montréal

•Procureurs de la requérante

Prêts Hypothécaires
e par taule la province
• première et deuxième
# taux raisonnables 
0 plan de dix ans

SOCIETE D’ENTREPRISE DU CANADA
506 EST. RUE SAINTE-CATHERINE 

MONTREAL — VI. 9-7769

i 43 + «4
14
2% -M6 

t 13 + %
158 +6

i 97% — ’ a 
1?

15000 41 40% 41% + %
1900 1 9 16 1 7-16 1 Mé +1-16 

1600 23'4 13 13 — %
SOhO 17» 4 12% 1?%

w 500 7% 7% 7%
400 U-H 11-lé 11-1*

1400 5% 5 3-16 5’4 +M«
1700 141 141 14’ + %
600 33% 33% 33% — *»

1100 71% 70’ i 71*4 — ' 7
29100 19 17*. 11% + *4

200 18% 18’ j 18% + %
700 1% 1M6 1%+%

Titres au Comptoir
Cours fBuntls p*r 

Kipp.n A Compsny 
807 ouest, St-Jacques

121%
121%
118'

119%
124%

788%
293»*
256%
256' i 
231% 
235%

288%
293*4 
256' y 
256' v 
235 
239%

119%
123%
126%
130%
133%

?9ê%
303»«
266' j
266' i 
237% 
243’$

Anglo Can. Tel. "A"
Banque d'Economle de Que.

! Banque d'Epargn*
British Newfoundland Corp. 
Car,. Delhi 
Can Javelin
Cia Pouv. Bas St-L. 4% prlv. 
Corporation d'Exp Financiert 
Dupuis FrAre» priv.
Guar Co.of N. A.
La Prévoyance 
La Sauvegarda 
La Solidarité 
Les Prévoyants 
Que. Te! 5% priv.
Rio Tlnto
Société d'Admln. et Fiducie 
Trust General du Canada prlv, 
Westcoast Transmission

Offrt Dam
46 47’ j

Moyennes à N.-Y.

Moyennes de Toronto

610 610 
*22% 22%

610 -18 
22% +2%

291 n 20g# ISbm ISwe
Jeudi 551 79 14 34 176 35 97 33
Mercredi 550 63 84 .32 175 .21 95 .72
Sem. pass. 546 88 15 .05 171 64 95 93
Mois pass. 541 31 89 .43 170 88 89 .69
Ann. pass. 494 .60 89 0? 160 .90 95 79
1961 haut 551 79 97 35 176 25 97 33
1961 bas 523 69 84 32 161 42 80 82
1960 haut 533 85 96 80 176 74 IM 71
1960 bas 471 44 74 88 148 .54 77..71

Jeudi 
Mercredi 
Sem pass 
Mois pass. 
Anne» pas». 
1960-61 haut 
1940 61 bas 
1959 haut 
1959 bas

36m 15rr
350.5 124 2 
346 8 124 1 
342 6 124 4
341 9 124 1 
316.0 119.1 
354 9 136 2 
296.4 103.0
355.6 147 6 
306 ' 123 8

Mut 60stks
121 9 240.7 
121 8 239 1 
1210 2371
121 0 236 7 
98 6 212 6

122 0 240 7 
96 6 202 6 

102 6 236 8
93 4 211.3

Dow Jones
30 Industrial»
20 chemins de fer 
15 utilités 
65 stocks

Ferm. 
669 39
145 65 
108.4?
22470

+ 0 40 
4 0.09 
+ 1.38

BOURSE CANADIENNE
Vêteura

Aslcooe 
Anacon 
Ang NFLD 
Arno 
Atlas Tel 
Augustus 
Avalon 
Band Ora 
Bateman 
BeHechas 
Blue Bon 
Bluawtr 
Bonnyvl 
Burnt Hill 
Cal Ed 
C Collieries 
C Power 
Canaiask 
Canorame 
Carbec 
CAtelil a 
Chemalov 
Cleveland 
C New Pac 
C Vauze 
Coprand 
Crusade

Court fournil par la
Cfm

ventes Meut Bas Far. Nat 
Valeurs inscrites

Prtiso Canadianna

3500 
1000 
750 

1000 
1000 
3245 35

200 *§‘1 
3000 3

111900 15
3400 19

Z25 $6M
2X0 32
2800 17
9000 6

500 $20
100 *6 i
Z26 *5 i 

4000 3
t3"C 16 

180O0 12
25 *18 

3900 239 
2500 6
165 150 

1000 85
Z100 95

5% 5%S’o
41
*7% 7', 7% -

41 41 +1

LE* VALEURS LES PLUS ACTIVES

Poe AV 
Mass-F 
Dom Tar 
Hardee 
Bell Phone

Almlnex 
Dynamic 
Pamoil 
Cdn Dev 
C Ex Gas

Black Bay 
Chester 
Cent Pore

INDUSTRIELS
14710 S6% 5%
13707 $12% 12% 
12886 $15% 15J« 
9860 SIS’? 17% 
8924 $49 4 49% 
PETROLES 

100420 21$ 2Of

Da'fen 15X 55 52 52 -6
D Lease 37X 110 10S -9 + 1
D Oilcloth IX $23 23% 21 +
Falcon 6:;o $47 42 4? +
Fturlty 6X 21 21 21
Gold ge 1000 46 46 46

+ 2Hastings 3000 90 88 •8
Hydra Ex z23 ■ - 24 24
Iso T3X 65 65 65
Labrador 215 $??' 22 i 22’
Llth Corp 1700 45 45 «' + 3
Melch pr 777 *11’ im 11’
Merrill 10X 76 76 76 —4

valeurs
Ou* Llth 
Que Smelt 
Que Phone 
Roberval
StL Colum 
Saucon 
Shop Save 
Siica'ta 
Sobey 
Sot A
S Dufault
Std Old
Spartan
Spartan wt
Sullivan
Tazin
Titan
TRC Corp 
Trtbor 
U Asbestos 
Vsnguard 
Ventures 
Wesburne 
Westvlii

Ventes Haut Bas Fer,
300 40$ 403 405

looo n n n
468 *41% 41 % 41%

1000 21 21 21
1625 565 560 565
5500 136 130 136

426 $7% 7% /*»
1X0 55 55 55

225 $14% 14*4 14% 
1000 125 120 125
1000 10 10 10
500 8 8 3

13500 94
2.500 20
SX 155

50X 6
40X 15

50 $35%
6003 4
200 395

2500 8
IX $14

1X0 60

Cgm
Nat

COMPTABLES AGREES
TH B INSTITUT. OF CHARTERED 

ACCOUNTANTS OF QUEBEC

MIMMEI Dl

L'INSTrUT DES COMPTABLES AGREES I 
DE QUEBEC |

— (tabu an UK —

C.-D. Maltor, C.A., Sec. Adminiktratlf
Edifie, des Comptables Agréés, 630 ouest, rue Legsuchetiér, — Té!.: UN. HI91

J.A.W. ARCHAMBAULT 
& ASSOCIES

Csmptables agréée
A. W Archambeault, C.A.

D Marchand, C A.
J. H Boivin, C.A 

G6rald Arbour. C A.
Paul Lafleur, C.A.

159 o., ru» Craig, UN. 1-1491

ARMAND Cr ASSOCIES
Comptable* agréé*

Edifie# des Artisan»
333 est. rue Craig 

UN. 6-7768 DA 2.2550
Jean Armand, C.A. 
Marcel Armand, C.A.

ARMAND. FILLION 
& ASSOCIES

Comptables agréés 
3785 ouest, Jean Talon 

RE. 1 7601 
Ville Mont-Royal

HENRI L. BELANGER 
& CIE

Comptables agréés 
3826, rue St Hubert 

VI. 4-3412

LORENZO BELANGER 
& ASSOCIES

Comptables agréés
Nineteen E'gntv Snerbreot.# Wei! 

building

WE. 7-4238

É:î:

DENIS. ANDRE.
HOULE & CIE

Comptables agréés
J.-P Bénit, B.A . » 5 » . L.S.C., C.A. 

Marcel André. L.S.C , C A 
Roger Houle B a L.SC., C.A 

Olivier Sasseville. B A.. L.S C., 
J.-Emil# Fournier, B A., L.S C., 

Germain Desmarais C.A.

57 ouest, St Jacques 
VI. 5 5208

r ARTHUR DESCHAMPS

Comptable agréé 

1411 Crescent, Montréal 25 

VI. 5 3248

87

63

Il + «•
49%

8$
26 ICO 48 
219C0 4% ,
11135 179 

MIMES 
185500 11%
73800 29
62600 13
58600 32
469X 7%

MR Da'rles 
N Formaq 
Nfld Light 
NA/ Amulet 62X0 
Nocana 
NA Asb 
NA Rare 
N'Q Pow 
Obalski 
Opem Expl 
Opemiska 
Paudash 
Porcupine 
Pow cp Ipr 
Prem SH 
Pralri» Cas 
Qua Cobalt

5X
65X

135

.353 633 
5030 15';
2500 10

65 *41 
IX *8 
7X 2*0 

54J0 360

200

1025 $44 , 
2825 S’l% 
5X 810% 
IX 4X 
50 *52% 

2085 *25 
SX *13% 
IX $6% 
575 *11% 
145 $34 , 
SX 1C4 

18X SJ? 
1020 *63 
50X 55

*21 « 29',. 29’,1 + %
112Vi 12%. 12K1 -
785 780 780 + 20
*16' l 16 j 16 »
475 475 4»S + 15
*40 40 43
590 530 590 + 15

30X 3%
valaur* non inscrites 

Alta Tnk A 
Burns
Camp Chib 
C Dom Sug 
Cdn Dav 
C IngsoH 
Cent Del 
C Paper 
Cor Gas 
Denison 
HHICffst 
H Dauch 
HoMinner 
H B OH G 
Kelly D a 
Kerr Add 
LobCo A 
Macleod 
MO Paper 
M00»e 
Murray 
N Mosco 
Pemb'na 
Sherrltt 
Ste»o R 
T F n A 
Tran» Mt

52 ;

m

PAUL E BONNIER 
& CIE

Comptables «gréés
Paul F Bonnier CA 

Marc H M Ducharme. C A. 
Marcel F Mercier r a

13? ouest, rue St Jacques 
M.uNTRtAl VI 2 2761

CLARKSON. CORDON 
& CIE

Comptables agréés
HM f aron, CA L. J Camere. CA 
A.W Gllmour, CA pr Jackson, C A 

G P Keeping, C a

Associé* résidant*
507 Place d'Armea

Montréal, Toronto, Hamilton
l ondrn, Windsor, Winn>peq.
Reg na Calgtry, Edmonton, 

Vancouver

COURTOISrFREDETTE 
Cr CIE

Comptables agréés
° E Courtois ( A R Courtois, C.A 
b F redette F A RP PouHot. C.A 
M. Laieunesse. C.A. R Poupart, r.A. 
G tharatte F.A L. Roblllard, C.A

10 suest, rut St-Jecqutt 
Tél.: VI. 2-9432

DUCHARME. ROULEAU 
& CIE

Comptables agréés
J. Orner Ducharme. C A.

J Paul Rouleau, F A,
B»rnard Dumals, C.A.
Oscar JubinviHe. C.A.

17* ast, bout Dorchester Suite 130 
UN 4 8401

ROGER GAUVIN 
Cr CIE

Comptabiés agréés
•noar Gauvin. F a 

P’erre Laide, C.A)

1440 ouoit. ste Catherin# 
MONTREAL UN. 6 7134

GERARD LABELLE
Comptable agréé

3414, avenue du Pare 
Suite 309 VI 91281

LACHANCE. BROSSEAU. 
ALLARD & CIE
Comptables «gréés

McDonald, currie 
& co.

Comptable* agréés
COOPER BROTHERS 

& CO.
Comptables agréé*

507 Place d'Arme*, VI. 9-8311
Mon’réal. Québec. Ottawa. Toronto 
Saint John. Charlottetown. Halifax, 
Rimouskl, Sherbrooke. Hamilton, 
K'rchener, Winnipeg, Edmonton.

Calgary Vancouver 
Firme internationale estocl6ei

COOPERS i LYBRAND

MESSIER, (ACQUES 
& CIE

Comptables agréés
ROBrr MrKier, C A.
Robert Jt'ques, C A.

Régent Gauthier, C.A,
Yvon B Allard. C.A.

45$ ouest, rue Craig — UN. 6 6 791

NADEAU, PAQUET 
Cr CIE

Comptables agréé*
Jacques R Nadeau, C.A.

Albert Paquet, C A.
Guy Ouimet» C.A.

1290, St Denis UN. 6 4881

PROULX
D’ORSONNENS Cr CIE

Comptables agréé*
René Proulx. B A . C.A.

Guy D O-sonnent. B A., C A.
$07 Place d'Armet AV. • $221

RAYMOND CHABOT 
MARTIN. PARE Cr CIE 

Comptable* agréés
J. Raymond. C A. G Fhabot. F A.
G. Martin, CA. J Paré, C A 
R Coron, C A J Rmsetfe, C A.

Rondeau, C.A. 
. Girard, C A

P Paqi

Bernard F 
Pierre Y 

Déni»

Larhance. F A 
Brosieêu, C A. 

Allard. C.A

900

$40%

Un Oils
925 $11% 18% 
530 139 139

310 320 41

TOTAl DP* VENTE* t 
industriels - 182,$00 
Mme» et pétroles 379.tôt

LUCIEN DAHME
Comptable agréé

C dlfice de La Sauvegarde

152 est, rut Notre Dama 
UN 6-2681

6902 C6te des Neiges RE 1 3371

GEORGES LAFONTAINE 
B A., L.S.C.

Comptable agréé
7078 Chem n de te Cfite des Neiges 
Montréal % RE t 1491

LAVALLEE. BEDARD 
LYONNAIS GASCON 

Cr ASSOCIES
Comptable* agréé*

H Lavallée, C A, R Bédard, C A 
P. Lyonnais, C.A. L. Gascon, C.A.
J. Lussier, CA P Noiseux, C A.
J Desmarai». CAR Senécal, C A 
D Crocktf», C A. M. St Louis. C.A. 
r, Preron'ainp r,* M. Demers, C A.
P Bédard, F A. A. Lussier, C A 
P Hébert, C.A, R. Fontaine, C A.

18 est, ru# If-Jacquet, Montréal 
UN 1 4)3$

TROI* RIVIERE* — SMERIROOKB

LEMIRE. ROULEAU. 
FORGET Cr CIE
Comptable* agréé*

R Lemire CA RM Rouleau. C A 
Hervé Forget, C.A

3189 rue Ma$son, Montréal 
RA. 9 5215

132 ouest, St-Jacques VI 2 3811

ROBERT ST DENIS 
Cr CIE

Comptable* agréé*
4159 avenue Christophe-Colomb 

MONTREAL 10 CR 4 2797

SAMSON. BELAI R, 
COTE LACROIX 

& ASSOCIES 
E. H KNICHT & CO.

Comptables «gréés
Mnntrmt

Québec — Rimou'ki

TROTTIER, LEBLANC 
& CIE

Comptable* agréé*
LJ. Trottier C A FE Leblanc, C A 

J G Feucher C.A
418 St Sulpice - VI. 2-2703

LUCIEN VIAU Cr 
ASSOCIES

Comptables agréés
C A Detrorhe», C.A.
Fernand Rheaulf. C.A.

210 o . b Crémazie DU 8-9251

VIAU Cr ROBIN
Comptables agréés

L. D viau C A m Lionel Robin, C.A 
Jacques P Chad lion, C.A. 

Armand H Viau F A 
I ferg# Gerva I f A 

4824 AV Vardun. Verdun 
PO 0 3871
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Cavalcade

SPORTIVE
par Gérard "G*rry" GosatliW

Rien ne garantit que le Canadien ne perdra pat 
le championnat par la marge de deux points. Pour la 
quietude de notre panorama sportif local, nous souhai 
ton* que cela ne se produise pat, Personnellement nous 
aimerions que. si le Canadien ne peut devancer les 
Leafs de Toronto, il soit battu par une marge plus 
imposante. Un club qui gagnerait le championnat en 
vertu de cette fameuse victoire de Toronto a sa 
dernicre visite a Montreal, devrait être un peu gêne 
de devoir son triomphe final a un geste d arbitre un 
peu frais ; comme dit M. Richard. D un autre cote, 
plusieurs partisans du club souhaitent secrètement que 
deux points seulement séparent les Leafs et le Cana 
dien a la fin de la saison. Cela leur fournira un 
prétexte pour enguirlander le president Campbell, dans 
ses officiers a la competence et a I impartialité assex 
nébuleuses.

Personnellement nou« op voyons p?.* de mal a cr qu un autre 
cjub remporte !e championnat de la Ligim Nationale; nous ne 
pouvons minimiser le talent et le mérité d un Trank Manovlicjv 
I a de belles chances de déparer ou. au moins d csa 1er le 
record de Maurice Richard I.c club de loe Blake n est pas seul 
dans le hockey professionnel. I! est logique que les arhersaires j 
tentant de le déloger de son piédestal. Mais encore faut-il que, 
le club qui réussisse cet exploit, le fasse d'une façon decisive et 
catégorique et non a la fa\eur de eirconstances plus ou moins 
douteuses Si Mahdvheh veut réellement battre le record de 
Maurice Richard, il le fera en 50 parties et comptera ses buts 
dans des filets protégés

• • •

Pour battre les champions, il faut compter des buts authen-j 
tiques, qui „e laissent aucun doute sur le mérite de la victoire 
Tl est un fait av><7 curieux, toutefois, Maurice Itichard le souli 1 
gnait dans sa chronique de ‘ Dimanche Matin". I.'an dernier, le 
meme oftinel Eddie Powers, qui a accordé a Toronto un but 
qui n'a jamais pénétré dans la forteresse défendus par Jacques 
riante comme le démontre le film tourné de cette partie 
<r meme Powers, au cours d'une mem1 saison, l’an dernier, a 
refusé sept buts au Canadien, dont trois à Maurice Richard.

• • •

Nous avons beau faire des efforts de volonté pour croire à 
{'impartialité des officiels, voici des coincidences par trop fri 
fcuentes et qui s'exercent presque toujours contre le même club, 
t'ne autre question se pose. Nous suggérons au club Canadien i 
d'insister auprfs ries autorités de la Ligue st elle nest plus 
sous la ferule de Jim Norris ou de Connie Smythr pour qu'on 
abolisse le poste de lu" de buts. Voici une fonction superflue 
et qui n a plus sa raison d être si, aicc la bénédiction du presi- 
cirnt Campbell, < est I arbitre poste a 50 pieds, qui doit décider, 
sans appel et sans consultation, s'il y a but ou non Au sujet 
dp celle fameuse partie, avec des millions d'amateurs de hockey, 
bous soumettons que le but de Ncvin n'aurait jamais dû être 
accorde pour les raisons suivantes, le-La rondelle n'a pus 
pénétré dans les filets, tel que prouié sur film: 2e Le luge de 
buts dont c'est la fonction de “luger", a déclaré qu'il n'y avait ; 
pas but, 3c-La lumière rouge n’a jamais été allumée.

• • •

Il pst normal que dans une grande ville comme Montréal, 
Jl y ait des gens qui favorisent, par exemple les Leafs de Toront » 
Encore nue nous no puissions comprendre des gens de ch»'/, 
nous préférer un club étranger, nous remarquons que les motits 
de ces preferences étonnantes sont des plus divers II y a ceux 
qui ont fait des gageures et il y a les autres qui ne savent pas 
pourquoi mais qui sont toujours contre tout te monde, pour le 
plaisir de gueuler Si certains partisans du club local qui est 
bien à nous et composé de compatriote'; poussent leur fana 
tisme un peu trop loin, que dire de cette horffé de grincheux 
qui n'ont pas Assez d'esprit sportif pour reconnaître le mérite 
(jp Jacques Plante, depuis deux semaines, derrière un club qui 
ne sait plus compter.

I 11 est vraiment malheureux que tant de nos compatriotes 
fnient anti tout le monde < e ne sont pas les gens ri autres villes 
qui contribuent au prestige des nôtres. les encouragent Mais en 
certains milieux, il fait chie d'être contre tout le monde, contre 
Plante, contre le club local, comme on est contre le pape, le 
Cardinal, le premier ministre du < anada. Jean Lesage, Jean 
I)rapeau, les jésuites, les magasins a chaînes, l'assurance-hospi- 
talisation. le service des transports en commun, les chemins de 
fer, les hôpitaux, le prix des cigarettes, le coût de l’alcool 
Pauvres esprits bornes, ils ne s aperçoivent pas, rn se croyant 
le nombril de la societc. qu'ils font le vide autour d'eux. Souvent, 
guivant une expression de ma grand mère, ils n'ont pas le 
nombril sec", mais ils possèdent toutes les formules et naturel­
lement pontifient sur tous les sujets, même ceux qu'ils ne connais­
sent pas Est il surprenant qu'ils distillent leur bile contre le seul 
Club majeur de hockey qui engage 11 de leurs compatriotes?

Jean-G. Brunet pourrait gagner 
le Kandahar en fin de semaine

Chicago triomphe des Rangers, 7-1
Ron Murphy, Eric Nesterenko et Bill Hay comptent 
chacun deux buts — Glenn Hall mérite une assist.

Chicago assuré des éliminatoires.
CHICAGO — Le» Black Hjwks de Chicago ont virtuellement éliminé le» 

Ranger» de la course aux éliminatoires hier «oir en leur infligeant une défaite de 
7-1. Cette victoire assure les joueurs de Rudy Pilous de participer aux series de fin 
de saison. Ils mènent maintenant sur les Rangers par 18 points et le club d Alt Pike 
n a plus que huit parties a jouer. Chicago a aussi amélioré ses chances de finir au 
troisième rang. Au cour» de la partie. Clenn Hall a mérite une assistance, fait 
assex rare pour un gardien de buts. Il n'y avait que 6.005 spectateurs dans les 
estrades.

Au tournoi mondial 
du hockey amateur

A pari 1rs trois buts comptés 
contre les Rangers, Lome M ors 
ley a effectue 14 arrêts a la 

i première période Mais les 13 
arrêts de Glcnn Hall indiquent

le eu etaii invert.
Bill Hay a ouvert le pointage 

avec son huitième but de la 
saison, sur une aide de Murray 
aBlfour, dès le début de la ren 
contre. A 13 44. Ab McDonald, 
l ex-joueur du Canadien, a en 
filé son 17èmc but de la saison, 
sur des passes de Dollard St 
aLurent et Stan Mikita. Puis les 
Rangers ont finalement déjoué 
Hall avec le 24ème but de Bath 
gate, qui fut aidé par C amille 
Henry et Bill Gads by 

Vers la fin de l’engagement. 
Ron Murph> a porté le compte 
a 3-1, avec l aide de Eric Nes­
terenko et Eddie iLtzenberger.

Trois autres buts

Eric Nesterenko a porté le 
pointage à 4-1 seulement 17 se 
rondes apres le début de la 
deuxième période, sur des pas 
ses de Litzenberger et Elmer

Vasko Bill Hay enfila ensuite ; 
son deuxième but de la soiree, 
avec Nesterenko et Tod Sloan 
Ron Murphy rappliqua lui aus 
si avec un deuxieme but, son 
20erne de la saison, sur des pas 
ses de Sloan et Bobby Hull.

Erie Nesterenko a complète 
le pointage au debut de la der 
nière période, sur une passe de 
Tod Sloan C’était aussi son 
deuxieme but de la soirée.

• Marv Moriarty reviendra au 
Jnont Tremblant en fin de se 
inaine pour défendre son cham­
pionnat dans la course du Kan 
dahar du Quebec.

Monarty un as skieur du 
mont Mansfield e.xt un gagnant 
très consistant au mont Trem­
blant et sera l’homme a battre.

Le slalo n géant sera disputé 
tur la piste McCulloch samedi,

A la défense 
i!e J. Thomas

NEW YORK - l n officiel 
athlétique rii.v-r haut place a 
pi k d.'fcn r de I Américain 
John Thomas pour avoir perdu 
deux due’s (piques de sauts 
coitre le ILi- Valéry Brumol.

Voyons la cho p sous un au­
tre an Ce i d.v'.aré Leonid 
Khomenkov. de ITnion athléti­
que amateur d ’ Russie, par 
l’intermédiaire d'un interprète. 
“Placez Brume! et Thomas dans 
une compétition avec n’importe 
qit 'l autre sauteur au monde. 
L’autre sauteur finira automa­
tiquement troisième. Ou B u 
mel nu Thomas gagnera chaque 
fo . "

B ru mel. âîé de IR an- a 
sauté 7 pieds 3 pouces et Tho 
mr.s 7 pieds et un pouce, lors 
d? leur première rencontre \ 
la repris'*, samedi dernier. Bru 
mel a réussi 7 pieds et 2 pou- 
c. et Thomas, sent pieds

Ils s'affronteront une troisiè­
me et dernière fois cette .sai­
son vendredi soir.

Pourquoi tant critiquer Tho 
mas?" se demande Khomenkov.

Puis Khomenkov ajoutait 
"Je ne croîs pas que Thomas 
ait rencontre une assez fort•, 
competition. Il est parvenu à 
rrttc performance presque par 
lui-même. I! n'y a\ait presque | 
personne ici pour lui taire la, 
vie dure jusqu à ce qu'il affron 
te Brumel."

Par contre, "Valery a rencon 
tre une forte opposition. N a 
dû rincre plusieurs adversai­
res de tort calibre. Ainsi il a 
gagne graduellement une frac 
lion de pouce et s'est amélioré,

Il a fait remarquer que Tho 
mas détient toujours le record 
mondial officiel de 7 pi. 3,T4 i 
pouce».

tandis que le slalom sera pre 
sente dimanche.

Moriarty arrivera au mont 
! Tremblant avec ses compatrio­
tes Rip McManus et Bill Kidd.

Le Middlebury enverra son 
équipé complète. Parmi les ins- 

: crits de cette équipe, il faut 
nommer Gordon Eaton. John 
» lough. Norton Webber, Jim 
Laird et Sandy Bill.

I.'université St. Lawrence de­
leguera ses skieurs étoiles et, 
1 instructeur Dave Jacobs de 

I Montreal a signifié son mien 
j lion de prendre part a la com­
petition.

Tous les membres de l’équi­
pe nationale de ski du Canada 
prendront part au Kandahar. 
( es champions skieurs cana 
diens seront en grande forme 
après jvoir complète trois mois 
d’entrainement en Europe et 
avoir pris part aux grandes 
competitions internationales 
aux plus grands centres de ski 
en Europe.

D’après les experts, le skieur 
susceptible de déjouer les cal­
culs de tout le monde est le 
sensationnel Jean-Guy Brunet, 
de Str Agathe, Brunet a brillé 
dans les grandes courses en Eu­
rope cet hiver et pourrait bien 
tout garner en tin de semaine.

B.illon balai
Les jeunes filles du club Bor­

deaux ont remporte les hon­
neurs du championnat de bal- 

j lon-balai, catégorie juvénile 
pour la ville de Montreal en 
triomphant du club Longue* 
l’ointe par 3 à 4. nous rapporte 
M. Phil Wimmer. régisseur de 
la section dos sports au service 
des parcs.

Cette joute, chaudement dis* 
putec, s'est déroulée sur la gla­
ce du parc LaFnntaine.

Le ski au 
Mt Sutton

Les conditions du ski au 
mont Sutton se sont grande 
ment améliorées depuis la tem­
pête de fin de semaine. Il est 
tombe cinq pouces de neige et 
Betat des pentes est passé de 
bon à moyen. On peut d'ailleurs 
s'informer des conditions u ski 
à Sutton, grâce a une ligiv* di 
recte rie Montreal qu'on peut 
brancher à UN. 6*5LW.
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îxornr oYVrsley a effectue 35 
arrêts et Hall 34
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Premlfff ppriodf
l —Chicago i 

M Baifo
Cht Mf Doi

ork Bai 
v. Henr 

■> Murpt

izata

î 24 

1.144

14 48

Punition* Bathgate 
15 01

tteuxicm* n<*rioda
cago

Les compteurs
A Pts 
42 83
30 76 
47 75
34 69
49 69
41 6d
41 61
39 59
38 58
32 55
42 51
32 50
34 50
32 4V 
20 48
24 47
22 45
19 43
30 43
31 43
32 43
25 42
20 40
27 40
20 39
23 38
29 38

B
Geoffrion, Can. 41
Mahovlich, Toronto 46 
Béliv«au, Canadien» 28 
Moore, Canadien» 35
Kelly, Toronto 20
Bathgate, Ranger» 24 
Ullman, Detroit 20 
Howe, Detroit 20
Richard, Canadien» 20 
Delvecchio, Détroit 23 
Hay, Chicago 9
Mikita, Chicago 18
Nevin, Toronto 16
Olmstead, Toronto 17 
Hull, Chicago 28
Hebenton, Ranger» 23 
Henry, Rangers 23 
McKenney, Boston 24 
Toppanini, Boston 13 
Stasiuk, Detroit 12 
Bonin, Canadien. 11 
Balfour, Chicago 17 
Keon, Toronto 20
Wharram, Chicago 13 
Prentice, Rangers 19 
Hicke, Canadien» 15 
Sullivan, Ranger» 9 
Murphy, Chicago 19 18 37
Bucyk, Boston 13 18 36
Nesterenko, Chicago 19 
Burns, Boston 11
Harris, Toronto 9
McDonald, Chicago 17 
Armstrong, Toronto 14 
Oliver, Boston 12
Ingarfield, Ranger» 12 
Sloan, Chicago 10
Harvev, Canadien» 5 
Johnson, Détroit 
Pilote, Chicago 
Geoqan, Détroit 
Horvath, Boston 
Cullen, Rangers 
Gadsby, Rangers 
Mohns, Boston 
Litienberger, Chic.
Stanley, Toronto 
Talbot, Canadiens 
Duff, Toronto 
Glover, Détroit 
Shack, Toronto 
MacDonald, Detroit 
Backstrom, Can 
Gendron, Canadien»
Pulford, Toronto 8
Labine, Detroit 8
Marshall, Canadiens 11
Stewart. Toronto 12
Wilson, Rangers 12
Pronovost. Boston 10
Melnyk, Detroit 9
Boivin, Boston 6
Bartlett, Boston 14
Vasko, Chicago 4
Lunde, Detroit 6
Horton, Toronto 5
Godfrey, Détroit 3
Hampson. Rangers 4
St Laurent, Chicago 2
Johnson, Canadiens 1
Howell, Rangers 6
Fonteyne, Detroit 4
Hannigan, Rangers 7
Pronovost, Détroit 6
Brewer, Toronto 1
C. Tremblav. Can. 6
Hillman, Toronto 3
Baun, Toronto 0
Provost, Canadiens 9 2 11
Smith, Rangers 4 7 11
Flaman, Boston 2 9 11
Langlois, Canadien» 1 10 11
Go'.eite, Canadiens 7 3 10
O Ree, Boston 2 8 10
Ouellette Boston 5 4 9
Aldcorn, Boston 2 7 9
Hanna, Rangers 1 8 9
Rcqan, Toronto 358
Schinkel, Ranger» 2 6 8
Erickson, Boston 2 6 8
Johns, Ranger» 1 7 8
Evans, Chicago 0 8 8
Tessier, Boston 3 4 7
Morrison, Rangers 1 6 7
Smith, Boston 1 6 7
Spencer, Rangers 1 6 7
Armstrong, Boston 0 7 7
McCarty, Boston 4 2 6
MacMillan Toronto 3 3 6
Falfour, Chicago 3 3 6
Fleming, Chicago 2 3 5
Odrowski, Détroit 1 4 5
McKenzie, Detroit 3 1 4
Arbour, Chicago 2 2 4
Turner, Canadiens 2 2 4
Fontinato, Ranger» 2 2 4
Young, Détroit 0 4 4
Ronion, Rangers 2 1 3
J.C. Tremblay, Cdn# 1 2 3
Rousseau, Canadien» 1 2 3
Baton, Rangers 1 2 3
Belisle, Ranger* 2 0 2
Ehman, Toronto 1 1 2
Kabel, Ranger» 0 2 2
Smith, Detroit 0 2 2
Haloy, Detroit 1 0
Laforqe, Détroit 1 0
Pennington, Candn» 1 0
Gauthier, Canadien» 0 1
Réaume, Detroit 0 1
Popein. Ranger* 0 1
Meissner, Boston 0 1
Gilbert, Ranger» 0 1
Bassen Détroit 0
Hall, Chicago 0
Sawchuk, Detroit 0 1

4

Hull 4 
Sts-Marie 1

» O M M A 1 R F 
Première période

-Hull. Gauthier 
: Pennington. Carter!

-file-Marie, fiohmautz 
(Otfldanl. Hlltai 
Punitions; Guimond 3 ! 
rhard fi 47 Gauthier 17: 
rvluk 19-37

Deuxième période 
Hull. Grav
iPenninKton, Gauthier)
Hull. Grav
iHainiiiuni 15
Punitions: Gauthier a 56, Stapl- 
ton 9 27

Troisième période
Huit. Gauthier
(SkOVt 19:
Punitions Schmaut/,. Hamlltc 

0*5 Hamilton 18 30 
ARRETS
EDWARD” a 4 10-
JOHNSTC» 7 7 7

i Lltüenbere^r. Vaakoi 
j 6—Chicago Hav

(Nesterenko, .«loan!
7 —Chlcaso. Murohv 

iSfloan Hail •
Punition Kurtenbaeh -X

Troisième période
8—Chlcaeo, Nesterenko 

! (Sloan)
Aucune punition
Arrêts Wor«lev 35. Hall 34
Assistance 6,005

G P N P C Pts. 
Russia 1 0 0 13 2 2
Tchecoslov. 1 0 0 6 0 2
Canada 100612
Allamagna-O. 0 0 0 0 0 0
Ailemagne-E. 0 0 0 0 0 0
Suade 010160
Finlande 0 1 0 0 6 0
Etats-Uni» 0 1 0 2 13 0

HIER

Canada 6, Suède 1 
Russie 13, Etats-Unis 2 
Tchécoslovaquie 6, Finlande 0 

RONDE ELIMINATOIRE 
Allemagne F 6, Norvège 3 
Angleterre 18, Belgique 1 
Autriche 6, Roumanie 5

AUJOURD'HUI 

SECTION II
Autriche v» Angleterre 
Italie v» Pologne 
Norvège v* Suisse 

SECTION III
Pays Bas v» Franc» 
Yougoslavie vs Afrique du S. 
Belgique v» Roumanie.

Boston Buevk
i McKennev t 13 0|

4 Boston. Buevk
t Toonaz/inl i 14 Si
Punition: Goeca n 3 47

Troisième period*
5- Detroit. Howe

t Bassen) 6 .8
5 Detroit. Johnaon 

(Ullman. Font*' ne i 19. W
Punition* Stas luk 0.16, O R*a
3 18. Bartlett i;3 46
ARRETS. 
BASSEN 7 10 Y? 29
GAMR1 F 
Assistance 7.358

18 0 16 41

Bou-
Ku-

0 37
Professionnels 
à Wimbledon ?

Hershey 6 
Cleveland 3

8 O M M \ I R 
Premiere période 

veland, Dlneen

16 35,
Î3 34 
25 34
16 33
19 33
21 33
20 32
22 32
27 32 
15 31 ; 
25 31
28 31 
15 30
19 30
23 30
17 29
20 29
22 29
24 29
13 28

8 27
14 27 
12 26
15 26
18 26
17 25 
17 25
13 24
11 23
11 23
13 23
14 23
17 23
6 20

16 20
12 18
13 18
15 18
13 17
15 17
14 15

8 M
10 14

6 13
7 13

12 13
6 12
9 12

12 12

iMlkol)
Punition. Mantha 9 33 

Deuxieme période
-Cleveland, Sutherland

5 28

(Stearna. Attwell) 
Hershev Mclntvre

4 35

'Marshall, Healev) 
Hershev Mclntvre

7:01

(McKenzie. Zeldel) 44
Punition.* Zeldel i 29. 
10 16. Lafor<re 17:44

Troisième période 
Hershev. Marahall

Guidoltn

'McIntyre, McKenziei 
Hershev. Uonacher

0 28

i Duff. Nvkoluk i
Hershev. Marshall

1:07

■ Healev. Holllngworth 1 
-Cleveland. Gardner

4 il

'Larkin, Ferguson) 
Hershev Mclntvre

R 47

i McKenzie > 15 4 *i
Punitions Hicka 3 07
9 30

Ferguson

Arrêt* Maver 30. Perreault 28 
AwnstAnre 6.038

Phil Latreille 
compte 7 buts

MIDDLEBURY. Vt. — Phi! 
Lafreillr, de Montreal, a mar­
qué sept huis et s’est mérité 
quatre assistances alors que 
Middlebury a écrasé Dart­
mouth au compte de 17-3.

Latreiile a maintenant 76 
buts et 27 assistances pour un 
total de 103 points cette sai­
son. Il a établi un record de 
l’Association athlétique colle­
giale nationale des Etats-Unis 
l'an dernier en compilant une 
fiche de 96 points. 77 buts et 
19 assistances. Depuis qu'il joue 
à Middlebury, il a accumulé 
?46 buts et 95 assistances pour 
un total de 341 points en 84 
parties.

LONDRES — Un important 
officiel de tennis anglais a dé­
claré. qu'il se pourrait bien que 
les membres de la troupe pro- 
fesMonnelIe de Jack Kramer 

j puissent participer aux cham- 
! pionnats de Wimbleton même 
; si les tournois omnium ne sont 
' pa« approuves officiellement.

La menace d'une révolte de 
I Angleterre contre la Eedera- 
l on de tennis internationale a 

j été faite par Herman David, 
president du club All England 
ou se jouent les championnats 
de Wimbledon, dans une inter- 
vioue accordée au Daily Mail 
de Londres.

David s’est déclaré depuis 
| longtemps en faveur des tour­

nois omnium. La Federation in­
ternationale a refusé de les ap­
prouver en juillet dernier.

On rapporte qu'il a dit: "La 
Fédération internationale doit 
prendre des mesures décisives 
des cet été pour permettre le* 
championnats ouverts a tout ve 

[ nant.
"Chaque association nationale 

devrait se voir accorder le droit 
d'en organiser si elle le désire 
Si elle ne le fait pas. l'associa­
tion britannique et l'organisa­
tion du tournoi de Wimbledon 
seront contraintes de reconsidé­
rer .sérieuqsement leur propre 

! position vis-à-vis le tennis inter- 
I national."

David a clairement indiqué 
'qu'il s’inquiétait de la prospé- 
: rité du tennis a travers le mon 
de

David et d'autres officiels 
i britanniques ont dit que les 
j tournois ouverte, avec des pro- 
I fessionnels tels que Low Hoad 

et Althea Gibson «voulant aux 
| côtés des meilleurs joueurs 
; amateurs, consisteraient en un 
* premier pas vers la disparition 
j de la distinction entre profes 
sionnels et amateurs.

L’Association de tennis de 
I l’Angleterre doit tenir une as­
semblée au coin’s de la semai 

: ne prochaine. Cette assemblée. 
J dit-on, marquerait le début 
; d’une nouvelle campagne en 
: vue de faire approuver les tour- 
I nois omnium.

Kingston 5 
Royal 4
SOMMA RF 

Premier* period*
1 Kir*2*ton. Ouellette

(Miller. Tessier i 10:23
2—Roval. Longa ri ni

(Mork, Burchellt 11:45
5—Ortce

< Burcheil > 14 44 i
4— Rovî>.1. Black

(Burchell. Connellv» 18 29 j
Aucune punition 
Arrêts: Henrieraon 10. Pronovoat 8 

Oeuxieme période
5— Kingston. Miller

'Ouellette. Sinden) 6 17
Punitions Tardif 13:10. Teasler j 
13:49. Grlire 13 49, Lon*arlnl 
15 27, Panaxabko 18.07. Harper I 
16/7. Ouellette ;« 47 
Arrêts Henderson 12. Pronovost 6 

Troisième période
6— Kingston, Sinden

i Te sien 0.35
7— Kingston. Ferguson

iPanaRabko. At ternie v 1 7:27
8— Roval. Orlea

(Burchell) 12 28
9— Klnwrton, Ouellette

(Tessier) 15.56
Punitions Green 12 24, Black 
(2 mineures) 16 3.3 
Arrêts. Henderson 10. Pronovost 9

John Bucyk compte trois buts 
et les Bruins l'emportent

BOSTON. — |ohn Bucyk a compte troi* but» en 
cinq minute* et 26 rscondes pour conduire le» Bruint 
de Boston a une victoire de 4-2 sur lei Red Wings de 
Detroit, hier soir, au Carden de Boston, devant 7.358 
spectateurs.

Bruce Gamble fut l’étoile de j 
la premiere période avec un to­
tal de 13 arrets contre sept seu j 
lement par Hank Bassen. Aucun i 
but ne lut enregistre au cours 
de cet engagement marque de 
six punitions imposées par l’ar­
bitre Eddie Powers, trois à 
chaque club

L’allure changea toutefois à la 
période suivante alors que les 
Bruins comptèrent quatre lois 
sans réplique. Andre Pronovost 
ouvrit le pointage, avec Jim 
Bartlett et Murray Oliver. Puis 
John Bucyk réussit un truc du 
chapeau en moins de six minu­
tes. 1 e premier but fut prépare 
par Jerry Toppazzini et Oliver, 
le suivant par Don McKenney 
et le troisième par Toppazzini.

Les Red Wings se sont ré 
veillés à la période finale avec 
le 20ème but de Gordie Howe.
<ur une passe de Hank Bassen. 
le gardien de buts, et un deuxie 
me but par Allan Johnson, aidé 
de Norm Ullman et Val Fon­
teyne.

Bruce Gamble, en tout a blo­
qué 43 rondelles.

R O M M A 1 R F 

Premier* période

Aucun but
Punition*: Odrowxkt 2:55. A 
Pronovost 3 05. Flamun 6 11.
Bol'in 6 53. Youn* 9 15. Goe«an 
11:01

HOCKEY
HIER

l.i K u* Naiiorralf
Chicago 7 Raniter* t 
Rcwton 4 Detroit 2

Ligue Aineriram*
Hershev 6 Cleveland : 

Lieu* de l’Est
Klneston 5 ftova! 4 
Hull 4 Ste-Marle 1

CE SOIR
Ligue Américaine 

Buffalo a Providence 
Quebec à Rochester 

ligue de l’Est
Hull à Sudbury

CLASSEMENT
LIGUE NATIONALE

Deuxième période
1 Boston A Pronoroat

(Bartlett. Oliver» 1 50
2 - Boston, fiucvk

(TooDazzlni, Oliver) 9:30

Cain par décision
BANGKOK Pone Kmg- 

petch. de Thaïlande, le cham­
pion poids mouche mondial, a 
remporte une victoire par deci­
sion unanime en dix rounds sur 
.lose Luis Martinez, d'Espagne, 
lors d'un match non pour le 
titre, à Bangkok hier. Kirgpetch 

115 livrespesait
117.

et

Pj G P N Pp Pc Ptf
Toronto 63 .36 17 10 210 158 82
Canadien 62 34 18 10 219 169 78
Chlcaeo 63 26 22 15 178 161 67
Detroit 62 22 25 15 170 185 .*>9
New York 62 20 3,7 9 175 214 49
Boston 62 13 36 13 155 221 79

LIGUE AMERICAINE
PJ G P N Pp Pc P»f

Springfield 6! 41 19 1 286 169 83
Buffalo 39 31 27 1 221 21fi «
Cleveland fil 3! 3h 0 191 201 62
Hershev 60 .70 23 2 182 17,1 62
Rochester fiO 23 28 4 213 19.7 60
Québec fiO 24 74 2 177 219 :/i
Providence 59 21 38 0 384 279 43

LIGUE DE LEST
PJ G P N Pp Pc Ptf

Hull 61 39 16 fi 239 154 84
Kitchener 61 28 23 10 200 196 66
S Ste-Marie 60 28 24 8 211 204 64
Kingston 61 25 30 « 231 242 56
Sudbury 61 21 32 8 200 2.36 50
Roval 62 17 33 12 148 197 46

Repos prolongé pour J. Bower
TORONTO De la façon 

dont le nouveau venu Cesare 
Maniago s'est comporté dans les 
filets du Toronto depuis une 
semaine, le repos forcé du vété­
ran Johnny Bower pourrait bien 
se prolonger.

Bower est pratiquement réta 
bli d'une blessure subie le 12 
février à Detroit e.t il a recom­
mencé a patiner. Toutefois l’ins­
tructeur et gérant général 
Punch Imlach a decide d'avoir 
recours aux services de Mania-

Léo Dandurand 
va mieux

Nsu» apprenons, avec 
plaisir, que l'état de santé 
du sportsman Leo Dandu­
rand »'est grandement amé­
lioré. Il a été hospitalisé 
récemment à Notre - Dame, 
ou il a subi une serieuse 
intervention chirurgicale.

Nous lui offrons nos voeux 
les plus sincères d'un 
prompt rétablissement.

go pour 1rs deux joutes de fin 
de .semaine contre les Rangers 
de New York et les Black 
Hawks rie Chicago.

‘ Bower peut prendre le temps 
qu'il lui faut pour se rétablir 
complètement de «a blessure.

! Le rendement de Maniago a été 
.sans reproche dans les trois 
parties qu'il a jouées jusqu'ici 
et personne n'aurait pu faire 
mieux dans les circonstances," 
de dire Imlach.

Imlach n'a pas osé l'avouer 
mais si Maniago continue de 
faire aussi bien dans les filets 
de Toronto, le repos de Bower 
pourrait bien se transformer en 
laeanre prolongée.

FORUM
SAMEDI SOIR. 4 mars 

A 8.00 b*ur#s

HOCKEY LIGl F. NATIONALE

DETROIT

CANADIENS
Admission erneral* a si 7» et 
St.50 en vente aujourd'hui, de 
10 h. *.m. a 9 h. p.m , et aus<i 
demain, a partir de 10 h a ni 
Admission sénerale ^ sl.25 en
rente demain, a î h. pm, au 
xulrhet de la rue St-Lue,

CARTES PROFESSIONNELLES ET D'AFFAIRES

ASSURANCES DACTYLOGRAPHES

Pour votre bon plaisir
F.tablie en 1929

276 ouest rue saint-Jacques 
Montréal

DACTYLOGRAPHES
"Tout pour le bureau"

0
 Dactylographes ma 

chines a addition 
ner, a écrire le 

chèques, filières, 
pupitres, armoirei 

etc.
Canada Dactylographe 

— Inc. —
Tél. VI. 4-3491 R T. Armant
44 o rue St-Jaïquci». Mnntrea

MEDECINS

Horace Labrecque
et Fil» Ltce 

Courtiers d'assurance*
Agréé»

Nous invitons les communautés 
religieuses a »e prévaloir de uoa 

services particuliers
1411, rue Crescent 

Victor 9-:3îl

BREVETS D'INVENTION

Dr Maxime Brisebois
Electricité medicale - Rayon» X 

L.U.M.C, F R.C.Sc.
De la Faculté de Medecine de 
P<*ria Maladies generales endo* 
crtulennes, urinaires, digestives, 

circulatoires
Bureau tous les Jours de 10 h. 
a midi. 2 a 6. 7 a 8 h., excepte 
samedi rie 10 h a midi, ri* 2 a 4. 
LA 3-5252 — 816. Sherbrooke est.

un bon porter

MARQUES de COMMERCE 
BREVETS D'INVENTION

en tous pays

MARION. MARION 
ROBIC & BASTIEN

2100. ru* l»Kl M.MONTJ 
MONTREAL '5

Dr C. Melillo
gradue d Europe

(ienltu-urmatrcs, peau, «ani 
glandes désordre.', psychoaomati 
ques, sexuels, nerveux, tmpoten 
ce. infériorité, anxiété, tlmldiu 
depression, bcgaiement. alcoolis 
me. obésité rhumatisme) 

circoncision.
134 ouest. Sherbrooke. VI. 5-035

INGENIEURS CONSEILS

BEAUCHEMIN - BEATON - LAPOINTE
INGENIEURS CONSEILS

RE. 3-8268
6655 CHEMIN COTE DESNEIGES - MONTREAL 36. QUE.

lorsqu» I hiver tire o sa fin, rien de plus agréable qu'un bon 

Champlain crémeux et réconfortant, dont chaque 

gorgée vous apporte une satisfaction nouvelle!

LE PORTER CHAMPLAIN SE DÉGUSTE DE 3 FAÇONS:

ASSURANCES

^ N iotnpagme
\ j Ashirancc sur U Vit

Séii!^’

’ Mluri" «»ec DOW r ùt KINGS8EER

MONTREAL
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A Genève : le club du Canada bat les Suédois, 6-1
Jack McLeod compte deux buts — Michel Lagacé a 
un but et deux aides - Les autres compteurs sont 
Don Fletcher, Francis Hockley et Hugh McIntyre.

GENEVE. — L* Canada, la Rusai* at la Tchtcoilovaqu't ont remporté chacun 
une victoire elon qu'a commencé hier le tournoi pour le championnat mondial de 
hockey amateur. D'aprèl le résultat des joutea de la première journée, il aemble bien 
que ce tera, jusqu'à la fin, une lutte entre les Canadiens et les Russes.
Les Smoke Eaters de Trail, 

représentanti du Canada, ont 
fourni du beau jeu d’ensemble, 
ont tiré profit de toutes les op­
portunités et ont défait la Suède 
au compte de 6-1 au nouveau 
Stadium de Genève. L'ailier 
droit Jackie McLeod a conduit 
l'attaque des Smokies avec deux 
buts.

A Lausanne, devant une foule 
de 13.500 personnes, les Russes 
ont littéralement pulvérisé l’é­
quipe américaine au compte de 
33-2. après avoir pris une avan­
ce de 10-0 dans les deux pre 
mières périodes Neuf joueurs 
de l'équipe soviétique ont pris 
part au pointage et quotre 
d'entre eux ont enre;istré deux 
buts.

Les Tchèques ont eu la tâche 
sin peu plus dure. Ils ne me 
paient que par 1-0 contre la Fin­
lande après deux périodes, mais 
ont effectue un ralliement et 
l'ont finalement emporte au 
compte de 6-0.

Equipe de classe

Dans un match joué en mati- 
pee, l’Allemagne de l’Est s'est 
qualifiée pour faire partie du 
principal groupe des huit gran­
des équipes en défaisant la Nor­
vège au compte de 6 3.

Ces grandes équipes qui font 
partie du groupe qui se dispu­
tera le championnat mondial 
sont donc; le Canada, la Rus­
sie. les Etats-Unis, la Suède, la 
Tchécoslovaquie, la Finlande. 
l’Allemagne de l’Ouest et l’Al­
lemagne de l'Est. Ces huit équi­
pes feront les frais d'un tournoi 
rotation.

Les deux équipes allemandes 
se feront face le dernier jour 
du tournoi, soit le 12 mars. Ce 
jour-là également, le Canada 
rencontrera la Russie et de l'is­
sue de cette dernière partie 
pourrait bien dépendre le cham­
pionnat.

Canada 6 
Suède 1

ALIGNEMENTS 
CANADA — Buts: Msrtin; 

defe nses: Flvtcher, Sly, Fer­
guson, Smith; avants: Hoc­
kley, Tambollini, Lagacé, Ja­
nas, McLaod, Mclntyra, Snail, 
Paacosh, Lenardon.

SUEDE — Buts: Svansson; 
défansas: Stall, Bjoarn, 81e- 
ma, Norlander; avants Jo­
hansson, Brooms, Obarg, Ryd­
berg, Sandberg, Mild, Hear- 
din, Andersson, Sterner.

Arbitres: Olivieri at Brain- 
tan stein.

SOMMAIRE 
Première période

1— Canada: McLaod
(Jonas, Fletcher) 14.U

2— Suède: Mild
(Sandbarg) 14.24

3— Canada: Fletcher
(Lagacé) 14.2»

4— Canada: Hockiay 
(Tambellini, Ferguson)

16.42
Punitions: Fitch 6.21, Sly 

13.26, Mild 13.36, Norlander 
13.26, Borne 15.41

Deuxième période 
Aucun but
Punitions: Rusntll 2.33, 

Hockley 10.47.
Troisième période

5— Canada: Lagacé 6.S0
6— Canada: McLeid 

(Mclntyra, Jonas) 14.50
7— Canada: Mclntyra

(Lagacé) 13.26
Punitions: Obarg 12.45,

Norlander 15.23 
ARRETS

Martin 4 5 6 — 1»
Svensson S 13 4 — 21

Le* Canadiens, tout comme 
les Russes d'ailleurs, ont fait 
preuve de beaucoup de classe 
dans leur partie d’hier. A Ge­
nève, devant quelque 12,000 per­
sonnes. les Smoke Eaters se 
sont montrés très opportunistes 
et détenaient déjà une avance 
de 3-1 a la fin de la première 
période. Ils se sont repliés sur 
la défensive dans la deuxième 
période, alors qu’aucun but n’a 
été compté et ont enfilé trois 
autres buts sans riposte dans le 
dernier engagement.

Punitiona cowtouaos
Les Canadiens ont marqué 

quatre de leur» buts alors que 
les Suédois étaient à court de 
personnel à cause de punitions.

En dépit du compte final, il 
ne peut toutefois être dit que ies 
Canadiens ont eu la tâche fa­
cile. Les Suédois, qui avaient 
déjà rencontré les Smokies dans 
des joutes hors concours le mois 
dernier, étaient prêts à batail­
ler à armes égales.

La joute a été marquée de 
nombreuses mises en échec très 
solides, mais le jeu n’a pas été 
rude et les deux arbitres suisses 
ont eu la tâche facile. Cinq des 
neuf punitions mineures ont été 
imposées aux Suédois, presque 
toutes pour avoir mi* en échec 
le long de la bande.

McLeod, un veteran de la li­
gue Nationale de hockey, a mar­
qué ses buts à la première et a 
la troisième période. Les autres 
compteurs des Canadiens ont 
été Don Fletcher, Francis Hock­
ley. Michel Lagacé et Hugh 
McIntyre.

Durant les 10 premières mi- 
; nutes de la joute. Canadiens et 
1 Suédois ont semblé de force à 
j peu près égale. Les Suédois ont 
I même semblé patiner un peu 
j plus rapidement que leurs ad­
versaires. La dure mise en 

léchée pratiquée par les Cana­
diens commença toutefois à se 
faire sentir et les Suédois ralen­
tirent considérablement.

Point tournant

Puis les choses se précipitè­
rent. Les Suédois étaient à court 
d'un homme lorsque McLeod 
enregistra le premier but de la 
joute. Cette avance devait tou­

tefois être de courte durée 
Onae secondes plus tard, alors 
que Darryl Sly. des Smokies, 
était au banc des punitions, 
Hans Mild déjoua Seth Martin 
dans les filets des Canadiens.

A la mise au jeu suivante. 
Fletcher, un des plus brillants 
joueurs des Smokies dans cette 
partie, saisit le disque, retourna 
dans aon territoire et revint 
dans la zone centrale d'où il 
laissa partir un boulet que le 
gardien de buts suédois fut im­
puissant à arrêter. Les Cana­
diens ne devaient plus jamais 
trainer de l'arrière après ce 

l but. Quelque trois minutes plus 
tard. Hockley porta le compte 
a 3-1 sur un lancer â bout por­
tant.

Dans leur chambre après la 
partie, les Smoke Eaters étaient 
en liesse Bobbv Kromm, leur 
instructeur, a déclaré que cette 
victoire "est un stimulant qui 
nous donnera assez d'énergie 
pour battre les Russes."

II a ajouté que les Suédois 
n'ont pas joué aussi bien qu'ils 
sont capables de le faire et que - 
"ce devait être une de leurs ' 

i mauvaises journées ".
| Aujourd’hui, vendredi, aucune , 
: joute n’est au programme du 
lournoi. Samedi, ie Canada 

1 jouera contre l’Allemagne de 
( l'Ouest, la Russie contre la Sué- i 

de, la Finlande contre l’Alle- 
: magne de l'Est et la Tchécoslo­
vaquie contre les Etats-Unis.

Les Jeux à Banff ï
TORONTO — Trois représen 

tants du "Olympic Development 
Association” de Calgary sont 
arrivés à Toronto dans le but 
de promouvoir le centre de 
Banff et du lac Louise comme 
les prochains sites des Jeux 
olympiques d’hiver en 1968. Ce 
sont Keith Alexander, le cham­
pion golfeur amateur canadien, 
Ed Davis et Bud Messingcr.

Ils ont révélé que les régions 
de Banff, Jasper et du Lac | 
Louise ont déjà été approuvées 
par l’Association canadienne | 
olympique. Messinger a dit que 
la réalisation du projet coûte­
rait plus de $4 millions.

VETO... -,-gLliWé

billy
de (armée des Etats-Unis, qui rencontrera, lundi soir, 
joey Durelle, dans un combat de 10 rounds, au Centre 
Saint-Denis. 5115 Rivard, coin Laurier, sous les auspices 
du promoteur Jacques Chevrier. Il est de Philadelphie.

Les activités à la Palestre
Trois gymnastes de la Pales­

tre nationale prendront part au 
championnat de la ville de 
Montreal, au centre aportif 
Mgr Pigeon. 5550 rue Angers, 
demain après-midi à quatre h.

Les représentants du Centre 
sportif de la rue Cherrier se­
ront Pierre Auger, classe Pyro; 
Richard Valiquette. classe no­
vice et Richard Dionne, classe 
senior. Ces athlètes ont suivi 
un entrainement intense à la 
Palestre sous la direction de 
l’instructeur Dezso Kiefer.

Le 24e championnat de na 
talion junior de la cité et du 
district de Montréal, organisé 
par l’instructeur Clauwe Marie, 
sera disputé demain soir à 7h. 
à la piscine de la Palestre na­
tionale.

Plus de 80 nageuses des clubs 
NDGY, Montreal Boys Associa­
tion. YMHA Snowdon; MAAA, 
Concordia, Westmount YMCA, 
Pointe St-Charles, Quebec YM­
CA; East End Club. Lachine, 
Dorsal Y et la Palestre natio­
nale prendront par cette com­
pétition.

(Taide Senécal, Raymond Tail- 
lefer. Marguerite Taillefer, Ma­
rie Daoust et GabrieDe paoust 
représenteront le National qui 
est dirigé par l'instructeur Lau­
re Gaudet.

Jean Duchesne et Marcel 
Boucher ont remporté le tour-

Fred Corcoran voudrait changer 
le statut du frappeur de relève
NEW-YORK PA — I.e gérant 

personnel de deux des plus 
fameux cogneurs dans le base­
ball est d'avis que ce serait un 
stimulant pour le sport si on 
adoptait un règlement permet­
tant à un frappeur de relève de 
se présenter a umarbre plus 
d’une fois dans une joute.

Au lieu de limiter un frap­
peur de relève à une seule pré­
sence au marbre, on devrait lui 
permettre de se substituer à 
deux joueurs et même peut-être 
trois au cours d’une joute”, a 
déclarer Fred Corcoran.

"Nous pourrions ainsi proion 
ger la carrière de nombre de 
nos grandes étoiles et des 
joueurs tels Ted Williams, Stan 
Musial. Mickey Vernon, Gene 
Woodling et flank Bauer pour­
raient être de grandes attrac­
tions encore plus longtemps".

Corcoran est le gérant de 
Williams et Musial et il est. de 
plus, directeur de l’Association 
internationale de golf. Selon lui, 
nombre de joueurs qui ont ra 
lenti à cause de leur ge hési­
tent a demeurer actifs parce 
qu’on ne leur confie que le rôle 
peu attrayant de frappeur d ur 
genre

"Faites d’un frappeur d’un 
gence en véritable spécialiste, 
donnez, lui la chance ae se pré­
senter au bton plus d’une fois 
dans une joute et son attitude 
sera modifiée du tout au tout, 
d'ajouter Corcoran. "H aura 
alors l’impressionfondée d'ail­
leurs — qu’il joue un rôle d'im 
portance au sein de son équi­
pe".

Ce concept n'est rien de bien 
nouveau dans le baseball. On le 
tâte depuis nombre d’années et 
nombreux sont ceu . nui ont pre
eonisé l’idee qu un frappeur:

d'urgence puisse venir rempla­
cer un lanceur au marbre sans 
que le lanceur ait à se retirer 
de la joute.

Ce serait une sorte de spécia­
lisation, du genre de celle dont 
on a eu recours avec succès au 
football, ou l’on a des unitées 
offensives et défensives bien 
distinctes.

noi d# doubles "round robin" 
pour ae mériter U trophée of 
fert par M. Paul Desomner. Les 
champions ont amasse 47 points 
avec 14 victoires contre seule­
ment deux défaites. André Lor- 
tie et Denis Bergeron ont ter 
mine en deuxième place avec 33 
points, tandis que Marcel Pon­
ton et Bernard Dubost ont pris 
la troisième place avec 29 pis.

Les tournois intérieurs de la 
Palestre nationale, classe ’A'’ 
débuteront le 11 mars pour les 
doubles et le 18 mars pour les 
simples.

Dans una rencontre organi­
sée par Lucien Dulude. instruc­
teur à la Palestre entre les 
équipes du centre de la rue 
Cherrier et le Duprex, les ju­
dokas du National ont fait belle 
figure. Les ceintures oranges 
Cari McKinnon et M Picard ont 
remporté chacun une victoire 
pour Le National et André St- 
Louis a gagné son match pour 
les visiteurs.

Claude Bertheletle. ceinture 
noire. 1er degré et moniteur à 
la Palestre a remporté une vic­
toire contre cinq adversaires en 
1 minute et 53 secondes.

Ski l.-C.
C'est dimanche, le 5 mars, à 

Ste-Marguente, qu'auront lieu 
les compétitions annuelles du 
club de ski Immaculée-Concep- 
tion.

Tous les skieurs et skieuses 
sont invités à y participer. Ce­
pendant. pour avoir droit aux 
nombreux prix qui seront dé 
cernés, il faut avoir pris part à 
deux excursions passées et être 

I membre du Centre.
Comme à l'ordinaire, la mes 

! se est célébrée à 8 h. pour tous 
j ceux qui montent dans le Nord.

Qu'on se hâte d'acheter son 
billet en se présentant au Se­
crétariat du Centre. 4265, rue 
Papineau, le vendredi soir et le 

I samedi après-midi.

Deux demandes à considérer
MONTREAL. — L« président de la Ligue Nationale de 

hockey e déclaré hier que les villes de San Francisco et Los 
Angeles ont renouvelé leurs fermes intentions d'obtenir une 
franchise dent ce circuit et que leurs demandes seront sans 
aucun doute considérées. Clarence Campbell commentait ainsi 
un rapport émanant de la Côte du Pacifique et selon lequel 
les officiels de San Francisco et Los Angeles feraient campagne 
pour être représentées dans la Ligue Nationale. Campbell avait 
d'ailleurs révélé l'été dernier que ces deux villes de la Côte du 
Pacifique auraient la préférence si jamais sa li^ue décidait 
d'élargir ses cadres.

Les représentants de la Commission du Memorial Coliseum 
de Los Angeles et du Cow Palace de San Francisco avaient alors 
eu l'occasion de discuter de la question avec les magnats de 
la Ligue Nationale. Toutefois, Campbell avait alors indiqué que 
le Cow Pelece de San Francisco n'était pas indiqué pour les 
joutes do la Ligua National*.

M. Jean Lesage, 
membre honoraire

QUEBEC. — I.« premier mi­
nistre Jean Lesage a ete reçu 
membre honoraire de huit clubs 
de raquetteurs de ,1a region 
de Québec, au cours d’une cé­
rémonie impromptu à l'exté­
rieur de [’.Assemblée législati­
ve

U'n porte-parole des raquet­
teurs a dit que le groupe était 
venu présenter ses hommages 
au gouvernement provincial et 
remettre une carte de membre 
honoraire au premier ministre.

M, Lesage a déclaré : “J’ai 
toujours admiré l'esprit de nos 
clubs de raquetteurs qui perpé­
tue . Tune de nos plus saines 
traditions. J’espère que vos 
clubs... continueront de bénéfi­
cier d'une popularité de plus 
en plus grande ”.

Bonne chance
METZ, France — Les soldats 

canadiens ainsi que les mem­
bres de leurs familles canton­
nes en France, en Grande-Bre­
tagne ont fait parvenir un télé­
gramme géant aux Smoke Eaters 
de Trail, leur souhaitant tout le 
succès possible à la veille du 
tournoi de hockey pour le cham­
pionnat mondial amateur qui 
a débuté hier en Suisse.

Le message comportait plus 
de 5,500 mots, soit l'équivalent 
d’une trentaine de pages ren­
tes au dactylo. C’est le plus 
long télégramme jamais envoyé 
par la compagnie de télégraphe 
nationale française. Le message 
contenait plus de 1.800 noms et 
chaque individu a dû débourser 
onze cents pour avoir son nom 
sur le télégramme.

GENEVE, Suisse. — Les orga 
nisateurs du tournoi de hockey 
mondial amateur en Suisse ont 
avisé l'équipo nationale de I A 
frique du sud qu'elle n« pourra 
participor au tournoi. Cette dé­
cision a été prise à cause de la 
presence d'un Canadien, d'un 
Anglais et d'un Suédois, au sein 
de l'équipe sud-africaine.

Le Canadien est Tommy Dur- 
ling qui, malgré ses 45 ans, «gît 
comme joueur-instructeur du 
club. Les deux autres sont Brian 
Pace, originaire de Grande-Bre 
tagne et Ult Josephson, d'origi­
ne suédoise. Durling est natif de 

l North Battleford, Sask. Il a dej*
! joué dans les rangs juniors à 
Oshawa et Halifax.

Depuis sept ans, il travaille 
pour le compte d'une compagnie 
canadienne en Afrique du Sud

Nouvelles j 
en abrégé

LOS ANGELES. — L'ancien 
promoteur de boxe Jack Leo­
nard a témoigne hier à l'effet 
qu'il avait consenti de diviser 
la bourse promise pour "arran­
ger" un combat, disputé il y a 
trois ans, entre Virgil Akins et 

1 Don Jordan. I! a révélé avoir 
été approché à ce sujet par Tru- 

1 man Gibson et Frank Palermo.
| Ces deux derniers avertirent que 

<*r*B r• partage de la bourse, il 
n'y aurait pas de combat.

O-

NEW YORK Alex Miteff. 
d'Argentine, a signe un con­
trat en vue d’un combat de 10 | 
rounds, contre Alonzo Johnson, 
de Rankin, pour lundi prochain ! 
a St-Nicholas. Miteff a une fiche | 
de 22 victoires, deux défaites 
et un match nul. Celle de John 
son consiste en 19 gainj et six : 
revers.

-O -
DALLAS. — Walker Cooper, 

égé de 46 ans, vétéran de 21 sai- 
| sons dans les ligues majeures, a 
i été nommé gérant des Rangers 
I de Dallas-Fort Worth, de l'Asso 
• dation américaine.

• O •
j SARASOTA — Juan Pizarro 
en retard de trois jours, s'est 
finalement rapporté aux White 
Sox de Chicago. Il a explique 
son retard en disant à Al Lopez 
“J’étais occupé à remplir mes 
formules d'impôt tur le reve 
nu”.

•O*
VERO BEACH. — Don New 

combe a lancé deux manches 
hier dans una partie intra-club 
des Dodgers et il a retiré les six 
frappeurs è lui faire face. Wal­
ter Alston s'est dit satisfait de 
lui. Stan William», Roger Craig 
et Ed Palmquist furent les trois 
premiers artilleurs à lancer 
trois manches complètes.

-O-
MIAMI — L#* plu* groa pari- 

double du meeting a été enre­
gistré à Hialeah alors que Space 
Craft et Running Acres ont 
rapporté la somme de $2.159 20 
pour $2.00.

Soixante billets de $2 et deux 
de $5 avaient été vendus sur 
cette combinaison gagnante.

Midelcin* Bochatay

LENZERHEID, Suisss Ma 
deleine Bochatay, de France, a 
gagné le slalom géant au con­
cours international Coppa Gris- 
cha à Lenzerheid, Suisse I.g 
championne olympique d’AUe 
magne. Haidi Biebl et Margnt 
Gertech, de Suisse, ont terminé 
sur un pied d'égalité en deux­
ième place.

I-G- vous présente
3-NOUVEAUX
Modèles Continental 

spipour 1961 
&

LE COSMO
Est le dernier modé'* Côntî* 
rental. Son devant est croisé 
avec courbes fuyantes. Il a 
de plus toutes les caracté­
ristiques du Continental, 
à partir de

$6950

LE MILANO
Est le Continental 2 boutons 
avec épaule* naturelles.
Les pantalons sont tous de la 
nouvelle coupe Continental. 
Sans plis, amincies et plus 
étroits.

à partir de $6950

LE OINO
C*st I* Continental 3 bou­
tons avec épaules naturell*! 
et devant à courbes fuyan­
tes. Un pli est ouvert de 
chaque coté et le* manches 
sont à revers.
à partir de

$6950
6 SEMAINES POUR PAYIR g

SI OUIIT. RUS ITI CATHIRINI 
FStl OS SU'UST

STATIONNIMENT OUATUrr À 
Ull CARRÉ Phil ne»

Montreal Forged au 2ème rang
Lors du dernier proffrsmme 

double régulier de la ligue de 
hockey Amicale St-Viateur Inc., 
lundi dernier au Centre Paul 
Sauvé, le A. Billet Liée a triom­
phé du O’Keefe au compte de 
5 à 3 pendant que le Montreal 
Forged faisait subir au Des- 
chênes A Fils sa sixième défaite 
de la saison au compte de 4 à 3.
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FAirt POUR LA via
y oua: vous aimez vivre

UNE BIERE

PMOISO

ÜÀNADLV tf

LA BIERE MOLSON

CANADIAN
Un* descente en toboggan dan* l’air vivifient 
d’une après-midi ensoleillée, voilé qui platl 
eus sportifs du Québec. De même, ta bière 
Molson "Canadien" ne peut manquer de plaire 
à tout les gens actif] parce qu’elle est “plut 
rirt" et faite pour la vie qu’ils aiment vivre I
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des pionniers *-a conver5ion du Commonwealth
de l'Arctique au systeme métrique est en vue

Par Clément 'Brown

la pei

écoles du Nord 
naître ce* hard 
l’honneur que n< 
Ce sont là des r 
rada doit se rat 

Les écoles, en 
tninistrées par 1' 
fédéral, ont plu 
ves. des Esqum 
riiens pour >a t 
sidenees d'étudi

thohqu

I.

Les explorateurs

niexplorateurs choisis s<
Sir Martin Frobisher, qui a 

effectué trois voyages dans 
l'Arctique au 16e siècle et a 
cartographie la haie de Frobi.s 
her; sir Alexander Mackenzie, 
qui a explore le fleuve Macken 
zie jusqu'au rivage de l'Arcti­
que; Thomas Simpson, qui a 
explore le littoral de l’Aict 
que pour la compagnie de la 
Baie d’Hudson et a fondé Fort 
Simpson; Peter Warren Dr/se, | 
qui a fait de l'exploration avec 
Simpson; Joseph E Bernier, 
qui a effectue 12 expéditions 
dans les mers polaires, pour 
rartographier le Nord cana­
dien et Joseph B. Tyrrell, geo 
logue et ingénieur dont les ex 
ploraLons ont conduit a ! in 
dustrie des mines et du pétro­
le.

Lm miisionnaire»

Les missionnaires honorés 
comprennent Soeur Marie-Adéli-1 
ne Lapointe, qui a dirigé un i 
grmrpe de Soeurs Grises, les pre 
mières femmes blanches à soi | 
gner et a enseigner aux Indien'' 
nu Nord, et a fonde le premier 
orphelinat et la première école a j 
Fort Providence

Les autres sont S F Mgr Ar | 
séné Turquptil, 0 M I qui a pas- ; 
ne 42 années dans l’Arctique et 
qui a été le premier Vicaire 
apostolique de la Raie d’Hudson. 
le très révérend A. L. Fleming.

(Suite à pnqe

OTTAWA. — Le. journaux européen, font grand 
état, ces jours-ci, de la possibilité que ( introduction 
progressive du système métrique dans les divers pays 
du Commonwealth soit Lun des sujets abordes au 
cours de la conference des premier, ministres, qui 
débuté le 8 mars prochain.

feme decimal Le Parlement a 
etc saisi, a ce propos, d une ré­
solution de l importante Fédéra 
tion des industries.

Pour la Fédération, l'introduc­
tion du système décima! dans la 
monnaie serait le prélud?* d'une 
conversion graduelle de la Gde- 
Rretagne vers le système métri­
que dans son entier.

On dit même que devant les 
pressions des groupements éco­
nomiques et industriels, le gou­
vernement Macmillan serait dis­
pose a étudier de près le problè­
me de l’adoption prochaine du 
système métrique Toutefois, en 
pratique, i! ne peut le faire que 
du consentement des autres pays 
du Commonwealth, étant donne 
que ceux-ci. pour une bonne par­
tie. om encore un système de 
mesures commun avec le Hoyau- 
me-l ni. C’est le cas du Canada 
qui a conservé, sur ce point, 
l'hentage britannique.

Cette conversion au système 
métrique, dans notre pays, ne 
peut d ailleurs s'opérer qu’en 
étroite cooperation non seule­
ment avec la Gde-Bretagne mais 
aussi avec les Etats-Unis dont le 
système est a peu près identique 
au nôtre.

Toutefois, nous dit-on nous 
avons fait quelques progrès 
vers une meilleure connaissance 
pratique du système métrique. 
On 1 attribue à deux éléments: 
les immigrants que plusieurs 
grands magasins desservent 
maintenant d'après les mesures 
de longueur et de capacité 
qu'ils connaissent le mieux; les 
soldats canadiens qui. grâce a 
l'OTAN, ont séjourné longtemps 
en Europe, ( es deux groupes 
sont d'ores et dota convertis, 
nous dit-on, au système métri­
que. C'est au point, nous l'écri­
vions plus haut, qu’ils ont con­
servé le système dans les do­
maines où la coopération de 
certaines maisons d'affaires le 
leur permet

L’augmentation de nos expor­
tations vers les pays de système 
métrique fait toucher quoti­
diennement du doigt, a nos en­
treprises. les problèmes que po­
se la conversion de nos mesures 
en mesures métriques. D'autre 
part, l'augmentation de nos im­
portations de produits euro­
péens ajoute encore a la diffi­
culté d’adaptation de certains 
produits, surtout dans le domai­
ne mécanique, à nos mesures 

, locales. L’universalisation des 
mesures est un objectif ries Na 
Dons Unies et contre le système 
métrique, beaucoup plus répan 

! du. le système britannique est 
I voué à une disparition plus ou 
moins rapide.

Quant aux dispositions prati 
ques pour opérer la conversion 
d'un système à l’autre, elles 
sont, nous dit-on. extrêmement 
simples, pourvu que la trans­
formation se fasse graduelle 
ment afin d'habituer les gens

En fait, depuis la guerre, piu- 
leurs pays autrefois >ou* tutelle 
britannique ont adopte le s y s te 
ne métrique et abandonne soit 
pur propre sy stème national soit 
e système britannique Citons, 
le mémoire. I Inde, ou la con- 
ersion, échelonnée sur plusieurs 
innées, devrait se compléter en 
961 ou en !%2; l'Egypte, la Pa- 
estine, la Jordanie e*. en géné- 
al, tout le Moyen Orient ex-bn- 
annique D'autre part, la gran­
de majorité des pays communis- 
es ont déjà adopté le système 
nétrique. un des ‘sous-produits* 
le la Revolution française. Ajou- 
ons ici qu'ils ne l'ont pas fait 
>ar sympathie idéologique mais 
mit amplement parce qu'il > 
rouvent le système métrique 
ilu.s simple et plus pratique Le 
lernicr pays en date est évidem­
ment la Chine rouge, en train de 
omertir de force sa population 
iu nouveau système.

Même la Grande-Bretagne, si 
raditionnaliste. a sensiblement 
‘volué vers le système métrique, 
h’puis quelque temps, les Bri* 
:iuniques ont abandonne le sys- 
eme Farenheit. pour la tempe- 
H'iire, pour adopter le système 
entigrade Ils projettent main- 

<-nant une réforme du système 
nonetaire compliqué, propre a 
pur pays, pour adopter le sys

■> ■*

A (.ORATOIRE — M. Alber* 
Pinel sera le conférencier é le 
prochaine réunion du club du 
Premier Vendredi du moi» de 
l'Oratoire Saint-Joseph, qui e 
lieu le vendredi 3 mar». Aqro 
nome de profession, M Pmel 
est né en France, mai* habite 
le Canede depuis plu* do 35 
en*. Il a intitulé se conférence: 
"L apostolet catholique sur te* 
pleqes de France". H s'agit d'un 
sujet absolument inédit au Ca­
nada. La reunion des membres 
du club débutera à midi et 
quinze par la messe célébrée 
a la crypte. File sera suivie 
du déjeuner servi à la café­
téria.

DURANT LES SIX DERNIERS MOIS DE 1960

La Corporation de gaz naturel encourt 
une autre perte financière: $2,435,348

A SA RETRAITE — Le quar- 
tier général de l'armée cana­
dienne annonce que le lieute 
nant-colonel L.P.P. Payan, OBE, 
ED, CD, de Montreal et de 
St-Hyacmthe, prendra sa retrai­
te en avril, apres 22 ans de 
service. Le It.-col. Payan, du 
Royal 22e Regiment, était ad 
joint a l'adjudant general a ia 
direction de l'organisation au 
quartier qénéral, a Ottawa, de­
puis 1959.

De ncuveUes 
Volkswagen 
l'an prochain
TORONTO — Volkswagen Ca­

nada Ltd. a annoncé qu’une 
nouvelle série de ses voitures 
allait être lancée sur le marché 

i canadien au début de l'an pro­
chain

M. Werner Jansen, directeur 
de Volkswagen ( anada. a pré- 
cicé que la nouvelle auto serait 
mise en montre a Francfort, en 
septembre prochain, à l'occa­
sion de l’ouverture du Salon in­
ternational de l'automobile.

M. Janscn a explique nue le 
nouveau modèle, le VW1500. 
^era fabriqué dans les .séries 
-talion wagon" et '‘sedan" à 

deux portières. On a pas encore 
f:xé les prix de ces nouvelles 
voitures mais on s’attend qu’il 

, <era supérieur d'environ le tiers 
du prix du modèle Deluxe ac- 

i tuel.
Le moteur du VW 1500 sera 

semblable à celui du Volkswa­
gen régulier et restera à l'ar­
rière de l'auto; les dimensions 
de ce moteur seront d’environ 
25 pour cent supérieures au mo­
teur vendu présentement. Le di­
recteur rie l'entreprise a ajout? 
oue. la VW 1500 épousera des 

i lignes modernes et fonctionnel- 
les.

M Jansen a souligné que les 
i modèles actuels n’en continue 

ront pas moins d'accaparer la 
j plus grande part du marché de 
1 Volkswagen Canada Ltd.

aux mesures métriques, plu- 
i sieurs pays ont subi cette expé- 
1 nonce et ils n en ont aucune- 
j mon? été troubles

D'ailleurs, sur ce point, on 
j peut compter sur le sens aigu 
j de l'adaptation manifeste par 
j les Canadiens qui voyagent ou 
j qui commercent. Ce que des 

particuliers ont fait, nous dit- 
| on, la collectivité tout entière 

!p peut sans inconvénients ma 
1 jours.

Appui de ïim Buck 
au Nouveau parti

TORONTO. — Les corn mu 
; niste.s canadiens vont accor 
j der leur appui au Nouveau par 
ti au cour* de la prochaine elec­
tion fédérale, a annonce hier 
le leader du parti communiste. 
Tim Buck

M. Buck a dit à un jouma 
: liste qu'il se proposait de faire 
une declaration officielle en ce 
sens, dimanche prochain, à Gla 
ce Bay, N. E.

Il a ajouté que. d une façon 
generale, ie parti communiale 
ne présenterait pas de candi- . 
dats dans les comtés où le Nou 

j veau parti se ferait représenter 
par un sy ndicaliste. Cela ne sc 

i ra pas nécessairement le cas 
i partout mais, dans Cap Breton 
sud. ou est située Glace Ba'.. 
comté présentement représente 

, par un conservateur progressis- 
* te. il en sera ainsi.

M Buck a dit qu'un certain 
nombre de communistes reeon 

' nus poseraient leur candidatu­
re, afin d'exposer la politique 
de leur parti, mais “nous som­
mes d'avis qu’il est du devoir 
de toute personne bien pensan­
te de s'assurer que le Nouveau 

; parti fasse bonne figure à la 
prochaine élection".

Quand on lui a annoncé que 
la succursale Caledonia des Mi­
neurs unis d'Amérique — ind 

I — avait refusé de lui prêter sa 
salle pour dimanche, il n'a dit 
que; ‘‘Très intéressant".

Hommage international 
a M. Samuel Bronfman

De grandes personnalités jui­
ves de differents pays se réuni­
ront à Montreal, dimanche le 5 
mars pour honorer un Mont­
réalais connu internationale­
ment dans les domaines de l’in­
dustrie. du commerce, de la 
philanthrophie et des affaires 

■ publiques. M. Samuel Bronfman, 
j On célébrera ce soir-là son 
| TOième anniversaire. On sait 
que les bureaux du Congrès juif 

’ canadien seront logés d'ici deux 
i ans dans un nouvel édifice qui 
i portera le nom de monsieur 
. Bronfman.
! Son excellence Vaacov Her­
zog, ambassadeur d’Israël a Ot­
tawa apportera durant la re­
ception les salutations officiel- J les de son gouvernement. Parmi 

i 1rs personnalités qui viendront 
spécialement de l’étranger à 
cette occasion mentionnons 
MM Nahum Goldmann. prési­
dent du Congrès juif national. 
René Cassin, president de l’A!- 

i liance israélite universelle à 
Paris, et président du Comité 
ries droits rie l'homme de l'Or­
ganisation des Nations Unies, 
Joachim Prinz, pre.-ident du 

| Congrès juif américain, et au- 
i très.

Dans son rapport semestriel a ses actionnaires, la 
Corporation du gaz naturel du Québec a accuse un 
nouveau deficit de $2,435-348 durant les derniers six 
mcis de l’année I960, ce qui constitue cependant une 
légère amelioration sur la période correspondante de 
1959 alors que la perte encourue par l'exploitation 
proprement dite avait été plus elevee par $485 000.

Le rapport indique que cctfe amelioration a été 
due à l’augmentation de 37.2 pour cent des ventes de 
gaz et la reduction de $613.000 des fraiî d'exploitation, 
autres que les achats de gaz. Cette amelioration a été 
plus qu effacée par l’augmentation par les frais d'intérêt 
sur des emprunts sensiblement accrus aux banques et 
autres bailleurs de fonds.

Peur ks six derniers moi'- de 1960. le revenu 
d exploitation a été de $385.543 . durant la même 
periods de 1959. la compagnie avait accuse une perte 
de $596.616 a ce chapitre. L'amélioration s'établit donc 
a $983.000 environ.

Les revenus comolets de la compagnie, provenant 
d^s ventes de gaz. de coke et de sous-produits, cf 
d'rutres sources, se sont totauscs à 310,184.573 durant 
ces six mois.

Le rapport rcvcle que le coût du gaz naturel a 
plus oue double en 1960. alors que les autres dépenses 
d’cxoloitat’on diminuaient de 1 5.1 cour cent par rapport 
a 1959. Il aioute que des accords de credit à courts 
termes récemment conclus pe-mrttront a la CGNQ de 
rencontrer scs obligations pendant les six derniers mois 
du présent exercice financier.

EN CESSANT LA PUBLICATION DES STATISTIQUES

Les métallos: le BF5 înil So 
jeu de l'indusHs de l'acier

TORONTO. — Le Bureau fédéral de la statistique a été 
accuse de faire le ieu de l'industrie de l'acier et d** failFr a 
ses responsabilités a l'égard du public, en décidant de ne p'us 
publier les statistiques relatives au ta-zx actuel d'epérati''"» 
comparativement à la capaci'e de produire de l’industrie do 
l'acier.

M. William Mahoney, dircc- 
; leur canadien du Syndicat des 
j métallurgistes unis d’Amérique, 

a rendu publiques deux lettres; 
adressées au ministre du com­
merce, M. George Hees, a cet1 
effet.

M. Mahoney prétend que la ;
; décision du Bureau fédéral d j ; 

la statistique de cesser la publi- 
| ctaion de ces statistiques indi­
que que le ministère du com-;

| merce, dont relève le BFS. man- ; 
que a sa responsabilité d infor-,

(mer le publie et de servir seu-j 
I lement les intérêts des aciéries 
qui tiennent a cacher ces Infor ! 
mations.

Citant un éditorial du Finan 
rial Post, paru le 28 janvier 
dernier. M Mahoney déclare 
qu’il est d accord pour une fois 
a\ec le journal financier qui 
affirme que la decision du BFS 
a été prise a la demande de 
l’industrie de l'acier. Le Finan ! 
rial Post souligne qu'une polit) 
que semblable a etc adoptée 
par l'Institut américain du fer 
et de l'acier et que les mots 
precis employés par cette orga- i 
nisation d’employeurs ont cto 
utilisés par le Bureau fédéral i

sa dcci.sion.
Aux Elats-Unis, plus!curs

cconom isles sont d’avis que Lin-
du Lie de racie^ ne pou a plus
jimliLer les n ix é’cvês cvi elle
ic cl u m ■ rrx.nd c’ e p. uî ex core
opé.-er officece 1er: e. p ;f .t'1-
b eruen t ct i e pro luise ni qirià

p uT cent de v eapacité.
L’indu • V ie, semble t il, vaut e in-
pêcher les cuiesl ons embu Tas-
sanies en faisant 1 ;ut slmpk

de la statistique pour justifier

ment disparaître le* informa-j 
lions et les statistiques embar­
rassantes.

M. Mahoney a ajouté que les ! 
travailleurs n'ont pas été con­
sultés lorsque le BFS a pris i 
cette decision et que les sjndi-i 
cals désirent obtenir plus *ri in­
formations sur la production, | 
sur la valeur de l'acier produit, 
etc

“Nous savons, dit-il, que les 
aciéries son intéressées a gar- i 
der secrets les faits et les sta-j 
tistiques de leur industrie parce : 
que la lumière de ces faits et ! 
de ces statistiques pourrait de- j 
truire la propagande tapageuse j 
faite par les compagnies quand 
il est question de salaires, de 
profits et de prix.”

M. H-»nri Choquette, qui a eti 
élo president de i'Associetion 
progressiste • conservatrice dj 
comté de Dollard, lor* d'élec* 
tiens tenues dernièrement soue 
la présidence de Me Dollard 
Dansereau. L'Association orga» 
nise un banquet, qui aura lieu 
à l'hôtel Holiday Inn, le 14 
mars. Le conférencier invité 
sera M. Léon Baker, ministre 
fédéral des transports.

Les conservateurs 
S3 ("ni ra’:rouer 
fi:r H. Rol’ichaud
Fredericton — Le premier ml* 

nislrr* du Nouveau-Brunswick, 
M. Louis nobichaud. a accusé 
les membres de l'oppo ilion con« 
-•ervmrice rie “.s'identifier avec 
la cause des voleurs, des ban- 
dits, des combinards, des escrocs 
et c'cs proxénètes”, en propo­
sant. que M. David M. Dickson, 
ex-directeur rie l'administration 
ries leu N oublies, coit censuré 
’C dilapidation des fonds pu- 
b’?cj".

Le p'Ti cr ministre a fait 
, (’ ration nu cours d'un
ri vt à l'A- nVrice legislative 
sur une ré e' lion ayant trait i 
un-' imuK c d;rin,é? p r M. Dick- 
mm s in* ri -■ u actions prés i- 
m- f Muriiii •uses qui auraient 
été commises au N.-Brunswick.
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HEURES D AFFAIRES : 9 H. 30 A 5 H. 30 DU LUNDI AU SAMEDI INCLUSIVEMENT 
OUVERTS LE VENDREDI SOIR |USQU A 9 H. 30

I

~1 GRAND PRIX DE

Qualité et distinction

Véritable noyer satiné
fameuse maujue

dupuis

CONDITIONS :

Inscrivez vos nom, adresse et numéro 
de téléphone au dos de chaque facture 
DUPUIS (ou fac-similé acceptable i 
déposez-lcs toutes dans la BOITE CON 
COURS placée au rez da-chaussée 
L'attribution se fera chaque jour à 5 hres, 
le vendredi à 9 h., au rez-de-chaussée.
I ««« rr»*nihpfs flu personnel PI Tils S R K R r ‘v 
LIMITEE n leur famille Immediate sont exclus 
de ce concours.

EN ARGENT
et ATTRIBUE CHAQUE |OUR

Deposex vos factures dans ta boite 
CONCOURS DUPUIS

Lex factures adressées par la poste 
devront l’èire comme suit:

PROMOTION DES VENTES 
Dupuis Frères Limitée 

üfi.V est, rue Ste-Catherine, Montréal

1

KROEHLER
L'ENSEMBLE DE 3 PIECES

V UT DOUBLE ‘‘BIBLIOTHEQUE ’
V BUREAU TRIPLE DE 58 POUCES
V COMMODE DE 4 TIROIRS

AUBAINE
ANNIVERSAIRE

Style tel qu illustré Fabrication impeccable
Meubles durables dens le goût moderne Le bureau triple 
est à 9 tiroirs Très belle glace biseautée et repolie La 
COMMODE-CHIFFONNIER pour monsieur avec quatre tiroirs 
spacieux Le lit téte-bibliothèque avec case à panneau 
coulissant.

ni PUS — C1NQ11KME RU<>\ îl*
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